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•**» de 1 » iiiort de Mile O’ e try •’ el 
Ur liiuétf par le verdict euiVABi :

M yue Mery Ann O’Leery. de le 
Cité ce Québec, *•( more d’une 
fracture du crâne ceueée per le 
ciiute de neige et de glace ou toit 
d* le maiecn • oin dee r e» Saint- 
Jean et Vouville, la propriété de 
Mary Annie Cl. ncy, veuve de feu 
P. Vt eipert et Occupée par T.bélei d, 
& T. brown, Zéi*a Dion, sueen 
Teylor et T. (Jeudry.

- De plue le» jurea »ont d'opinion 
one le corporation de le ville de 
Québec et le dite Mary Anuieclan- 
cy, veuve de feu P. Weipert, Tnéo- 
pnile Béland, S. T. Brown, Zé te 
Dion, Susan Te> lor et T. Cieudry 
•ont rea;>onseblea de le mort de la 
due Mary Anu O’i.eary.

Profession» rellfienses
Bt-Hyacisthe. 5—Au couvent de 

le Préecn.evion de cette ville, il y a 
•u prie# d beuit et profession reli­
gieuse. Ont ) r:s l'habit de l'Insti- 
t. t le# Demoiselles Délie Forget, 
dite soeur Marie de la Passion, de 
Bt-sébastien d’Iberville ; Joséphine 
Kappolt,due sœur Marie Alphonse, 
de ât-Myacinthe ; Léda Dufresne 
dite sœur Marie Ste-Clé.ueuce. 
E.-U.; Alphonsine Led^c, due s.eur 
Marie Cléopnas, de Montréal ; 
Amende hibeud, dite sœur Marie 
£i»Jean de la Croix, de Ste-Anne ; 
Léonie beeuregerd,dite sœur .Marie 
Bt-Félicien,de St-Damase; Hermine 
Beauregard, dite MMT Marie 
Toussaint, de bt>Deuiase ; Ange­
lina Lapointe, dite sœur Ma­
rie des chérubins, de Saint- 
Hyacinthe ; Palm; n i uepierre,due 
eœur Kose de Marie, de Saint-Hya­
cinthe; Alexina Demers, dite sœur 
Marie Saint-i.do ard, de l’Ange 
Gardien de Houville ; Kméi<e Ger- 
vais, dite sœur Marie Saint-Cy-

6rien, de Saint-Bp h rem d’Upton ;
[eruiin e Jacques, due sœur Marie 

Présentine, de la Présentation; 
Floise Trudeau, dite sœur Marie 
Baiut-Marc, de St-Georgcs d'Hen- 
ryville: Hermine Lussier, dite sœur 
Marie Véronique, de Saint-Barn^* 
bé ; Marie Leblanc, dite sœur Marie 
Justine, de Béliveau Village, N. B* 

Ont fait profession les sœurs Eli­
sa Blanchard, dite sœur Marie st- 
Murtial, de Saint David; Mélodie 
Berthiaume,di e sœur Marie Moïse, 
de Saint-Aimé; Amable Tessier, 
dite sœur Mar e Saint-Bonav nture, 
de saint-Bonaventure ; Cécile Cor­
mier, dite sœur Marie Sainte- 
Jeanne de Chantal, de Suinte-Hva- 
cimhe ; Lose de Lima Kivard, dite 
sœur Marie Hubert, de Lew.sion, 
E. U.; Marie Loqise Côté, dite sœur 
Marie Fabienne, de Fall-Kiver, 
E. U. ; Alvine Dubé, dite sœur Ma­
rie Bernardine, do F.«11-bl ver, 
E. U. ; Léocadie Péloquin, due 
sœur Marie-Angélique, de St Hya­
cinthe.

C’es ueux cérémonies ont été pré­
sidées par Mgr l’Evéque de Saint- 
Hyacinthe, assisté de «uM. Leduc, 
curé de N or tu Adam, E. U., et Fes­
sier, de Sain«e-Perpétue, et le ser­
mon de circonstance a été donné 
par le Révd. M* Larochtlle, curé ue 
Saint-Dominique et ancien chape­
lain des Sœurs de la P ésentation. 

Le même jour, dans l’Eglise d s 
Sœurs Grises, a eu lieu la profes­
sion, par m. le chanoine Ouellet,su-

Èérieur du séminaire, des sœurs 
mina Millette, de Saint - Ours ; 

Kose Alma Cormier, dit sœurSaint- 
Dominiqi.e, de Saint-Antoine, Ri­
chelieu ; Marie Délia Tétreau, de 
Piopolis ; Aloysia Lavallée, dite 
sœur Saint-Alexis, de Brunswick, 
E. U.

Les raqusttenrs américains
Trois-Rivières, 5—Les raquet- 

teurs de Holyoke ont été reçus hier 
en grande p*>mpeilleur arrivée de 
Momréal, par le train du midi.

îsos clubs «^aint-Jean-Bap. iste et 
Saint-Maurice en uniforme, a nsi 
que Son Honneur le «uaire et plu- 
s«e rs des principaux citoyens,sont 
allés leur souhaiter la bienvenue à 
la gare.

Le défilé, musique en tête, de la 
g' re ft l’hôtel de ville, a été splen­
dide.

Québec. 5—Les raquetteurs de 
Springfield et Holyoke sont arrivés 
cette après-midi.

11 y a eu réi eption officielle des 
visiteurs ar les autorités munici­
pales ft l’hôtel de ville.

Hier a^rès-midi un brillant con­
cert a été donné en leur honneur.

La joi.rnte s‘est terminée par un 
brillant banquet dans la grande 
salie de l’hôtel de ville, auquel ont 
été prononcés d éloquents uiieour».

>»os bô * s partem ft mtd do r 
Québec. Ils paraissent enchantés 
de leur visite.

La question du bétail
TROifc-KlviÈRES, 5 - La question 

d’une concession en terre et en ar­
gent ft la Dominion iAve Stock lo. 
est venue de nouveau devant le 
conseil mu icipal. Le conseil a 
pas»é une résolution offrant à cette 
Compagnie ou A to te au re com­
pagnie qni s’obligera ft établir en 
no re cité des enclos ft bestiaux et 
à faire l’expédition du bétail, les 
avantages suivants :

lo Exemption de taxes ;
lo 26 acres de terre ft prendre 

dans la commune ;
3o Les enclos et bfttisses pour 

fene valeur de vo.00o ;
4o Coucess.on gratuite du terrain 

Jesqu’ft.concurrence de 75 a re.-*, ft 
mes re que la compagnie eu aura 
. esoin ;

5o Propriété du terrain après 10
ans.

Cette compagnie devra s’obliger 
\ expédier annuellement lu,000 bes­
tiaux.

Cette résolution a été adoptée ft 
l’unanimité du conseil.
Uns feras expérimentale A Saiat-Tlte 

Ottawa. 6—Une députation com­
posé- de Mâ Mont; Ini^ir, dé uté de 
Cnarupia n. Désaulm* député de 
St-Maurice. Lessard, dépité üs 
MaskinongL M. l’a> t-é Grenier, 
curé de M»Tite. de l'ho.i rame M. 
Méibot, de ht-bierre i Becq e:s, 
et de M. Martel, avo* a de Trois- 
Kivièrcs, a eu ce matin me entre­
vue avec les min.s res au su et de 
l’éiabi ssement d’un’ succursale de 
la ferme expérimen al d’Ottawa, 
à bt-1 ite, paroisse sitnée ft 30 milice 
a» nord de TrOéS-Riviè-es.

l n donne p mr rais m * que dans 
cette parue du pays i'ité est de 2 
Biois plus court qu’s Ottawa et qus

lee *xp'*rienc*• fk 9* ici n’on* su- 
(uns ..leur 'ft. dl ecti *n de
ce »*s ccnrsalc sevs-ft conl.é à u 

. >n- itcft t.c fr* re s r o««t««.is e- 
] nvUif és i ar le r #< e io# agno- la. 

es f rotes iis sa \ a.» et d’igny 
qu d» din en su i r >n«%# oui # Iss 

' co ro nés dans !•• coacours. i ss 
frè es prendrsimt d séèves aux- 
q eD iis enseigneraient la SvisncC 
agricole.

Les baoqrs* 4 épxrirmss
Ottawa, 5—Sur la rec>»ir msnda- 

tion du min stre d* s finances, le 
gouvernement s ré»oJu d’amrmen- 
te le montant qu’on peut déposer 
dai • 1 • ban p es d é argues ft mille 
plast es par i>a «ée. La limite «o- 

j tuells est de $x*0.
Le moutant qu’un déposant pour­

ra avoir en bmqwssera augmenté 
de mille à trois mille piastres.

Depuis asset longtenirs on a de- 
j mandé i ne certaine classe de ga­

rai.lies rapportant nn taux d'in é- 
; rét | e 1 élevé, pour le placement 

de fonds fidéi-conimis et autres d 1 
; ni. m-genre. Afin de satisfaire ft 
| cette demande, I»* gouvernement a 

a tonaé l’ém naion d'actions au 
, moutant de *100 portant intérêt ft 

raison de p. c. Ces actions ne 
seront raclu-tables qu’au bout de 

; cinq ans. Ceci aéra d’un grand 
, avantage pour ceux qui déposent 
j dans L>s banques d’épargnes, car 
I lorsqS’ils auront atteint le maxi­

mum du montant d’un dé; ôt pour 
une air ée, 1 Vst-à dire $3,000, ils 
pourront transférer leurs dépôts ft 
ce nouveau fonds.

Le collf its Bishop en fsn
Lennoxville. 5—La Grammarian 

! School du coliège Bishop, ici, a é é 
réduite en cendres cette après-m:- 

; di. Le feu s'est déclaré dans l’é..'ole 
qu’il a dévorée tout entière, ainsi 
que la chapelle. On ignore quelle 
en a été l’origine. La brigade du 
feu de bherorooke, mandée en hft e, 
n’a pu que préserver le corps de 
bfttisse du collège.

Il n’y a pas eu de perte de vie ni 
même de blessés, mais tous les 
meubles et effets des étudiants ont 
été consumés. Les pertes sont d’une 
quarantaine do mille piastres, cou­
vertes par les assurances.

Le feu a commencé dans le grc* 
mer où se trouvent les apparie­
ments des servantes. On ne sait pas 
encore exactement comment il a 
pris, mais on sud; ose que des étin­
celles se sont écr a; pé> s par des 
crevasses de la cheminée et ont 
communiqué le feu aux apparte- 
mc ts vois ns.

La propagation rapide des flam­
mes est attribuée aux appareils de 
ventilation ft chaque étage.

beaucoup d’élèves de l’école sont 
venus ft Sherbrooke chez des amis. 
D’autres sont restés à Lennoxvilie, 
et il n’y a 1 as de doute que la plu­
part d’entre eux retourne­
ront dans le r famille d’ici ft la fln 
de la semaine. Les ameublements 
des appartements des professeurs 
et des étt diants, ainsi que beau­
coup d’autres objets leur apparte­
nant, sont détruits. On a cru pen­
dant quelque temps que la matro­
ne avait été brûlée, mais après 
quelques recherches, on la trouva 
en parfaite santé dans une maison 
voisine.

L’incendie d’aujourd'hui a ravivé 
la question du transfert du collège 
à .Sherbrooke, mais l’opinion géné­
rale est que « ennoxville doit re­
vendiquer l’honneur ou’elle a eu 
depuis si longtemps.

Les pertes causées par ce sinis­
tre sont considérables Un d^s 
corps de bA i ment s po tint le nom 
de“l’a.le de l’évêqueNVillUm.’’avait 
coûté cinq ft six mille piastres, dont 
il avait fait présent à l’institution.

L’école reconstruite après le feu 
de 1874 avait coûté *62,000. La ch 1- 
pelle érigée en 1857 fut agrandie de 
plus de la moitié en 1875. Il y avait 
environ 125 élèves qui suivaient 1 » 
cours de cette institution. Sur ce 
nombre 110 résidaient dans l’é oie 
ou ses dépendances. Leurs loge­
ments étaient très confortables.

Les assurâmes de ia bfttisse sont 
consideraol* s et divisées entre La 
Ro ale, Le Phénix, La Stanstead et 
Sheflford Mutual et La Liverpool 
London & Glohe.

11 n’y a pas eu de pertes de vie et 
personne n’a été blessé. La princi­
pale bâtisse du collège, qui est par­
tiellement isolée de l’école et de la 
chapelle,a été sauvée.

Les pertes soni estimées ft $50.000.
R ;tonr du gouverneur 

Toronto, 6—Le go verneur gé­
néral et le carti qui l'accompagne 
ont quitté la ville ce soir pour re­
tourner ft Ottawa.

X£TA UrVIS
Mort s de faim !

•York. 5— ien que cela 
puisse par.iltre incroyable, une 
pauvre femme du nom de Mary 
Kosenb rg est morte de faim ft 
Newark 1 New-Jersey).

“ Je ne sais pas ce qu’a ma mère; 
je ne peux pas la réveiller ce ma­
tin î ” ce: al ée dire à des vo sins la 
fiile de la d -tante, une enfant de 
•cpt ans. C’est alors que l’on a dé­
couvert que la pauvre femme était 
morte peuda.it la naît, et 1 enquête 
médicale qui a eu 1 eu daus la jour­
née a démontré qu'elle avau suc­
combé à la faim. D’ *rigme russe. 
Mary Kosenburg avait de.ix enf nœ 
ft.’.é* respectivement de cinq et de 
Sept ans.

fcon mari est un honnête ouvrier, 
ma.s il est resté sans 'rava.l pen­
dant plusieurs mois e ia famille se 
trouvait dans la dIu* grande misè­
re. Cependant, cesjours-ci,i.osen- 
burg est oarti pour Lrid^ep »rt 
(Connecticut; où on 1 i avait offert 
de l’ouvrage, et il allait bientôt se 
trouver en mesure de pourvoir aux 
soins de sa famille En attendant, 
ses deux enfants vivaient du peu 
que leurs voisins leur donn iien à 
manger ; mais la mère, trop fière 
pour men 1 er, se mourait lente­
ment d’inanition.

Inf >rmé par dépêche de la mort 
de sa femme. Ros' uburg esiretour- 
né eu toute hi:e ft Newark, et ce 
malheureux n'a mê ne pas de quoi 
fa.re enterrer convenablement la 
défunte.

Prs-lamittoa pr s dcntlelle
Washington, 5 — Le président 

des Et »ts-Unis a lancé aujourd’hui 
une pr lamation annonçant la 
m se à » ffe d un traité de commer e 
avec les rép biiqties des Etata- 
Unis et du crésil.

Le traité a été signé par le secré­
taire Biai ne et "enor Mendo ie 1, 
et nsfci du Brésil. U sera en Vf* 
gaeor le premier ^aavier proohaia.

Sir Ch r.s»
New-York, ft—

per. h . u o un
• oaure*. a ùé 1 
Au ourd tt qui. 
('•a 0.1I« Il pour i« 
du r'u* 1 eh me o

Ne* Yo k
r Ch*rlee Tnn- 

r* an * «de à 
ft tin ou ruait* e 
e vifiait nas «pé* 

> d«ifi té » 4 la
u# 1* fi .*»*«** Sy

♦ua*»aos

wwrd ”, mais qu’ I v verra*!.
feir Johu l’a fait de nander 

dis. ui' r certa ue* q -es.10 1» 
tui• is. II ne pe 1 d.r« s'il pri 
pan ft la tuile # U et craie.
• u«*ui e •ntention de n noucer ft »vs 
fon*. lions de haut com.a »»4ire.

L’élection »e fera sur la question 
de la réoproci é. La population 
r.inadi» nne ne veut pus Je la raoi- 
pi • ci é illimiWe.

bi I.» réciprocité illimité'* était 
ad ipiée tes aeqx pays voudra eut 
impueer leur tarif sur les marchan­
dises étrangères, le bill McKmiev 
u pourrait contenir au Canada, et 
le tari! cunadian ne plairai* pu» 
aux Etats-Unis.

le bi.l M« Kuiley a fait tort an 
coin m* rce d«s deux pats, le Ca- 
n d.i s’est trouvé des marchés ail­
leurs. le marché anglais est un 
exvellent débooi hé po«.r les œuf», 
le poi»aon, les volaüi.s, le gibier, 
e c , etc.

U voudrait qne U s relations com­
merciales entre les deux pays 
•oient plu» intimes.

Le fiit de soumettre l'affaire 
«Savward au tribunal des Etats- 
Unis est nn grand hommage rendu 
ft ce pavs par le Canada.

Mr Charles Tupper et 8ir Donald 
Smith sont parus pour Montreal 
par le train de six heures ce soir.

a:l w< >i»aj

Affaires d Irlande
Londres, 6—Le Standard publie 

la rume .r que M M « Car il» h lira ft 
l’assemblée de ses par isans, jeudi 
prochain, une lettre de Gladstone, 
donnant s »n opinion sur la situa­
tion actuelle et qu’ensuite il y aura 
me réunion à laquelle M. Barnell 
donnera les conditions de sa re­
traite et déclarera ce qu’il a l’in­
tention de fai.-e.

On du que Rarndl et McCarthy 
se retireront eu faveur de Dillou.

La révolta an Chili
Paris, 5—Une dépêche de Buenos 

Ayres annonce que la révolte est 
due aux violences des réguliers du 
Chili. Le soulèvement s'est tait ft 
Castro. Une bataille de trois heu­
res s’engagea entre les réguliers et 
le* rebelles, 17 réguliers et 130 re­
belles ont été tués. Les réguliers 
se som alors battus entre eux. Les 
insurgés se sont mis de la partie et 
il s'ensuivit des batailles pendant 
deux jours.

la cris» ministérielle en Italie
Rome, 5—On annonce que le roi 

Humbert a chargé de la formation 
d'un ministère^ le lieutenant-géné­
ral Bertolé Viale, ministre de la 
guerre dans le cabinet Cnspi.

Ls pape et la république
Rome, 5—A la suite de pressantes 

sollicitations le pape a été con­
traint de refuser de faire une com- 
munhatuon otficielle aux évêques 
de France de son opinion sur la 
conduite qu’ils auront à suivre vis- 
à-vis la république.
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AVNDEMAND1
" F pour uue |>« iL' fannll». liJJ me Hte-

Tout le monde le sait
La maison de fourrures la pins 

considérable, la plus importante, 
la plus en renom, est la grande 
maison Chas. Desjardins et Cie, 
163 ,1639 et 1541 rue Saiute-( athe- 
rine, Montréal. 74-jno

Je souffrais d -puis lonortrmpe d une forte 
toux seche qu'u.t méde«-in bablle avait d»-. 
clarc dan/ereuHe et HU»c«'p'.llilc d'amener la 
conHompii >n. J’ai coinuii-tenient tcuerf 
par ) uxage du Daum ■ de t erlaier HaP' iige 
du Dr Wiatar. H«.iiry A. Bean. I^awieme. 
Maas. 6 u h

MALADIE CONTAOIEfSE CHEZ LES 
CHEVAUX

—Ia pouvre Knvraiauvsst Notirri^aante S 
! u*as<e dev chcvaux.bétes a cornoa, ooehons et 
moutons est la pioi rcp ta iue et i«e _ntn4« 
pn»priétair<A nei emploient uaa dautrus 
Liæ/l'auuouce nur une autre oolouue.

10 uov—iuo—<j n

M. J. N. LAPHES. autrefois de la maison 
Nottuan &c KiK tient nn ate.i r le t h 
pitié de première claeau au N • nie -aiut- 
Denii. ou il ebarge de toute «oi.mande à 
des peut tnoderea 13 uov—om

—Abonnez-rou^ à la Bibliothrqvt Circu- 
iontr ; iâiOi voJum s. Abonnera ,nt 2-V jaf 
mois. Idvrcs erbanir.-s a volo ite. Ia carnpa- 
me-ervie par la nallA J A- Le .fono i. au 
inaKaaui aaiiTage. ISO» rae Notre i A n«\ AIjuP 
real. llnov—la—mja

pairne. Situation 
he/ Moi,

71 rue do* Coneedb
• EMANDE 

mr uue p<<> il 
t a her u, e T>—ft M
e kN DK.M A N I M
" F rue hi-lAurent. 78-S

\UX MANUFAC TUHIEKSde I EUHRE 
Un bon b«-urn«r pouvant fournir d. s 

c«-iüUcatM, deman<l«) une ocurrcrie a C«ntrl- 
f . I • : Adreeœ * M. A. U " hurt a . do 
ponte. L «tbinlèru. 77 3

A vendre ou a louer

\\ l Nlil.’l-,. -ec pour allumer ! •
r»«*Ve, 8- le voyage, promptemen* livre 

J <j. Ma diannid 8c Un*, «uin «le* rnee .''unit 
Ja-qu-h «•! t»u> . TeJi-pboii.--I IQl .'«3, le r nntl

V VENDUE Hotel-, anlor. eontlaerie ot 
fruits, epicerle*. ut i« u’«* .orte d ««fTvl- 

t« toujour* an "*ain. Excellente œc.t-i n 
pottr d«f p«»r*oTme* qui (V-u tiraiv oi coin o^u 
c«r le* nfTklréa. Au*-I mainou- c*t magftn.n- X 
louer et a v.-ndre dans ka différente, partie* 
de la ville. >udn**«T L Jlarria, No 1 me 
Ml-Edouard, oo n ae la rue Hleury. pre* «le ia 
rue st«-( Tathi^nne___________ 18 mai— In
A VENDRE pa'i A CHARLAND. 70 rusSt Jsiques

1.240—Deux log;-, nie Frontenac, lout'e 8140. 
2.0 D«'Ux logia avenue IavhI. .ou* a SJ..2. 
10,200- Dix logis nie st Constant, loue- $1,314. 

ftll.uUü—24 lugix. rue Lua.gnan. loue- gl.iAM.
31 ocL -la

artiste peintre
M. Fnrtnr L’Africain a i'nomjnr d annon- 

rer S æa a ois et an pu dre qu 1 vient d ou­
vrir son atelier *ude su* de* bureaux d • la 
Minerve. \ ** rue Nutrc-Da ne. .d. L Afri­
ca n. dont i habile e .-*t bien ;onnn . fait une 
ap« r aillé . « ja/nradx eu to i-t^e *re«. toi « que 
pxa-w cm; ou, pci ure a ibaiie ew e i Sa ..

22 sep—1 a

DENTS EXTRAITES SANS DOULEUR
M H osaeau. dentiste. 7 rut Saint Laurent, 

est ailé rv e n tient a xsar Vor« ou il a f dt 
i acqu s lion d'un „ran 1 nombre dinstru­
in «ia nouveaux et uotammem d un appareil 
iMrrfc^lionne p ur l’extractio.i des «tenu 
douleur, qu*ewi lo deruit^x mot de l'art.

& WK. t-1 *

LIS FETES
Voici ’e trmps «les fête- p t*s4 : maintenant 

rons ponves ach '.-r vos p_l e en»-* a moi:ié 
pr x a la ii.auso ■ pop ila.r- I idore i oi-
lOttU, MM rue Notrc-D mie. en a-e du i*a* 
1. ^ de Justice. N ou bdez pas J adr^sae de ce 
grand niagas.n.

7 av—la

VLOl F'C. une maifiiiflqu shop de L»u- 
cbt r, ayant deux bonne-* i(lac.«Tea. p..u 

\ ant ronten r HU0 bloc* de glace, et une épi 
cône dans un des meille im « ndioi s «b* la 
vili. Mamonnouve. le-» deux sont bien a-'ha 
laudéen. S adre-ser a Treffie Dud.-vo r, 4.A
rue Notre-Dame._____________________ 77 —3

VENDUE, une bonne gro e-te ^i-a it 
badres-er au 

77-3A un «-oin nerce «o optant. 
No 2004 rue 8 e-Cathcrine.

AUX EMPRUNTEURS

Le« par icu Itrs qui dédrent emprunter «mr 
h> p« t .«rque n out qu a aadre.ær a A. loi 
chard. L L. 11. Xoutire. 2» rue .Ht-Jacqaea 

ïj occ-i a
ARGENT A PRETER 

sur hillrta-^rotniaMOire*. irai es et 
■eulement. ^Argent reçu en de pot.
€ pour oeut par annæ.

J. U. DsaJcosiFRS. Hanou or.
12 no v.—La 14 Place d'Anum.

chenues
Intereu

\ VENDUE, Y Hôtel Qu/ftec. en fa e du 
marche Horn*- ours préacnfAuieni o«-« u- 

y. par Joseph Meunier U adresser sur le* 
lieux.___________________ _______ 4 fév.—im_

\ LOI 'ER. Ce grand m%ga*in situé an 
No 1419 rue Notre Dame pres d«* I bùtcl 

de ' i-.e et o cu;ie par Martin ot Dulud • et tj. 
4 ourueman« h«-. le proprietaire pour a le di 
viser au choix du iocatain . aussi a louer le» 
deux éiagct situe* au-d.-ssu* do ce m ga In 
avec entree privée. Pour plus amp e-. de 
ta ls s’udr-sser a O. CouD. manche, 1417 me 
Notre-Dume.___________________ __ 74—12

\VEN R T- une l'p corie situta dsns un 
des inv« «enr centrée de ia ville. S'a 
orcsac-r a J. 2d. Marcotta, 48 rue St Jacques. 

M oufreaL____________________________ 78--6
4 VENDRE—Bar-*, restaurant*, h6t< l*, in. 
j\ onnat .us gratuites. Gélinas te Ce.. 
i'j rue b. Jxcquoe. 78—12

\ VENDRE, nn marché rue Rivard : 
D -.nx nroprl tes rteuræ «oua're loge 

ni«nt-i. 0 j chacuns ou $30 ') p or le* 
d u.c. Bonn oc a*ion pouf une b ramue

S in vent .• re pro <n étain» d’uri# maiaon.
admasi r Charn'r • AO 12, batisae Glrnorn. 

1HW rue Notre I a .«e. 7«J—6

ALOL'ER—H« a«ix ma oains et logements 
« oin de ia . ue Centre et «lu Chemin N*, 

po Son. Le coin ire» convenable |>onr maga­
sin d nouvea itéa, 1« maga in solvant po'ir 
une onincaiil ne. Lo »t nas. Po-'i-a-ion 
Imméaiat*; des deux magasin* Ce ui du «-oin 
a da «-r du 1er n al procha.n. 8'adr»*«s«jr a 
William • ou an. chamb.c No 1, bloc i arron. 
I«i2 me J.iQ^uea,_____________ 7S—8

LOUEJt-Un de- jlu- beaux mngasina 
nciileoie places 

O. II.
A.a4aic«Ttte. 70 r-ie rtt-Ja--quc» TH—3

4
jt\ enterre uib 1 uport d : be g iuc, ti*» 
pa«» prix. 8adrce»e. a# rue rt Jar«)uoc.__7^-i

V LOUER, magasins et tro s grand» ^tag«ee 
super cnr*. Nos 122 a 12, rus au 

r tv. enaen.b -j on séparément. N. l.runet, 
ùi rue tfL Jacques.____________________ 78—8

\ VENDRE. Titrs 4 couche chsn le. et 
au* i une iolle v % en con-tru non a la 

t , e zlt-Asto :te. ë «dresser a A. Ranan i. 
$A« rue b e- atm-nne 78-3

H ON NE PENSION avec - b ambre pour 
uti ou deux persumea. 22| me * te

E../abet h.__________ ____ ___________ “H—é

tlHAMRRF.rt ET i’LNHlON. atT No l«i 
Mit me »t H u U r . ____ :»_$

^ 1BA1IHKK8, p« n «on. 17 de- A ierr x d*.

HOTEL A VEND.LE. près delagar>Ho^ 
na ent ire, a «• (ona hall B mne 

clieub-ie. enaput et Lie. S3 rue 8t Ja« M'Joa.

de la vi.l«v nn «lo 
T.iifaires pour «picene. 8 a resacr

-LE PIN* ROUGE DU SUD du Dr Marrer. 
so«;iagen* tnsiantan ■nient et e i mé ue teints 
ariéu-r» hs« acce* )«e p.u- severe* de tO’iX. «D

f'hanssums de dames. 74c a ftS . rour hom­
me- il a pi ; mfanu. a 8- E A /er . IJ 
me st-Lasi’-nt. 37—.oo

Il n est pas étonnant qne les m*iodes 
ner en «wfanes da i tons .ex -p c fl , iss 
lora'i'i on annonce tant de >Maarals rcrnrU js 
c vn uederxn gu*.-r.r œ-taine* maladie* et 
do. lO'Sge -s: tont a fait ina*iie Uaeebo-ai 
c»v « ne. c e-4 qne nous n amns aoi*D 
en’ ■ dn parler d'oa se-il « *e ou le ban . e de 
cer * er -aura/* de Wi-tar ai rntnqnéde 
furr r les toux et malarf, -** pulmoaaimL «Lqo

JOS. LAMOUREUX
Marchand ta Ilenr. N j 1#» m . 
fine. Tooto*'mmrnao .es exée'itéos sounea 

• pr x. Uns visite est
solus*ian. I«tiépto .« ncii

I fl»s àa
roc t j st

Divert

OMANSE Aexdem e du professé ur Durkse.
22 h r e f'te-i ath'^rme. — ( las e avaa- 

« »-«. Um- es mird>« '-t ve.idr«-dis so.r ; cia—e 
d« comm n'.-ants, lu .dl et jeudi mrrir. R n 
i, r.n -am»: -sar. Nou vetio claoi» pour com- 
m nçaata JundL 12 janvier. 6 no* -Jm
I
Kj i O eoeQu-bs pe«i ve.,t n oub f ins 
lïg ' P )'% ’e a .ear* a hS'.t II-a. ou s adre» 
«axits^kCi Tsuac, bt-jac,u -», Co.. Mont-
caim. P _____________________ 78—8

1)ERDUE Mardi. Is S courant à 8 hrt du 
soir • .r la me de* Al.rrnand*. an No ISA 

br.e he n' ’ Ep«gneuJ "bis les l pattes 
bUa* h<o. une ta ne blanche e»fre les deux 
épaule-, u"-'.«e«»'.aot snr la psuu gauche. Ké 
co upensa 77—fi
|>EUDU ume petite montre en «r,f»nt 
I av c h^.nser houle en ar. Y-Are rie 

mou rv.r an N o 84 rgMIt-DenA». 77—3
marié oonr.-tleas;. ; ^ doux 

ode une pi. e i'expefii- 
toor ou oo^cten . Sadroserr 7 rueli* Ellsa-

L tl[ lïf 01)f CTIKIIF «J*
AC Ne 88 RUE hAINT-J Ai <31’ Xft

*tls
i..». ..sise su

DKM A N DE un baaUur au Nu 3IU rue 
t'ont io.

• KM AN DF •L s .«g n's tier ant |f fraa
«dreoser

P ubppa __ 78—3_
DA M \ N DK a lo isr pour une fa u ilia 

r-».•»»»«•*■. u , petit )«Kem«'it 
d< 4 à 4 ai> artem ut* av.-* •<•«.. * lé • n 18 
minuiaad. m *» h «le I ll.Mt-l de ViU*. Ia»yee 
m fiera, e «*aivs*4sr pa UMUa a L i*. bu e .a 
ue La PniteaK._________ ___ 78- mo

UK>lON >ie n uiu«*ur» btHtncs fl >■# 
m.ni ln da »’. Iv» vliaua-ur<>s. Ma 

chtue» a loodre ne .vcs et mue* par la ia*

r« ur. J. L Dolier.n sc Fil*, ühb .us Notm- 
lauis. 7* .■»

N DEMAVDKua . \ nnie génsra'e an 
No 1842 rue K,e t aliMM me. 77—3

X CHEMISES BLANCHES X
La p us •.rend»' tarieis «ls « hemises blainhea 

— * i ksi qvr.

COLLETS ET POIGNETS
A PRIX ItFDl IT* t H

v l>»:i *OIt IMI Kit v
M u.are 1700 rus X s r«-us «s 1>/V

f»* n a «tins d » « i) a pl« " «••«rs bel e- résÉ- 
fin d < le. Argent a pic r H a«lr *'«'• à 
t*. M. Ma» ! ..t:e, 7u i us -'tJ i«H|U«* L !*• 
suons Bell i«u , buixau et iimiaon pr.v a 
WM- _ A* avili 1 a_

VERSAILLES 4 RODIF R
Agent* ct'Aaauranoo. Batiaao Impa- 

rtsxte, Cnamhre No 8.

A vendre, a des condition* raison ns hl.«s. 
I hotel l-« hiae Housi l'etti magmfluus 
tunpneie ai bien «*«mnusdu putdir moût<« «
laAa, oomprvad Ihuiel «,ui«hi iréahAoa bé i
Un uiagaaiii. g and«*s l> mlass |H»Ul let vur 
turo*. . «une* |a>u\ani loger p uaivur" « he 
vaux. etc. Le tout u (/<•* wnirraé. 87 jU«>

Argent à Prêter sur Hypothèques
A r 84 ot C PAR CENT

Vente ri achat de pmpneiés. Iblle»* l'a 
rompt** t'oll«Tt ion - d* «om pie*, ainsi m* 
1* Ineation m «o .si tmn «le loyer*. lN*ax ma

Onirique'terre* a vsndre. 4 «•udtlb». • fa« a v 
adressera A1ai< I'»u<tal. a» ut. No ’.M rus 
Fl 8 rsncuia Xavier. Muni n«ai Irr août la

AR'.KN F A IMtKTKk * n imiatite qne 
inniitem. a 4 et 8 |M)ur cent. «Teanc«a 

at;i>e« e*.
H. BCHETAGNB. Nntalra 

)«urcnn W2 me Nt J » «niaa. Montr>>««l 
li.vudt nce 231 rue ILcheliou.Sto ('unairond# 

_______________________________7 ‘«cl i*

ARGENT A PRETER
Pnr hyiatUiéque. à 4. 4| et rt pour c'*nt. arlon 

la yarantle et lemon ant HadraaarrA
Herodeaa A de A «label rv, Noialrss.

Il«' *« d« la ** New * ork Lifo. I’lrt'o d'Ar 
la*'». Muni n al. IMimv. la

ARGENT A PRETER
Craancaa aohetoao a 8 ot • pour can

NOTAIRE
58 RUE SAINT-JACQUES

116—RUE VISITATION
19 Jauv. la

110

A TTTCUf TIO TV îî
fiai ant e* à f«»in et à « l.arhon. pesant; le ehs- 

val «-t la v.dlurx. varantln* p«Mir quatre 
tonnes, fgi.O* l'oufours en tnain*. un aa- 
S'.rtm.snt du tMilatnos. Reparu! on de luilan 
ce* du toilUis M»rt<'*M la ville .-t a u . ampagns. 
D. t xilin- rj rue i VUu-onl SJuii I «

L». «f• H Bit A RD
Mar h atid d Ksrronnerles. quirn alllorifia 

< hit ila i sti-n ll«»s ds Cuisine .uU .. 
auuotn e q.. a par r us ne Jour -on «•Lablliisa 

ment nia fermé tou« I «• sulr^ a 
MX HEURES.

fo 101. rue balnt Laurent. MontréaL
_______ __________9 sept la____

Ecole de dessin et de peinture
Couph «1 apres nature et d aura* lantique. 

Leçonx prl««*e» doums'a a l a • ,1 ro«» a dutiu 
cils, t.laaaeilu soir trois foi* p« M-maine. 

i LEF UNlEdN. Ahilbia PEiNTSE,
No 62 rue Hi Jacques, Montr*aL

4 jan la

MUSIQUE NOUVELLE
The Imperial Rush l’eika. (Or ; I* fameuse 

Msn-h»? fattl«* Tyooon, |0c ; un brillant ar 
rang^ tnerit de la fameuse chanson Margue 
rite de C A. Will te a ete fait c«.tnine mor 
e au pour piano par C. F» lilnue. :0 ; la 
belle valse Ciisnarood de T F. Ryder, 0 ; 
trois . «aux inorceoOx deG. D. V\ IL<»n. Forest 
Fa ry (Fee «le ia .orét». .0 t l an-of. du 
iTintemps, ; Clin st iH bitne», ;n . Kde] 
wsl-»* <ill..e Walt*. Iftf . Down on , arm. value, 
10c ; un beau tnor< «mu nouveau, «-ritr a* te 
ttavotte par Ernest «•illet, auteur de Joiindu 
bal. .4 et u nu nouvelle «diiion k bon mar 
ehs d« Clairon de* /.ouave* 2J*-.

W. STKEKT 2» âiüE BLBUHY
______________ 1 mai—1 an

(Juveptupe d’uoe (Jpande Veatü
--------A BON MARCHA

Lundi, le 2 Février
— chjlz —

LETENDRE 4 ARSENAULT
1493 Rue Ste-Cetherine

F.ON'JR. Al i avril la

BASTIEN & GAGNON
PLOMBIERS SANITAIRES

Ferblantiers et Couvreurs
ftseeor* 4 Appareil* 4 G»*. 4 A.r. a h«u 

Kia»u«le et s Van ur. Hauts 
et liasse prsvalon

1955 RUE STE-CATHERINE
k*nx iras «j»odéré«. Téléplrono ttelliflU 

10 ali—1 a

La Célébré Poudre t Psfitisrîs

COOK’S FRIEND
(L’AMI DE LA CLT8!NIKKJCj 

1+ m-. ; •• 'ur onpu;* «compter s?>u* ous l«f* rapia#rtai
A • re. - vous quo çoaque parues port* 

«sus via-iSLA

Et ls nom doeeoi fabricant. W D. MrLAftim. 
A ut vu* •uu’s n uat vsmshle.

O juin—lan

< « A.CT

E. PUET
ir.'daill* à toute* lo* expositions ; hau­
tement r»î* oinmande f>ar les médeclaa.

Bitter OtUtnm 4 m d > l! « «l or. Toni- 
qtiediae^'if «U sup ri*'i -* ;o«i^ les bitlors 
« mu ; - Liqnev -w ft’ rm m de 'g
» Uraret Uuillo « et Oie, l i I , :
1* et'lipF.me* d'iovnr ir Ji î» <»I 
R'> X. e»-'il ^gerit grn rai. 10 et 12 rie 
Cia id- Montréal. aUTHUR LKFaI- 
VBfc, r»préa»-n:ant. 71 nov.—la

A LOUER
Beau magasin en jd«rre. 194 à IW me St-

Pan. en face de 1* partie one* da marché 
Botk«eroar«. mair.L nsn «xropé rmr JnM. P. 
Qrtut êc CV hemit «abd vu*< p-mr convenir 
ant looMnlms. Fosse**.'.r ûi audlnin.

Peur pin* le detail*. * -<dréssc-r au

No. 17J4 roe Nalpe-Daiae

p™»51
fÎ ^ c

n an

• » * « a
v » » s BR4 

.'••t ■•* aux «ua ♦•n-'
UR \ » 1 ITF ' F \ T < 
pialad"* pniir ree peu 
ni«sl«‘. m>' «le n*»u» >A 
a Sir i«r»'|M «• t-ar Ir l 
Fort Waju - l»».i . p« aunée» «t r ■. t«,,
UtriM'tiun parla

K «K N I<1 MKPPPIVE CO 
«rue XV. M%«!.•*•

A ven 1rs par I 
t« ills ; S boMuul

» " h. 1 i ON \ RI». H.1 lu,. si
iokureut. Mouiiv.U

Diihaine!, Marceau d Merpill
AVOCATS

' JivsBrn nriMMi ut. IL 
F It. Man« » m'. L I. IL 
Armsi» K Mshiiii.l L L IL

1 TOI) rm* Not i*^-I>mîtio 

Bad sr de la “Rovale," vis-a-vis ls Hémlnalm.
lel.phonrN I »v-ls

E LEFEUNTEUN
Ariiste-IVintr»- lab]i-au\. il « oral Ion « i»or 

I Ira ta.87 rue Mt Ja«-qu<»s. M«.ntrSai. 4 an la

O. FORTIN
MEDECIN VETERINAIRE

L* Urr* de buraau. de B 4 10 et Je 4 • * 
LLIUÜEL ET INKlKMEUifi

12 rue St Urbain,
(Ant ienne place rie U. hwinburn#

Téléphone Fedér «I iH,\
Dur. su du Motr 11* t us Chamn de Mars 
Traitement «le Uni le* uuilailtes «ie<« animent 

tfsaaastiquaa. BBfév^la

DORE 4. CHARBONNEAU
Ingénieurs «d\ils, Arpsntieiir-, Arehileo- 

t« s «it Mollit’ileur» «b> pnlenUM
18 — LOTS SAINT.LAMBCRT tg

MONTHI-Al
J E Doux, I f Ill'll T<d«'phone ‘JMS
IJ ( Il A UHl • N n a a i I f. A. F su d< I

MIGNAULT 4 BELANGER
iNoaMKt'Hii Civiia rr Ahi'Rmki us

•uraau i Bntiaao «Je la Nrw-Vorh Llf«
Chambre 011

Ilrrvetsd invention. niar<|urs de c«»mmere« 
pour le ( siiaila • I rrlrnngt-r. 2««F c. ia

C. A. LEFEBVRE
Architecte : i»t : ICvaliuitoui

THUKSO, rormé d'Ottawa.
___  BJan la

•I. II. I .IICJI .A I It.
A R F K N T E L K

62 rue St-Jacques, Montreal
tiubdl vison ds • ndaulre, hrnvétn d In ven­

dons. iiiitrquo de conimorcs, eu-.
lUnov. la hq

T. A. GAUVREAU «t CO
CUEBEL

CIMENTS HVDBAULQUtV SCUL9 AfiENTS 
I.AC'Ohs'IM Ai OU:

688 at *d»A Rua Notre Dama. Montréal
_________ fl *spt. — la

J. EMILE VARIER
(Ancien rlt-ve ds l'énole pol) ir. hnlqnsl 

INUJlNIIlI R t IV1L ET ARFKNTEUH 
10 K UK NT J AUtf UKS

En fai s du «arré «le la lia» e d Armes.
Doriuinde de HRF.l’KTrt D’INVENTION. 

Marques de • ominon e. «-b-, prépsn «m p«#ur 
l« * an«*da et I etranger F, niai I a

V. ROY & L. Z. (AUTHiER
Architecte* et F.mluatrum 

H0, RUE HT. JACQÜK8, 180 
Edifice de la iianque «! Fdargun, MoutnvaL 

Elévateur. 4u plancher, chambres 3 »t 4 
______ 21 av—la

V. LACOMBE
Architetie et Merurrur

8U7 l’ut; Ste-Catiierine
MONTREAL

__10mars-ls_____________________________
Ahmvn vmrgjrr l. j. femkiui

VINCENT & DEMERS
Elèves dipiomés ds J «cois polytuchnlqus 

Inyéniexirê civil*. Architect*» 
et Arpenteur»

74 KUK ST JACQUES
mon i ka.*!. 

Brsv«ta d invention Raont—1 a

ALPHONSE LABADIE
Agsn» d immsoble*. Assurancs. Prêt* et Col- 

Iscilon*. 14 COU Ht-Lambert. Mimtréal. 
Téléphona F «itérai H46 M. B R. I0K

Avec MM LaIIams le LaBabia. Nvtairss. 
Argegt à prêter ___ _______l3aov-la

F. ED. MELOCIIE
(Aocisn élève de M. N. Douma***, si profas- 

seur a 1 Ecole de- Artai
A RT i HT t£ Pc IN T R K

Décoration d'èdlflos* publics, rellfi-ox et 
civils, lutsdsn's 43 rue Dim A llama'ton. 
AU.lJsrx : 7 ran Mie J vu* 31 out.—U

A. FI SET, L.L.B.
NOTAIRE

7» RUE HT JACQUES
Argsn» 4 prêter «tir hyrathéone. fléglçmmt 

d« su< « sssiona «t de faiiliios. Jél«rpn me Hell 
7771* 4 *< pi - la

KJO.M. l'KIJ.’XKALJ j
APTiaTC

1879 rne Sta-Catbarlns
Tonte* pers-.nne* a|ant br.-soinde rir« pour­

ront » eri pr»> orsr soft e . gr«a ou en détail. 
M. Fr«i"< «.s succupo aiirsids clrrr b s ibuirt 
natuj - lu-*. ________ 16 avril—la

H. A. MILLER
Peinrn» ds maisons d «oselgnea et de rf. 

ueaux. b-piasisr et d«c<»rat« ur. d oreur. 
ettrier. iStotatSsr. b.an hisseur. « ts

1996 HU£ STE CATHErtiNE
________________ K;nil—1 a

OCTAVE GILBERT
Ferbia'’ier. Fo u hier et < i «j-. r «r. Foseur 

d’apparei]* a l'éa - cbaodé. ft x aneu* et à g «*. 
e'«...se .Vx< m*- pr- a d ta m»
La'irenL Moi. ^éal. Teléphcmu Dell c, ha 
Prix vs* moor ré*. S jao —la

La Débilita Nerveuse
Ls ia* .qua, .a Névraiv;) . 1* < atarrhe. 

1 Ii fijjes'ion le Kaumati- ne èt lOUf -S 
le* afls« 1 ne* nerveuse- -©ot imm.-dtaia 
ment -ouMg«ea, pais fimve ra«it«4*ls- 
sien, pv , sage de* Ceirlvr « Eodrs- 
Cirât**.! és norms*, q i -ont g*»?aa le* 
«xmiute élan' les m' ioeur»^ du monde. 
• .ori»ulta i ras' caialugu'.'*graruita. f>n 
vsad aussi des Batterie*. ^ MipsnfltOtis. 
Lorrets élastiqn*»* et BcquiUe A. MOR 
MA n 4 ms (fees* Est. fersMs 0-H

H

tflLLETOX I

«ATUStL FO» é itt
Atta. usa d F - ««*1 «ed* llrsl***
!**«■, i# s \' i*. ' 'i*. \ nsn-e'S. Il)
prw'tftdHe. I kn.'tdb' In b tet-. Inasaul*. 
E c r i* eu. n* D btUie du «.mrvttau .vi ds 
la UiUwll. sp4ni.IV, clu.

Frfis méd«*. |.ie agit d eeefement *«r les

IA TIREUSE DE CARTES

K.ire do i*a-

■ rt tain*»» et 
• e du du» is 

in .llcnaiVs

0 -r «•- |*ar -oenra su 
r» eu-#' -M*ra «'iivoyee ! toits a<lre«MO «M Ica
1 mio>- » s •< nir r. Ite 

■4 FR A. S. 4 V rsmc.bt 
» Faateor kirutg de 
I «ut Ina «Fi «b nnerea 
rniaas pr* paie .ou* -a

«•«Hn «le U ru# t'llnt«*n. Ht. 
Icqrui'les l’rix fll la h«*u

iBuitê*
I r t . Ain stoppait ni 

ris
I cm deux jeunes unis deécetidi*

regft.
D» né prit le ttrss do coilo qtiMI 

considérait raginteuanl connu*» na 
fi inoér, cl ils t;4fc[i«èriit! ia pr«H'haiu*t 
plat*e «le voilures.

r< iitiaiii '«* trajet «le la K*ro ^ 
l'Iiôt! i «le la rue Linné, la conversa­
tion itiicrrompue par r.irrivé«* ne 
fut pas reprise.

liosc clierehalt un iirétcxte plsr- 
siblc qui lui permit «le cacher su* 
parenta «l« henéleplèifeaboinlnablo 
dana lequel se»’*'.* Kournwicffl'at «D
attirée.

René, tie «on côté, cherchait.
Ils s’arrêtèrent à la chose la plua 

simple.
Hose raconterait que l’indisposi­

tion de Véronique n'ofl'ranl sio'iinc 
Ifravtté, «lie e'étrtlt emprcnHée «le 
revt'tilr et «iii'ft la yare d*» hue) «»il«* 
avail f.iti ia rencontre iinprévtie 
de Ki-né.

Ceci expliquait tout à la fois le 
prompt retour et le retour euntun- 
i>le.

La soirée s’était itassé««usscxtrla- 
tement à l’Iiôt. I de la rue Linné.

Après le dîner, M. «le Lorbnc, 
ayant à travailler, avait prié qu’ou 
le laiasAt s«-ul dans son cabinet, et 
Mme Hauinoiit, sa fille et su pe.ilo- 
fllle, étaient res é« s au «alon.

iNime Daumont hrod-4it au cro­
chet comme de coutume.

Thérèse lisait.
Kcnée toujours si ffAl**» si vivante 

maiurè son appnrem e un peu frêle, 
semblait préoccupée.

Un silence profonti régnait dans 
la vuste pièce éclairée par deux 
lampes.

II était neuf qeure* du soir et- de. 
pins le dtner pas une psrnten’avait 
été échangé'* entre le* trois fouîmes.

Mme Daumont *e leva.
.le remonte cher, mol... fit-clle 

d’un ton d*' mauvaise humeur. On 
se croirait daus une iiiaiNon «le deuil 
et Je vous ansure que ce n’est point 
K-u !

Vous nllex vous coucher, 
grand’mèro dit Uriii'e tirée de sa 
rêvene par la voix «l’Eugénie — je 
vous souhaite une bonne nuit.

Et elle alla l’embrussor.
Mme Daumont partie, Thér«>se 

ferma son livre.
J<» suis un peu fatiguée, chérie, 

dit-elle ft sa fille; nous devrions sui­
vre l’exemple ue ta grand’mère ... 
Kose certainement ne reviendra pas 
ce soir, et II est Inutile d’attendro 
ton frère qui rentrera peut-être 
1res lard, par 1e dernier train, car 
il est A la campagne pour affaires .

Comme tu voudras, maman . 
allons dire bonsoir A pupa.

— Ton père travaille, tu lo sais, 
mignonne. Nous le dérangerions 
fort mal A propos peut-être.

Kcnée eut un pet il hochement de 
tête qui passa inaperçu de Mme 
de Loroac.

<>n quitta le salon.
Thérèse reconduisit sa fille jus- 

qu’au seuil de sa < humhre, l’em- 
lirassa avec sa tendressn habituelle 
et gagna son appartement.

Une fois se le Kenéo écouta le 
bruit de* pas de sa mère s'affaiblir 
de plus en plus et cesser enfin de so 
faire entendre.

Lorsque ce bruit se fut opmplête- 
mtnl éteint, le joli visage de la jeu­
ne fille changea d’expresttsion.

Il faut absolument que |e voie 
papa, ce soir, ce soir inêoie... rnur- 
rnura-t-elle, j'ai a**ex songé A ce 
que j’avais A lui dire ., mon frère 
aime Kose et Kose aime mon frère, 
l’ai beau être une petite fille, J’ai 
bien vu ça H’ils se mariaient ça 
ferait leur bonheur, et le mien aus­
si puisque je serais sûre que Kose 
resterait toujours aut<r«s de moi, 
étant devenue tout A fait ma sœur. 
Oui... oui... Je verrai papa,

— Je veux que Kené et Kose me 
doivent leur bonheur... Ça leur 
prouvera combien le les aime.

Ainsi décidée A obéir sur-fe- 
champ ft son inspiration la Jeune 
fille, laissant ouverte sa noria de 
chambre, se dirigea vers le cabinet 
de son père.

Elle eu ouvrit doucement la por­
te, si <l«<ii« cm» ni que M. de Lorbac, 
qui assis, devant son bureau, écri­
vait, ne l’entendit point.

L’enfants’arrêta dans l’encadre­
ment de la porte.

— Est-ce que tu travailles, papa? 
demanda-t-elle d’une voix calme. 
Est < e q e je te dérange ?

Le docteur leva la tête.
— Tu ne me dérau e», jamais, ma 

chérie répondit-il en souriaut, tu 
ne peux pa* me déran, er...

En même temps H lui tendait les 
bras.

Kené vints’asseoirsorsea genoux. * 
— Je te croyais couché. — reprit 

M. de Lorbac. — Tu dois être fati- ; 
guée, et tu sais bien, mignonne,que 
je t'ai défendu de veiller tard

— Ne me grondes pas, petit père . 
— fit la jeune fille en embrassant le i 
docteur, — il vaut mieux veiller le 
cœur joyeux que de s'endormir tris­
te...

— Hans don te, en thèse générale, 
mais A quel propos me dis-tu cela ?

— A ce propos qu’une fille n’est j 
Jamais aussi heureuse qu’aunrès de 
son père quand elle sait qu’il l'aime 
bien...

M. de Lorbac. ne mit à rire.
— Kien a monde n’est plus vrai,

—dii-ll, — mais...
11 s’interrompit.
— Mais, quoi, papa ?

Je pan»* que tu ns. smelque cho­
se ft me ueniviidcr.

lienét souri i sane répondre.
— Eh ««ien ! tu te tais ! -- reprit 

le docteur. A quoi penses.tu !
— A ta perspicacité, papa .
— Alors j’ai deviné ?
— A peu près, pus tout ft fait . — 

Tu te figures qu'il est question d’un 
cadeau ou de quelque partie de 
plaisir, tandis que je veux simple- 
mement te prier de répondre ft deux 
ou trois qaesr ions 

— Eu men: ma chérie, quesfioune- 
moi.,

— Et ta répondras V 
— bi Je le peux... f*i Je le dois...
— On peut toujours On doit tou­

jours répondre ft sa fiile 
— Voyons, parle.
— Eb!bi<n. dis-moi rv**’ est le 

plus graud bwnbeur dans l’ex.utcu - 
ce ?

u.v cxvriN
l r U « te ; rest i i»«- i«lant quel-

fi1**** • ' oi» -•♦« éu»g «é, -iifié «e. 
i qu«a lui v ub*rr*e#ath.

!'« i 4 lié nul — fi .-il «*uAn. 
l’is.lu v.ul ! el« ur dé rod

La*! réplhiua viveutrü* K«,i»é«« — 
■ plus r itid bonhe .r «iaus la vi<^ 
c « h» «i«* « t» . re heureux «•«,«»x qu# 
wo al u ns Pu le tlisais toi toft* 
II. me, il % a «I elq es jours, ft I# 
cotnt sse KtHirua • |

•ai effei, je m’eu *«>.1 viens .
I» isq élu m'almts, tu «lois 

inc rendre a ie»i he urr use qu'il s ra 
»*n t«*n pouvoir de !«• faire . — Kat- 
•e vrai T

— AbHt»lue»eni vrai.
Alors ai je le disais : IVre

cft-'n*. telle chose c tus- r.iif une Joie 
i'* ni’iMf* «| |«| petite Ut nte . tu n\’uc- 
i'ortitSrsis cette chnatt ?

***** j* h* pouvais , s tu* doute. 
K«né- K.ttil Joyeusement drg 

mat#*.
Très bien, alors ? s'éoria-t- 

elle. Maman n avait |>aN d«» f.»r- 
tun«*, il'est «*• pus, i|unod tu l'.ts
épouaéi* ?

Non, m.» c lier ie mais ft ou««i
propos .

A ce propos, — Interrompit la 
jeune fill«* que tu I* a époosséo 
tout «b* même saua fortune, parce 
qui» tu l'aimai*.

t ertalm nient ! . Mais quelle 
singulière conversation i N'as-tu 
p Miit ci* soir la toie un .peu A l eu- 
vvrs ?... Où veux-tu en venir ?

- l apa, tu « s sur la selle.te... O# 
n'eti pas pour interroger, c’esft 
pour répondre.

- - Mais...
— Jl n’y a pas de : mala / Silen­

ce ! Je continue... :t auprès de ma 
nère, éimiiMéf p^r amour et sans 
tort une. tu ns trouvé le bonheur ?

* lui, le plus grand, le plua com- 
plet «Ien boubeurn, et la plus profon-
d«* des reoonnaissanoue aussi, car 
elle l’a donnée à moi, tu mère, et 
\«»um «*t«*s iout«»s deux « e que j'uuue 
le plu* au iiionde.

- l'ap», tu oublies mon frère.
< cric* non, js ne l'oubl.e pas, 

mais cVst un garçon, un grand gar­
çon «pii u’a point «lu tout b. s tin «le 

ppuyer sur moi... Or, ou s'atta­
che devant *we aux plus faillies, ft 
«■eux a u X'juel* il faut un soutien, 
une protection Voilft pourquoi 
tout eu aimant tendrement Kené, il 
me semble que Je vous aime plus 
encore. r

Donc, petit père, reprit l’enfant 
gfl'ée, l'iiouime riche qui épouse 
une leiine fille pauvre, quami elle 
»«i iielle. bonmue intelligente ««I 
pleine de cœur, ne commet pas uue 
•uttis» ?

A conflit usr

tjouiKi^rnyiiiE's
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l.»« son fliiailoii. la bil<>. tout*# las hiimsurt 
du snug, la ily4|i«‘|MH#. msla<l »*■ «In fol#, # 
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Wai.roNO, Ont.
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tl»i«*. ma min était, srn» *uw*i»t uiala<l«*. | %1 
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guéris. 11 août- I M » -fl
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MONTREAL, fl KEVHIER 1291

L’bonorablo M. Cliapleau e»t ar­
rivé en cette ville hier noir.

On croit à Québec «jue c’eut M. H.
J. J. B. rhouiuard qui sera candi­
dat libéral dans Dorchester.

Le G lob* du 3 février courant ue 
prononce fortement contre le désa­
veu de la loi de* école* du Mani­
toba.

Le candidat de l’opposition A 
Charlevoix «era ou M. Angers, avo­
cat, ou M. le notaire Tremblay, do* 
Kboulements.

M. le Dr Fi*ot *e présente de nou­
veau à Kimouski. On dit que M. 
l’ouliot, maire de Hlmouskl, eera 
•on opposant.

L’ancien ministre de la milice, M. 
Vail, refuse, paraft-il, do hh pré­
senter A Dlgby. Le ci n lidat de 
l’oppoeitioii sera soit M. Ivobicbaud, 
soit M. Burrill.

M. Amyot aura deux adversaires 
aur les bras dans Belleehaeeo : M. 
Kauelier de Salut-Maurice et M. O. 
Talbot, de Saint-Michel, qui se pré­
sente sous l’étiquette de libérai.

M. O. 11. Déohèncs, ancien député 
conservateur, à la Législature lo­
cale pour le oomté do Témlecoutai 
va se présenter comuie candidat de 
l’houorable M. l aurier, contre le 
Dr Orandbols.

M. P. B. Oaegrain a commencé
depuis deux Jours sa tournée poli­
tique dans le comté de l'islet.

On dit que son adversaire sera 
^l’honorable M. Flyun.

Pans le Nouveau*Brunswick,. 
Thon. M. Adam dispute le comté de 
Northumberland A Thon. Peter
Mitchell.

L’bon. Üoo. Foster aura pour op­
ponent à Kings, M. Domvllle, ««•
cieu député.

M. Chs Arpiu sera problemenl le 
candidat choisi en opposition à M. 
Bourassa à Saint-Jean.

M. W. O. Edwards, ancien repré- 
a< niant libéral, refuse de poser de 
nouveau sa candidature dans le 
comté de Uusseil, Ontario.

La rumeur que M. C. H. Mac- 
Klntosh, M. P., député d’Ottawa ne 
sera plus candidat, est démentie 
dans les cercles bien informés L’é- 
chevin Cox a dit que M. Mackintosh 
sera certainement candidat.

M. l’érhevin Malone dont le nom 
avait été mentionné comme l’adver­
saire probable de M. Curran, dans 
Montréal-Centre, proteste énergi­
quement contre cette rumeur. 11 
a même promis d’appuyer M. Cur­
ran de toutes ses forces-

C’est un mensonge et une infamie 
sans nom de la part de VElecteur 
de donner A l’élection de M. Mc- 
Stiano une signiilcation politique. 
Voilà commeut ou abuse de la lar­
geur d’idée des conservateur*. On 
s’en souviendra.

Un correspondant d'un grand 
Journal d’Ontario exprime l’avis 
que l’on devrait élire par acclama­
tion Sir John Macdonald et l’houo- 
rable M. Alex. Mackenzie. Lése­
rait, dit-il, un homuiHge rendu à 
leurs éclatante services et A leur 
gruud âge.

On lit dans le Courrier du Canada:
“,11 n’y a pss de lutte possible 

aux Trois-Klvicres contre bir Hec­
tor Langcvln.

“ La disparition de M. Turcotte 
a achevé do désorganiser le parti 
libéral dans cette ville et dans tout 
le distric t.”

A PROPOS 0 AGRICULTURE

Pas baaqse qui peat üeeaer justs s t* 
pour seal sur depot» Uu sacrai» 
mineral précisas Las rosstte son 
tro le IroMI

î n Jeune cultivateur qui avait 
de l’argent A prêter demandait 
l’autre Jour à son voisin, vieux 
cultivateur qui s’est enrichi par
l'agriculture, quelle était la bsn-

ceir de vosootu* une eoueb 
papier et le froid disparaîtra- 

Ce e recette, que je trouve 
un excellent journal anglais, n'eel 
pas nouvelle ; elle est facile à faire, 
peu coûteuse et peut rendre eervice 
par le temps qui court. A vie au 
frileux.

( O L O SNE < A USL E Y

M' do me pratique

JVérrn/fp^s

HENRY BIRKS & CIE
•OUT TutT A FAIT FHJÉT»

LE COMMERCE DES FETES DE LA SAISON fil
mt e«« I* si es so—tdomfrs n W pus rfcatfH qs Us aient .*jtuus se. 
a ps ta lits itoao-sa»w€ttr«>«uurtfsaAaaaa*. ea«asrst.aL$ia

vluÉru* % isibiss •( clias

POUR

MuVTKKa? MOMTKBar MOVTRSS IIC.IV MOWTUS firi-q«r*?
>«ule ajrotc» pf’ur la» o-.aUrK» a.oskrv** dm (!>■»• ParSm. Cas s.ou 1res oot aèSses I ‘ 

pr*a.ier pr . 4 . wr^b le ; o . n S« 1 «n». L«a pr a de om a.outSoe «Mi >oua s^rquee s 
un: vendue» - pria ladres Musirae et Uor.«^< > f^vnr«-at> avec m*

peuvent se ma- 
uartieque la plus sûre, celle qui payait le nifeeterdena n’iniporta quelle parti* 

plus d’intérêt sur le» argents dépo- du rorns. f[’aKt le* ‘ W
•ée. Je vais voue le dire, reprit ce | Pn0mmOHir _ .adxmmaiioa Mtr

235 et 237 rue St-Jacques sar.,

tieile ou coin; 
plot tz le “ j 
qui est très pr 

' Eictedetn 
de la vu 
pour l’t

te du poumon. M»* 
cuperator ” Morin, 
ieux d^ns ce cas. 

i ru rail -Les condition* 
notre é •oqtie, la lutte 
itoiti e nous forcent aux

dernier: “La banque (jui ma 
mieux nervi, celle qui m’a donné 
quelquefois 12, lr>. 20 pour « eu* s ir 
mes dépôts, c’est ma ferme ” Com­
me notre jeune cultivateur demeu­
rait tout étonné, son interlocuteur t;*ccs de travail, au surmenage in- 
repartit. “ Je vais vous expliquer tellectuel, et le corps « n souffre II 
la chose • Lorsqu'il m’arrivait d’u- ; t u née re de ranimer les forces 
voir <i« r»rgc..t à di.po.er. ]’e*«- I en pren-ul U “ Vin * l (*,ilnqu.no" 

...... /, .Kir» Morin, supérieur comme toniqueminais si ma maison, mon étable, ^ b)( #rr y ^ ^ rr|(lau.
mon écurie et tout en les autres d» r an : h
peudan< es de la ferme étaient en préparations do Dr Ed.Morin
parfait état, Je voyais si >»*• fu- j s’ob: leniient dans toutes les phar- 
niiers étaient pourvus d’un abri J macies. 
convenable ; si J’avais dans m**» bâ

M. Fréchette, am-ion député de 
Mêgantic, •sien route pour le Ca­
nada. 11 était eu Europe, en voya­
ge de noces, lorsqu’il a reçu une 
dépêche le rappelant uu pays. 11 
sera candidat conservateur à M6- 
gantic contre le Dr Turoot.

Une dépêche d’Ottawa nous ap­
prend que M. Owens, député d’Ar-
icenteuil. a l'intention de se démet­
tre de son mandat à la législature 
locale pour se porter candidat aux 
Communes-

M. Bourbonnais, député A la lé­
gislature locale, doit résigner son 
mandat pour se présenter contre 
M. Bain, le candidat conservateur
aux Communes.

C’est ce qu’on appelle uu homme 
qui sera entre deux siège».

L’honorable M. McDougall, au 
conte d'une entrevue, t'est déclaré 
opposé à la réciprocité illimitée et 
U taxe directe. 11 entre pleinement 
dans les vuee de sir John Macdo­
nald et approuve les ouvertures 
faites aox Etats-Unis par le chef 
conservateur.

Lo Canadien public la dépêche 
suivante ;

Jripécinl su CaKAOIMO 
Trois.liiviKHKH, 4 — La rumeur 

circule ce soir en villcquc M.Tarte 
sera prié de »e porter candidat a 
Trois-Klvières contre iu ministre 
des travaux public» cl qu’il prollle- 
ruit de < elle élection pour rendre 
publique» certain» document» qui 
n’ont pas vu le Jour*

Nous ne croyons pas que cette 
dépêche soit lo résultat d’une er 
reur.

Parmi 1rs cause» que mentionne 
l’L’Zeofsur comme étant celle» qui 
juBtilicnt la dissolution d’un pario- 
uumt, ce Journal oublie celle qui a 
guidé M. Mercier en IH'.iu : la nées*- 
•ité d’un emprunt df' dix millions, 
q i’oii est tenu du cacher jusqu’à 
prés l’élection.

M. Mercier n’a pas connu d’sutre 
raison sérieuse de la dissolution 
d*» chambre» en IbUU. Il savait tré» 
bien qii’uno nouvelle session lui eût 
été fatale, i ar il eût dû y luire con­
naître l’état désastreux de nos 
finance*. C’était sou coup de mort 
aux élection».

SAVEZ-VOUS POURQUOI ?

Haver-vou» pourquoi Monsieur 
Ernest Pacsud. direqtetir d« l’A’- 
Irefrnr,le Monsieur FaesudA Lock- 
wood et A Wltclaii, b» Monsieur Pa- 
oaud qui est cimrgé du rançonner 
tous les jobbers du gouvernement 
do Québec nu profit du régime 
Mercier ; «nve* pourquoi c© mon­
sieur veut battre Bir John et faire 
arriver M. Laurier? Oui, répon­
dent oeax qui connaissent le per­
sonnage,nous le savons.c’est afin de 
mettre à feu et A suc le trésor fédéral 
apres avoir épuisé celui de Québec. 
Et ceux qui connaissent les agisse­
ments de M. Paonud et de sa clique 
diront vrai un pariant de la sorte.

M. Thibaudeau l’a dit déjà, M.Le- 
bceuf l’u répété de sa voix convain­
cue,--M. Pacaud l'ignore-t-il T— 
tout Québec qui voit de près la 
acandttleiue administration Mer­
cier l’a redit à son tour. Mais 
aujourd'hui non» avons plu» : nous 
tenons un coupable qui lait l’aveu 
de se» aspirations criminelle» et de 
es convoitises de I argent public : 

Lisons bien :
“ Mais one serait-ce donc si, dit- 

il, dans VJilecteur du 4 courant, au 
Leu d’un gouvernement advenmi- 
rc domino celui de Sir John, M. 
Mercier avait un gouvernement 
ami à Ottawa? Quelle bénédiction 
pour nous que devoir pour pre

\

Le profeasear Goldwin Smith a 
fait, à Toronto, mie conférence dans 
laquelle U e’eet prononcé en faveur 
d© 1» réciprocité, de la suppresion 
des fonctions de gouverneur géné­
ral et d’un© certaine alliance poli­
tique avec les Etats-Unis.

La salle où avait lieu la confé 
rence était remplie de membres du 
club des jeunes libéraux de To­
ronto.

Aux dernières élections provin­
ciales. nous avons dit au peuple : 
Le drapeau de M. Mercier c’est 
l’emprunt extravagant et désas­
treux.

Et M. Mercier, à peine sorti vic­
torieux dea élections, se prépare à 
emprunter $10,000,000» *l‘K‘ 
mentant d’nn seul coup la dette
d’un tlei-B.

Aujourd’hui nous avertissons les 
électeurs que le drapeau de M. 
Laurier c’eet la taxe directe.

L’Electeur dit que Sir John a fs i 
voter un amendement à la loi élec­
torale en jurant A la face du Parle­
ment qu’il n’y aurait pas d’élection 
avant une nouvelle révision des 
listes.

Et là-dessus VEIecteur dit que 
Çlr John a menti, etc.

Or, comme d’habitude c’est l'E- 
tectenr qui ment audacieusement. 
Sir John a répondu à l’opposition, 
i la dernière session, qu’il n'était 
pas autorisé A dire de quelle ma­
il ère et A quelle époque ie gouver- 
peur-général exercerait sa préro­
gative de dissoudre le parlement.

mier ministre du Dominion un en­
fant de Québec, un représentant de 
la ville (le Québec ! Mais dans un 
an, se dd-ou, on verrait se dreks^r 
dims le fleuve en face de notre ville 
les piliers du pont, cinq ou »ix mil- 
lion» de piastre* Jett* parmi notre 
p pulation ! Ce serait pour cHACfN 
la FoUTt NE, bi rtulimtton d'un de 
ce* rérés bridant* qui *uffi*ent pour 
toute une génération.”

CE SERAIT POUR CHACUN LA 
FORTUNE, fa réatiratian d'un de 
ce* rfre* brillant* qui stijflscsf po»ii- 
toute une génération !

Cri du cœur, révélation de tout 
un monde î

Quelle grande politique! quel 
généreux patriotisme !

Et ceux qui écrivent cola sont les 
mêmes misérables qui ont ruiné 
Québec après l’avoir souillé et 
corrompu dans la mobile des os. 
C’est la même b inds de cormorans 
politiques dont les appétits gran­
dissent chaque jour à mesure qu’ils 
sc gorgent aux dépens du public, 
qui veut transporter le théâtre de 
ses opérations sur le champ plus 
vaste et plus fécond de la juridic­
tion fédérale.

CE SERAIT POUR CHACUN LA 
FORTUNE ! î ! la rAalibation 
p’l*N PR CRS rftvFS ql’I SCrriSRNT 
A TOt’TK rîfl OKNBRATION. ! !

lot fortune ! serait-elle plus gran­
ds que le# rêves ? Le# rêves sont- 
ils en propor.ion de la fortune réa­
lisé© A Québec ?

Dans ce cas, c'est immense, 
comme A l’opéra.

Que cet appel brutal aux appé­
tits malsaine de la population de 
Québec résonne par tonte la pro­
vince, comme le premier chant ba­
chique de l’immense orgie qui t'an­
nonce si M Mercier tenait à atotr 
un gouvernement atni à Ottawa t

timsnto assez de terre sêciu 
plâtre «t d’autres absorbants pour 
reruoillir tous le» engrais liquide# ;
Je voyais »i mus bêles avaient une 
provision suffisants de gratn.de son, 
do tourteaux do graine de lin pour 
que ju pusse 1«* nourrir convena­
blement durant l’hivernement et 
en retirer double bénéfice: I© lait, 
is beurre, lu viande et ensuite un 
riche fumier. Je met tais après cela 
une somme de côté pour qoo, lors 
des semailles A l’époque de la mois­
son, je puisse faire tous mes tra­
vaux en temps propice, sachant 
qu’une chose fuite A propos vaut 
mieux que mille faites hors de sa** 
son. Rarement après cet examen, 
je mo trouvai» assez d’argent peur 
la déposer dans une banque ou au­
tre institution finaneière.

“ (Toyex-nioi, mon jeune ami, les 
meilleurs* banques que von» puis­
siez avoir, c’est votre fond# do ter­
re, c’est votre bétail ; prêtez sans 
craints A ces banques, vous êtes 
certain d’en retirer de fort» inté­
rêts tôt ou tard. N’imitez pas cer­
tains ouït i valeur» qui, A force do 
lésiner, font quelques proftts sur 
leur» terres, mais au détriment de 
ces dernières qui s’épuisent, au dé­
triment de leur bétail <pii décline 
d’année en année, au détriment des 
bAtiiucnts d© la f‘ rmo qui mena­
cent ruine. Ces cultivateur* sor- 
rent uu© piastre et en perdent dix 
en agissant ainsi.”

Cultivateurs, ce» paroles sont 
bon m s A retenir.

•••
Ns vende* pu» votre cendre «lo 

bois, ©’est le conseil que je vous 
donne aujourd’hui, ami lecteur». 
Vous avez tous, JVu suis certain, 
un petit, coin de terre oû vous pon- 
vez utiliser ces cendre» avec proflt. 
Le jardinier, le propriétaire de ver­
ger, celui qui cultive une espèce de 
fruit quelconque, doit savoir avant 
tout qu# la cendre de bols const i­
tue lu meilleur engrais chimique 
qu'on puisse trouver pour »e# plan­
tes, et pour cela, il ne doit pu» ven­
dre A un vil prix ce précieux en­
grais.

Pour prouver ce que j’avance, Je 
ne puis mieux faire que de traduire 
ce que dit A ce sujet un arboricul­
teur distingué, M. U. O. James :

Les arbres fruitiers ont surtout 
besoin pour taire leurs truits, de 
quatre éléments importants, sa­
voir : la potasse qui vient en pre­
mier lieu, la chaux qui vient en­
suite, l’acid© • phosphorique qui 
vient en troisième lieu,et l’azote qui 
vient en dernier.

“ Les cendre» detyoi* du Canada 
contiennent d© fl As pour cent de 
potasse et de A pour cent 
d’acide phosphorique ; elles don­
nent alors aux arbre» fruitiers les 
deux élément» constitutifs princi­
paux A la formation des fruits.

“ Un mined de bonm s cendres^pe- 
Haut 4 > A 60 livre» contient au moins 
trois livre» de potasse qui se trou­
ve dans un était parfaitement »*sl- 
mliable. Ainsi on peut évaluer la 
valeur seule de la potasse qu’il y a 
dans un minot do cendres à 12 ou 14 
centins, l’acide phosphoriqi e aug­
mente cette valeur A là centins au 
moins par minot.”

Dire qu’il y a tant de cultiva­
teurs, do propriétaires de jardin* 
qui vendent leurs cendres de bois 
pour quelques centins et qui pour­
raient en retirer des piastres s’ils 
s’appliquaient dans leurs Jardins à 
la culture de» fruits; c’est à n’y pas 
croire mais, c’est malheureusement 
le cas.

.e.

Tout* frai rim H»' hut ' s*** tin fsmeu*
reuirri* ■ l.« fi»f tuatrur «lu Is ». n è da is 
}■- unir'* du or l^rivu-rt!. Msnv.ils. K l., 
■<«*iil un Insu tlrn «n érisur. uu# «-•(*•*«• ds 
vigu««ir<|ui jmr oart loni lu «-«rj** st ft«M;n<j 
uno vt«a n->u\fl!s. Iai wniotiu • i tr«« (*R>- 
pluyé durant le* fruid<. le.___  JU* l» Oh

OH ! QUELLE TOUX 
\n(. Voulu/ vousAcoster l'svsrtisssfnsaL 

Ls Mignsl eut Atr«: n t spyfoeho •^ rt «e - «l«. 
«etl« te r Gts nnilud*'. is «'niwaaptiou. l>o- 
r>.4i>d«* vous ni dun* L ut d't p<irt,nor ’d) 
cum* von» iinuvoz « uunr l* ri»<{tt< »t on rl«* 
fuir* poor vous gwAeHr. Hou* as 
n. rLncs quu io l'Wiu «ls felul >t> gu nn totpn 
t««ux. C’. si un rsmeds IriiAilliule. fV« i 
pnuue pniirqu«»i mi «luis d uu utdiiu» l>o 
iciilr» ont vi'SdliitS I sinn-s dsrniei*. il 
RoulAtC* iinriM-diatimnit «lu croup ds Uv co- 
quuluchu. Mer » du /«milU u « n inunqurz l**- 
Four nia x «tu «los. < l^ ou |Mi.tr<ns faite* 
«l'arfu do l'uiii|ilàtr« p«ir«u»o de •'Kiiloh 

Kn i enU: cbBz
B. E, McGalz.

Jfév q h J* 211’ (44 N'otxs-i aio».

|f| Fnmez le ccaro “ Mercier.’* 
fait avec le moillttur tabac de la 
Havane. 7b—jno

Hav**-vons quel bruit court
que la maison de fourrures 

en renom, Cha». Desjardins et Cie, 
1Û7, 1539 et 1 Ml rue Saint,«-Cathe­
rine, Montréal, vient de faire une 
grande réduction sur tous »es ca­
pots, tous sc» manteaux, tous ses 
casques, tous soi manchons, toutes 
ses robes de voiture, enfin sur tout 
son immense assortiment. Ce sont 
IA de» avantage» oui sonl loin d’être 
A dédale nèr et dont vous devez pro- i 
tirer immodistement. Hoyez cer­
tain» que, outre nos bas prix, | 
vo s ne trouverez pas ailleur» un 
assortiment do fourrures aussi con­
siderable, aiiH»i varié ci d’aussi 
bonne qualité qno le nôtre. Souve­
nez* vous que nous donnons de 
beaux présents à tout le monde.

74-jno

iMLAOIESo £STOMAC«tinCtoâ!irç»

: i . i: ■ i • li in'«‘ de I» Jeunes»* ' «iu hr 
J. turn i4r«* : Il a pouvoir et fure*’ ft op«'rcrIft 
UU'-ri»on «tau» le »yst--tne de la (•mine, et, 
qo« lie nue ••«ilt ladoulsttr, « e renfle f&iaeux. 
in<'ir»*iMi« et |Mn»-nnt n lauiai» pri1* « n 
v «mi. Il ffiierit n imi orte qui-lle m»lud e qui 
•Here I» vaille de la lemoie. Jid >•-<111

4 DECADES
.-K SONT KCX)UU:K8 DEPUIH Ql’E cr.t xl

11 TBIBlI l h. m i> K j 
m 1 *^^4* k 1 °1 \
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I VOYEZ A CK QUE ”1 BUTTS ’j 

SOIT SUIt I/KNVF.LOPPE.

ie mmi plus

Nous avon» reçu nos nouvelles Brode­
rie» «jui sont prête» a être vendues. Elles 
sont non seulement meilleure» et moin» 
ehère» que pur le passé, mai» Ikn 
plus jolies !

S. CARSLEY

The et Café servis gratuitement dorant le mois da Février

Marchandises de Toile! Marchandises de Toile!
Les dames voudront bien se rappeler où acheter 

leurs toiles de ménage dos meilleures fabriques et les 
plus durables.

Notre acheteur de toiles visite régulièrement les 
différents centres manufacturiers de toile en Irlande, 
Ecrase et Angleterre, et est toujours bien renseigné 
sur le commerce de toile en Allemagne et en Belgique.

LE RESULTAT ! LE RESULTAT !
Le résultat de nos efforts pour ne garder que les 

meilleures toiles fabriquée^, sortant des plus vieilles et 
des meilleures fabriques du monde, est que notre com­
merce de toiles continue à augmenter d année en année. 
L’augmentation des ventes a été si marquée durant les 
derniers six mois que pour le commerce de printemps 
nous serons obligés de donner double espace au dépar­
tement de toiles. Les Hanellettes seront transportées 
dans un autre département et un de nos magasins sera 
entièrement consacré aux toiles et aux cotons.

PRENEZ-EN NOTE ! !
Ecrivez dans votre calepin et rappelez-vous toujours que 

le véritable magasin pour acheter des marchandiaes est celui 
de 8. CARSLEY.

LKS MEILLEURS ES8UIEMAINS ENTOILE ET LES MOlNrt CHKILS 
LK* MEILLt.UltKH SERV1ETES A DINER EN TOILE KT LES MOINS CHERS 
LES MEILLEl RK8 TOILES A DRAP LES MOINS CHERS 
MCE MEILLEURES TOILES DAMASSEES ET LES MOINS CHERES 
LES MKILLFURES SERVIETTE» EN TOILE KT LFS MOINS CHKRE8 
LFS MEILLEURES TOILES A (’OUCHES ET LES MOINS CHERES 
LES MEILLEURES TOILES HUCKABACK FT LUS MOINS CHERES 
LES MEILLEURES TOIL LS DI PLAN DE 
LES MEILLEURES TOILES I* ECOSSE 
LES MEILLEURE* TOILES DANOLETERRE 
LES MEILLEURES TOILES DK PUUKSE 
LES MEILLEURE* TOILE* DE UELOIQUE

Vous pouvez avoir toutes ces toiles chez

S. CARSLEY

\VIft Mt dOttl
•« »«. r* (*4

. *• -
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W. J. WHITE.
Soil ir I tear d*» re«juerai.ia. 

Montréal. 16 janvior A D. Iasi. »jau-f m
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Thé et Café nervis gratuitement durant le mois de Février

Sauvez tout ( escompte
Des g andes quantités de 

marchandises nouvelles arri- 
veut chaque jour.

GROS ESCOMPTES
Escomptes extra aux person­

nes qui meubles complètement 
ie u *s maisons.

Toutes marchandises emma- 
gasincTn ©t assurées gratuite- 
menttj.svj’a ce eu'on en ait 
besoin.

FEE & MARTIN

Meubles. Tapis et Literie j
357 à 361 rue Saint-Jacques {
-------------------------------»«•-----------------------------

ECOlEo Isæ-COUTEWEII
---- tTAEXatS A----

RA N OCR. M*. U R ANTFORD. Oirr.

COUPONS ! COUPONS ! COUPONS !
Grand assortiment de toile damassée et autres 

marchandises en toile, à vendre à bon marché cette 
semaine.

COUPONS! COUPONS!
Grand assortiment de cotons à draps, à vendre à 

bon marché cette semaine.

COUPONS! COUPONS!
Grand assortiment de coupons d’indiennes, à ven­

dre à bon marché cette semaine.
S. CARSLEY

OU a n’annoncons pas en vente 
et n© prétendons pas vendru 
de* marchandises au prix coû­

tant ou au-dessous, vu que cela 
n’est pas conforme à la vérité, et 
vous ne nous croiriez pas si nous 
le disions ; cependant, il y a une 
foule d’articles que nous offrons à 
des prix spéciaux, et sur toutes 
nos marchandises nos prix sont 
aussi bas que partout ailleurs et 
plus bas que ceux de la plupart des 
marchands. Tout ce que nous de­
mandons, c’est oue les personnes 
qui ont besoin ae meubles, tapis 
prélarts, poêles et articles rte ména­
ge en général viennent examiner 
notre fonds de commerce et obtenir 
nos conditions et nos prix.

METROPOLITAN MF’G CO

»oy» KX
RUE NOTRE-DAME
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1 U boite. Empaquetée en parfait ordre par 
~urtlia Cbesilcal Co.. Detroit. Mich . o”

NcGale. 2123. rue NoIrv-DouMb MuntrraL

/Pacifique
“(Canadien

tes trains laisseront la gare da
le rue Windsor po j-
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net rue si Jarquee. et i«i« goree Deibouele 
et Wi

Iai remedo n^'ommandc pur 
uu nuMlocin qui a aniu o** 
«Vex;»'ricn<'e dan» lo tralie- 
uvenidesuialadies «le» fem­
me». Ce remède loti nu n- 
auelîenient è plu» de lu.JUO 
femme», jeune» mariée» ou 
autre», «laranti certain, 
tou.lour» efficace, ne prenes 
aucun sub»titutàce»Pa»tllte< 

Vous le» trouvere* chez votre pharmacien.

H

CHEMIN DE FER

IMERLOLONIAL
IMh-ARltANGEMENTS D HIVER-lCl

A part i- du ?♦ noveaibre l"3u. le» train 
expre-**1* pii» «►'*•*' <iuiili<tien<i cirruli.nM 
( Uaquu jour U«» dlmaucru*» evceple»? loaiw*
Mût :
Depart le Montréal, h la gare Ronavea

tun;, per !• clieunn de ter du Urnnd
Tronc.. N'»*

Depart de lAVt» ---- ILw'.
Armant ft la Rivière du Loup 

Tr«u» UiatoltNt ......
n.t»

do . IS.*«
•lo Hinimiski..................... 3>«-‘*l
do Let it Meti»..............
do UatnpbfLon................ ..24.3»
«lo Dal lousi» ............. 1.3*
do Htiburvt. — X 40
do N w* asile :i4s
do MoiKton.................... Ai».
do Sa.nl-Jean................ ... é.JÛ
do Halifax rifto

.narmiesSpjsroL

Voici comment l'autorité ci-liant 
mentionnée compos© un (titrais 
chimique meilleur qu© tout autre 
engrais chimique fabriqué que l'on 
paierait beaucoup plus cher :

Pour chaque acre de terre, mé­
langez intimement 40 ml nota de 
cendr s de bois, 100 1 >* d’os moulus 
et 100 U»« d© sulfate d’ammoniaque 

| ou de nitrate de soda. Applique* j 
cet engrjtis Ions les deux ou trois | 
ans et votre verger deviendra plus 
beau d'année en année et rsppor- | 
tora toujours abondamment. 11 est 
prouvé que plusieurs maladies des 
arbre* s'attaquent de préférence 
aux arbres qui manquent d’élé­
ment.» constitutifs minéraux, sur­
tout de potasse.

CALAIS. Ms. CH row N. T, I». (£. 
HALIFW. N. E KIXCRJTON.Oîrr. 
MontkkaL qui. OTTAWA, ont.
*l . JOHN, N. il TORONTO Oxt.
V ARMOUTH. N. L. WlNMl’EO. Max 

txur.ioNXNT :
Le Français, l'Ang’ais. l’Alle­

mand, l'Italien et U Es­
pagnol

Par la MÉTHODE NATURELLE
DrmAndr? «t«%< ein'ttluiros :

207 RUL ST-JACCIÜS, Montreal
a* jftiv—la jno _____________

Beau 'oap de malade* *o 
r .» »n»*:U de e« qu il* ap- 
rvlle . un rhume neg’g > 
«..i i « oai pr.» il J a P*’*’ 
M<nir» a d*. une bronchit» 
Q;ii nr •’•-I jam il» guerte.

i«* pUurra.» uui »*>u ra- 
prtvtul • «lu mémo ©6»é à 
.llir«îrvn.a iatvrioilM plu» | 
uu in^«u» ’.aux» : on mtinis 
ar aral«*>«nt i.*u» leaaviup- 

tén «ii d» la coamunuti m. L Kuxm AXT!- 
Ru.'v i«iu( « d» Utabant, harb«>n*ta. le 
*. «i roniisio u n cmccnira i*»ui» »ou action 
•ur Im loi.** respiratoiro». •uppria»* du «mu» 
Ir» rai.vrrn ». SroachUe». toux. rhutuM. 

m.i\\ «-«uu» u hr. pneumonia, ptea

FUSILS INOFFCNSIFS 1 PISTOLETS IN OFFENSIFS *

Plnsieurs cetiUuues d’habillement^ de petit» garçons à 
vendre à bon marché cette semaine. N'oubliez pas de vous 
procurer un fusil ou pistolet à flèche mouchetée gratuitement 
avec chaque costume ou pardessus.

8. CARSLEY

ËAPlLLAtëS

Le» wagon» dortoir», bufTSt* et ion» lo* 
autre» wagon» du troin-expre»» rapid* qui 
part de Montreal chaque jour (dinvin uo e»

»
u-qu'a Halifax tan» tran-fen, en vingt bull 

ht m c» et ciiiquant * ounure».
Le* train» pour Halifni et Saint-Joan m 

rendent ft leur det-tination 1m dimanoboa.
I/o» wng( ii- du c'ictnin d«* fer Intcrcoloaial 

entre Moulrral et Halifax aunt e« la r« s pur 
I cliK-trii-ité et l'hautTe» par la vapeur d» la 
locomotive.

Font les ualM circulent d aprè» le temps 
moyen de l'Ktal.

Pour le* h llet-s de pa.4*age et tonte» le» im* 
formation» en rapiMirt »vc«' le prix do» pa»- 
eage». le taux du fret et les arrangement»de» 
irain». etc., «adressera

ü. W. ROBINSON.
l&q rue 8t.Jac«iu«»a 

D. POTTINUKR.
Surin tenilani en ohaf.

Rureaa dn r hemin de fér 
Mon* ton. N. H.. JO Nov. 1^:0. i___ 2 janv--la

POUR NOEL
Rideanx en dentelle et en mou»»eline n»:- 

toyée. amidonne» el étendu» pom 4üc 1% pair* 
et au de».4U» ; travail garanti «an* égal duo» 
le Dominion ; veteni-nt-* d homnit * et ce 
femme», rideaux en peluche de fantaisie ou 
en «oie et ornement» nettoyés ft la frauQuira. 
travail garanti le meilleur. Envo)ec nous 
vin command*» avant i nr» p.n... lundi. I^e 
efTèt» »eront ilvre» mercredi, avant la Kte de 
Noel.

Téléphone» Bell et Fédéral.

British American Dyeing Co.
BUREAUX : 2435 rue Notre Dame. 2£î rue 

McOili et IM».» rue 8ie-Cathcnne.

La Chevelure, c'est la Santé !
T*e Rcarntratewr Capülnir^ Audette net­

toie li Trrs rt fait disparaître tes Pfi.li- 
cul**, r einpé he la ehûto de-* chereux et' 
en active la croi.ssancc. Le RégentnUeur 
l apiliairc Audette e»t une lotion douce et 
rafraîchissante, «an* «^gale comme Pommade 
et convenant particulièrement aux enfant». 
/> ReQtnfrotrvr Capillaire Audette n est 
po» usa teinture. ee»t un stimulant et un 
tonique. Cetto preparation est. de plu*, 
exempt** ée t«*ut produit chimique dange­
reux.ainsi <)ue F «Ueatcnt un grand nombre de 
témoignage*dea meilIe»iro» autorité» médi- j 
cale* ('ber tou’ le» phirtnacia t». 50 < t*. % { 
bouteille 9. LACHA'© K seul propriétaire, 
lISS et 1540 rue Sainte-Catherine, Montreal !

244—d

Elixir liesioeux Pectoral

IF. PUBLIC Intel 
J ügent qui été ai

longtemps bia^a - par 
des imposteur*», «ail 
muinu-nant que i« 
\ieux Antoine Roci- 
coL herboriste, ru« 
CTnîg, No IBS, b meu 
rant vl»-a-vl»lo milieu 
uu carra Vigor, e*» 
seul inventeur et pro-

Sriétairu d» om oelé- 
ras rtmddo» saura* 
gc- patenté-* qui on» 

noms : ÎMliule» Mogi- 
Royalea, Sirop I’o« » 

Tonique.Nervin Hall* Anti-Venerienne.Dea* 
tructeur du choiera, Ra< ieotlne. Trésor d* 
Snnté. Tænifugo. Oeorgioline. Comicum. 
Dentifrice, etc., etc. " avril— la

Pondre Engrnissive et Nonrrissanw

dnjouroort >-e 
L X. le RHTT-

.-•i li*» maladi**' de-» ' o o*
•o qu»
lia ’«e

________ _____ i. Bva-
■b*»rwtè”jlft4 rue Notre Dame-Oaraft.

La recette suivante ne vient-elle
pas à propos par les grand* froids *•»« et toute» k« 1 . ^
’ . , ', a , . . i rat^Hro*. En r. nie partout. 25* U b©
qu’il fait? \oule*-VOll* dormir Pourordie on gro» c: • tld aussi bi«
ch.udrment d.n. voir, lit dur.nt T’î b™. 
une nuit trè* froide ? Mettes entre bam. kerboeuta tua rue Notre I 
le drap ©t le couvrepiedt une cou- | Monlr*‘ 
che de papier : des vieux journaux 
peuvent faire trê* bien l'affaire.
Uralunex-vous le froid pour uu 
voy tgeque voua entre prenez par 
un 4emi>* aibérien ? Mettez-vou* , 
des journaux autour du eorpe et ; 
endoeeet votre pardeova» : von# n'a- 
vei pin» de froid à craindre Êtet- 
voua eujeta à avoir froid aux i 
pied* ? Mettez entre rot t>a* et le j

A propos do Tapis ! A propos de Tapis !
Donna* vo* commande* pour tapi*, maintenait qu i*» •ont ft béa mare>*r et qu» I sa 

^orumeat est bon.

UN MOIS GRATUITEMENT
Lm tapu fait» «ur coeamaade •! emmagftft*n^* gratuitemeu» jam* ft «• qa oo en ait

S. CARSLEY

extrait naturel

COUPONS de TWEED COUPONS d3 TWEED
▼•odrr. cette Miaalaa. aa graré aséorumeat *• Manon» d« tweed e* é'offe» ft

Men

S. CARSLEY
17ô:», 1767, 1769. 1771, 1773. 177», 1777,

RUE TVCXTRE-X^ftJVXU

1779

Vonlez-mu» ne 
phi*U>UH»er* Faite»
usege «le rtltstr
Krvtneun >*«•< to-
ml, ie grand re- 
mè*l<* dn 
la TOU
MK el autre» affec­
tion «i de la Gorge »t 
de» Pou mena

IV» nombreux eer- 
tifleat* émanant «le 
«•itoyen* éminents, 
•le membre» du 
r’ergé, d* rommu- 
nauté* r*»Mg»-n*«o*, 
il«' merterlna dis- 

aii*-»:*>nt 
IVfflcacité merveil- 
len»e dr cette pré­
parât ton.

A défaut d’espace 
non» ne donnons 
qu* le certificat sut-

__ van;:
0£C0MMUtCt.

Montréal, r mar» IMft.
Ar'è* avoirrrl* eonn»i««anea d» la compw 
• uton de rg'llalr Fertwral. le
croi* de mw devoir d«*ie »‘r<»njmander 
e«>mme un rx^llenl remè«le «mnlre lesarte- 
ctioa» de» poumon» «n générai.

N. FsrAwn. M. D. 
Pr</e9»t*r de rkimit

è ÏCnirertiU Laral.

El fwtf prient — !5 ceniici lt koatedli

L. RO B IT AILLE, Proprietaire
Joliet te, P. Q.. Canada.

Le» person
ne» qui tmvaih 
;enr «1» le».priL
Ira emploie* de 
buo eux. Ira ;«u- 
ne» gens, it- . Ira 
per*onre* séden- 
taire-s •1*- dc- 
vraient me pro< ; 
rerl ser de,
Jno. E Dowd. 
et m V''et $4 C ir- 
enlai n* en v or 
ée* cratait«m«nt 
aaedUvraaear le 
derelorp*mcat 
eomrirr dn 'orps 
i* UUXN- 'Forra 
et santé." 4» J’is»
500. Q’isran a 
RI a • t r • t i o n •
Olble;» ira pour 
dumb ocl i* e» 
pou «a ?-V.

Ecol. poor cnltnra p«j -uqué «t DI

I

Engetletbe »®<'f i uMf» dv» CVirat**. 8«t«» •
cornea Cochon» »t Meatenv 

Cette pondra e»t Li meilleure nourrirureeoi 
ai: .iamai' «-t»- «1 «couverte pour la maladie im 
rognon-, dééordrm du foie. ron»liparton« e* 
du* engorgeménre de» mteetina Elle rrantla 
rise > i.nx de a bile. 1a l’oadro Evgrai^-iié 
guérit le u*anque d api-niL la gourme te ato- 
oete. rinflamm iftlon deal ntestln», détruit ta 
termina, tei e a»te ver» ebiquen. «te.

Deala i remief sxc.le ebev»; prend unénoa- 
vrJle. tt.tudc de for e ctd’agi* te r n*» < bai-» 
•ont plu» ferme- «ra ne-f» pCsaocni un» uou- 
x« lie vigué ir ; c’est nu éocret qua dapaie 
leagtaaipH .es «^t^rina.re» «ra Etat* Uni» on» 
routa garder seulement pear les gens qui 
le-ir* i avaient de grosse* scmm'O. mea qui 
aiLWu.<i b o lest j» la pore de tous !c sgeie qm 
Minient le nânte d» ear* animaux.

Otte i»ondee «^t devenn» si popnlai*» 
qu elle * maintenant U minv- «ur tm.-.e autre 
p»-t ,*ara::o: offerte sur le maroh**.

Fri* 2i lb*. J1 5# ; 100 îbe U.B®
Lr xrute ct.e* son* les rn«ri naad» de -pr^ 

• »R- I *ep«>t rnucipal. rue Notre-
I*an e. Maieonneuve. •—jno—a*

—«v.eres toHionr» 
rro’.««.-ant de nctra 
pr, p. rst.ea pour fai­
re tomber le» ;s i.» 

. foilet « dae« le **••»'• 
Vde« < avnea : vu &on 
V'vag* vnivereel. een- 
■îre eut g:.JC la oeu 
, teilM-, *• eomprie une 
hait* d onguent.

Non. a vous tnu- 
jO’irs en malt la prr- 
tmfnliwn :«ou temdre 
U ««er'é et reodra 

an* cheveux leur rou - . ;»• u elle. **»• 
l r l» idte. e une autre iv^ur lis ».r* et le mat 
4edeat. Noaeavensde plus a pnrgaüoade 
poumon* qn; chaeee la bile e donne au .aa^ 
une granre pureté. Elle »af‘ b— eft 
pmi et— prise en toute aviso ». Lir Ira eer 
t»..'*'» q«u paraissent le- tn^rcr»^i« >t sa- 

êdte dan* une autre col«»»ine. Mme Vt# 
K. I>x»u araiv et Lsoworx. nia l:-o rue Mi­
gnonne. Cein de la rue 8te Klisabetb. 44 m

Les Bébêù qui Pleurent
Le» bebe« plcnn nt parra qu tl» • > .tem!* 

fram*. Leu-- p. t.L\- k n iw» *o»»i 
m**c et il» «m» plu* ©" mo n- itévr* ax. 
voae leur pav-i x et ur -.n «w* .» -
l*.er* K c trtqu :. dv Kcrr.isui i nr 1 » 
Denttt.o.-i -
ehaagemcnl rot ar 'table r mien 
leur» •o".**mtîees ■ ««Mcro; t e» il •»-need, ta 
une aa»-Uore- ion *ens bl «i n« .étal 
Vtirmnle. Itemau »*i -t'oi.cr» i» '•
man. n en vxe-' jn» d a « «• i

Pt.x j* em. Ufte a «i

C1A
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DEUXIEME EDITION
M. M^lcom tfuay d© bob- 

▼•bu )• cuodidmi «i« l'oppociiioa 
ciBnft U « omU d# Lév^ QuanlA 
«••lui qui brtf u«ra ir» «utFrAgr* de# 
électeur* eu Uv«ur du |**ru mini»* 
ténei, il B’CBt pu* •■cor* choi*i.

l’ne A«éemblé« des chef. eon*#r- 
▼at«un doit avoir hta «ou* p«a 
pour choisir un candidal. On men­
tionne déjà planeur* nom*, entre 
autre* celui de M. Ch. Darveau. de 
M. I. N. belleau.de M. L. Ld. Cou* 
tare et même de M. A- baker qui a 
Ihit la lutte contre M. F. X. Le­
mieux. au moi* de join dernier.

REVUE DE LA SEMAINE

Montréal, h février iwi-

Cette semaine a été pUine d'émo­
tion* pour le commerce ^Fiiéralt*- 
luent. Le* élection* municipale* 
ont passablement dérangé le coin* 
mer*, e lundi dernier ; mardi, on 
apprenait la nouvelle de la d.aaolu- 
Yion du parlement, une affaire trèa 
grave d'événeuienta pour le com­
merce ; mercredi. <1 février, fui un 
autre jour d'émotion pour tou* 
«-eux qui avaieul de* billets 1 cou­
vrir dan* le* banouea ; entln. pour 
compléter tout oefa, un nombre de 
dégringolade* commerciale* u**ex 
iMpeclabl*.

La date du 4 *'**t passée sans trop 
de misère. Le commerce de détail 
a fait un effort respectable pour 
la ire face aux échéant es, le* four- 
ni>**urs de gros ont montré de la 
bonne volonté *i le* banques n’ont 
pan été trop sévère*.

Le marché monétaire est calme. 
Les prêt* à demande font 5 à ôj et 
l’escompte H à 7 p. c. sur bon pa­
pier.

Le change sur Londres vaut au 
comptoir ties banq • t*s ; M jours 
P 5(16 à »;. à vue >*1 à dj, parle c&bln 
transatlantique lu.

La rente irançalse vaut à Paris, 
ferme, ft<5.42.

i.e Pacifique Canadien est coté à 
Londres, fort à 7t», et à New-York 
plus ferme à 74.

M ABOI AKDIBEé SfeclUU
La semaine n'a été intéressante 

que nar les faillites qui ont eu lieu. 
Nous n'avons pas de note particu­
lière à faire sinon que Le paie­
ment* aux fournisseurs de gros 
ont, depuis quelques jours, été un 
peu plus 4ra§ ; <r##4 DéVt* igRMtiR* 
que ïombait la date redoutée du 4 
février.

Les commis-voyagour# de l’Est 
montrent déjà de très belles indien­
nes pour ce printemps. L’écossais 
et les carreaux dominent;on y voit 
aussi beaucoup de fonds bleus et 
pris dans des styles variés. Un y 
remarque aussi des articles légers 
avec boucle*

La demande considérable qui s'est 
produite sur les fianulcttes a pous- 
sé la Canada Cotton Company à 
mettre une grande partie de ses 
métiers à ce genre de marchandi­
se*. qui remplacent exceliement la 
lianelle, car elle est presque aussi 
chaude et beaucoup moins raide et 
moins lourde.

Vu l'augmentation croissante de 
la demande pour les fianelettes ca­
nadiennes, les prix ont augmenté 
pendant les deux derniers mois 
d’environ dix pour cent et il est 
maintenant difficile de remplir 
toutes les commandes.

La valeur intrinsèque de cette 
marchandise consiste dans un tis­
su de coton laineux qui procure 
une chaleur considérable au corps 
et qui possède beaucoup plus de 
chaleur et de moelleux que la fla­
nelle.

En fait, les fianelettes ont une 
ftouplesse qui approche de celle de 
ia soie et sont sans aucun doute 
destinées à être employées plus 
qu’aucun autre produit de nos fa­
briques. On les produit dans des 
styles divers pour satisfaire les 
goûts des clients les plus difficiles 
et elles sont si vite devenues popu­
laires qu'il a été difficile, ce* temps 
derniers, de satisfaire toutes les 
commandes. C’est une nouvelle 
victoire pour les manufactures ca­
nadienne* sur les marchandises im­
portées.

GRAINS FT FARINES
Hur les marchés anglais, les grains 

font preuve d’un peu plus de fer­
meté. Les pois du Canada sont à 5s 
b^d A Liverpool.

A Chicago, le blé vant 9®|c faible 
l’avoine 46|c et le blé d’Inde 53Jc.

A Montréal, la seule animation 
que nous constatons est sur l’avoi­
ne qui a une tendance à hausser. 
Les pois sont fermes,mai* no voient 
pas d’affaires importantes excepté 
en chars f. o. b. à la camuagne. La 
cote est la même que la semaine 
dernière.

BF0RRE3 ET FROMAGES
Le marché aux beurres est tran­

quille. Les stocks de fins beurres 
sont toujours fermement tenus, 
comme la semaine dernière. Nous 
cotons encore très fermes les cré­
meries 22c à 24c choix, les créme­
ries de l’été dernier 2üc a 21c, les 
beurres communs de l’Ouest 13c à 
15c, et les bons beurre* des Cantons 
de l’Ent 13c à 20c.

Nous notons que le fromage fait 
uu mouvement de l’avant et durant 
cette semaine beaucoup de stocks 
ont baissé. De forts achats ont été 
faits par une seule main. Aujour­
d’hui la cote moyenne ici eetà lOfc. 
A New-York le marché fait aussi 
meilleure figure.

A Liverpool le marché est à 52s 
avec bonnes apparence*. Tant 
mieux pour le* intéressée.

PROVISIONS
A Liverpool le lard vaut 52s 6d, 

e aaindoux 30s, le bacon 27s et le 
rutf 25d.

A Chicago le marché est faible, 
le lard *y fait 110.07$ et le sain­
doux $5.70.

A Montréal le* lards sont en assez 
bonne demande à la cote connue ; 
à savoir $18 pour les lards cana­
diens et $15 à $15.50 pour les lards 
américains.

Nous notons les saindoux en seaux 
nu titre des épiceries.

••anx notée précède mm* ut a cesné 
•l qu« U cote raflermit. Au r- 
d’hui if prix *outetiu est $1.5-' 1* 
eeaa eu pvi.it* ioU *t à ftl.45 1* •**u 
pour lu.* de èu seaux au p.u*

ce* meleeev* août s*u» t h*Rge- 
men. et nous eotous c mm* U •** 
ma r* dernière. Barüade* à 1* tonne 
3éc eu quart ; et banque» S*fC , la 

j Porto Hico à *éc, et PAnugua à 
33c. Dau* l« moment, la denuuidr 

| «*t faible. Noua coton* 1* i>*i*y 
j drip* XX. sirup en un» de 42 1b* à 
I 6c fa livre.
j Durant le* dernière* élection* 

munici nales vt durant la prochaine 
j loi te électorale pour le fédéral, le*
| boiseuu* ont fait et ^feront proba- 
| biemeni d* bonne* affaire*

L«* ibé* • mt *taUonnaire* a.nsi 
• que le# pé: rôles.

Ai tut Lenient, U y a au su.et de* 
marinade* importée* one üiiUi ullé 

| soumiee au ministre de* douane*,
< par pétition de* épiciers « n gros.

Le* flacon* niiglai* dont la conte­
nance *•( plu* fort* un peu que la 
t hopine du Canada, sont taxesd’uu 
droit d’im porta lion comme oe la 
contonanve d'un* pmi*.

PKLLSTRR1K»
1a* situation et les prix dan* no­

tre marché aux pelleterie* n * pas 
varié. Nous n'avon* aucune note 
spéciale à fair* pour aujourd'hui.

l undi, le lé janvier, à Londre*, le 
compagnie de la Baie d’Hnd*on a 
vendu par encan public *>3,41U 
peaux de castor, 554,1U3 peaux de 
musquah et 3ti,2b6 peaux ne lapins 
d’Amérique. Les prix réalisés ont 
été lié* satisfaisants. Le castor a 
rapporté dix pour cent de plus nue 
l’an dernier, et il est aujourd’iiui 
rendu au plus haut noint connu.
L’opinion à Londres est que d’ex­
cellents prix ««rom réalisés aux 
ventes de mars, alors que^l'on dis­
posera de la balance de* peaux de 
la dernière année.

CUIRS RT PEAUX
Le marché aux cuirs est tran­

quille dans le moment, et les cours 
sont les mêmes avec peut-être un 
peu pins de fermeté, vu que bientôt 
la demande des manufacturiers va 
s'aflirmer. Quelques lots do cuir 
parlent de temps à autre pour le 
marché anglais qui annonce une 
l<>. :u.i demande prochain*. Il y n 
actuellement dans notre marché ! TSTrell.

CAUCUS ' ECHEVINS HEUREUX !

HAai

Le grand cnn 
m heu hier après

» dos éch*vm* a 
uldl

M. Me h-Aii*, a prêté le serment
d'oâ>c«- hier après mi-lt, ainsi que 
t**u* le* échiviu» m L.* à 1* der­
nière élection.

Apré* .** fehcitation* d* .»ag*, ou 
son,;** à former le* eu mit A*

L* besoin* fut trè* facile *t très
I courte. L«-s même* comité* furent 

forme* a\e* le* même* iu*mbr**.
N ou» allons *n donner uu l*bl*an

J complet ;
Finance* — Rolland, président,

; Ferreauli. Martim au. Clendinueug, 
Farrell, Hurteau, McBrld*.

t Letuin*—1 réfouiain*, président, 
i Dubuc A, Dufr**n* J. B. R, Wilson, 

Kennedy W, brunet, Kennedy I*.
Foin e--Jtannotie, président, Du­

buc A, Kennedy W, Kennedy P, 1 
M« bride, DuftvsaeJ M. iiauibler.

1 »*.: Stevenson, pré*idciit. Per- I 
result, Robert, Wtl* >n, Dubuc P, 

i Cunningham, Grenier.
Kau—Conroy, président, Thomp- i 

hou, Hamelin, Martineau,8avignac, 
Grenier, Shorey.

Marc hé* — Malone, président. 
Griffin, Cunningham, Robert. BoU- 
**-au, Dufresne. J, B U., Lamarche.

Eclairage—Rainville, préiidout, 
Préfontaine, Cleniinneng, Malou*, 
i.tnsey, Villeneuve, Dufresne J. M.

liôUu-de-V ill*—Thompson, pré- 
sioent, Stevenson, havigunc, Con- 
rov, Germain, Hainvüls, La marc h*.

Santé Hameliu, président: Cl*n 
diuneng, Tansey, Brunet, bn» 
tienuain, Gauthier.

rses -Step b en a,
. Jeannott*, F..rr«ll, 

Uriilin. Boisseau, i^uhao P., Du- 
frisse J. M.

Parc Moût Hoyal — Villeneuve, 
président; Wilson, Farrell.

Comité snécial, taxe de l’eau— 
Holland,président ; Lamarche, Con­
roy, Stephens, Gauthier, Thompson 
et Martineau,

Inondations - Wilson, présidant ; 
l'réfontaine, Stephens, llameiin, 
Mnloue, Dubuc et Kennedy.

Fous-comité des chars urbaine- 
Rolland, président : Stevenson, Ua- 
melm, Cleudmneug, Stephen* et

Nous iuvit4in* le» dames ïl profiler des L.i» prix utuquela 
noils vciidouii l«*s

lolons Jaunes (d HochelaJa) ci les Colons Blancs (d'Hodidasa et Valle.vlield)

1‘oliwr* T,VI «fl n«r srms’S*
'«■ WOLLra ACME BLACRINO f»"
tn ■ untr. n«>tt<ns«. **S4 UliS tr* U»i*'"' «inns r«-««.

I-Immiiis InirrSM rh*qt(* <’à*
srtisiin nu^t'Qlsuk. O* •«lusprernéfeirs 4 '«n» 
«uti«r* CliBiiu» VN'r»«f»tis «aiMtUl* A* Wnt.... _ — 1 >cv rsi> •• ftsrvlr 4*uus bi o

Chaque fntuilie dc\ i;ut s’en ptocuret 
*2 et 3 ctMitins par verj

une oadeux pièc es, t ir nous le.» vendons « ertainenient 
o nieilleur marche que partout ailleurs.

IK-

——

lorey.

Malgré les bas prix que uous avons fixés, nous séparons les pièces et 
nous un vendons, aux mimes prix, toute quantité 

qui est demandée.

NOUS OFFKONS AUSSI

A 5. 6 ET 8 CENTINS LA VERGE

Ajrri/Mkjjx.
1‘sliMtrs lev mrut>ls4 Tiru* st nouvrsiii 
Ii ii 1«* »#rn «*t I* |* *r. rUi*s. Pnimtr.» |i 
m tli'los 4* for SIMM, l'f la’lr* vos %lsui c. iut*r» l*nmlr* I» »-'ItuT «to Ih*!»'. Vciu.i 
su uiènit'tri*|M VEM»C l’AUTO UT.

A I. ANPICICSOV A < IK. sgvnls grue 
r*tn |> nir U i sus-I*. Ils ius hüm (mh 
I uixtole. Ont.

0. A. LEl'EHVRË
Architecte ♦ et « Evaluateur

quelque* acheteur* venu* de l’au­
tre colé de l’océan pour le visiter ; 
ils bési!mi à acheter. In* prix étaut 
un peu durs à leur goût.

Le» prix payés pour les peaux 
vertes sont les même» que la se­
maine dernière avec cepeudant une 
légère teint* «i.* fblbletM ; MOUS co­
tons 8c & 8ic, 5c à 51c, 4c à 4Ac pour 
les No» 1, 2 et 3 respectivement. À 
Chic ago également le marché est un 
peu plus faible que la semaine der­
nière.

Le mouvement des chaussures est 
i régulier sans changement dans les 
: prix. Les recettes d’argent ne sout 
1 pas satisfaisantes.

HUILES ET POISSONS
Le mouvement des huiles est 

j faible et les détenteurs de stock» 
i ne s'attendent pas à une reprise 
! très prochaine des ventes.

Le* cours sont «an» changement. 
Lu réalité noua n’avuns rien à rap 

i porter dans les huile».
11 paruLrait que nous allons re- 

! tomber à l’ancienne fat,on de faire 
le carême et dans ce cas, les mar- 

1 chauds de poisson se trouveront 
! pn» au dépourvu, priuoipnlnment 
j »ur la morue, car personne n’était 
! approvisionné, et aujourd’hui le 
j marché est à peu prè» complète­

ment vidé. 11 y a cependant quel­
que» chars de morue »e rendant de 
Halifax à Montréal et qui sont at­
tendus dans un ou deux jours.

Ce poisson est en* grande partie 
vendu à arriver aux prix suivant» 
morue No 1 qt. à 3io la 1b, ou $6.50 
par 300 Ibs, morue No 1 large 3$c la 
J b ou *7.00 ) )h. Le in 11
est assez pourvu de hareng. Le 
hareng du Labrador, choix, lait au 
quart $4.75, les autres marques sont 
négligées. On trouve de la truite 
des lacs à $4.25 le ÿ quart. Le 
poisson blanc est trè* rare, on en 

j trouve quelques * quarts à 0c la 
i livre. Le saumon est également 
j très rare et se vend $11.50 le quart 
; et |0 le | quart. L’anguille vaut 
; 6|c la 1b. Le commerce de poisson 
j va offrir des sensations aux mar­

chands durant les deux premiers 
! mois.

FRUITS
On constate un peu plug de mou­

vement dans le commerce des fruits 
avec une légère fermeté dans le» 
prix. Le» approvisionnement sont 
Miffisants pour le moment. Los af 
faire» en fruits vont désormais sui­
vre une marche un peu plu» accen­
tuée de jour en jour. Les fournis­
seurs en gros constatent cependant 
que leurs recettes a» comptant ne 
sont pas fortes comparée» a celles 
de la période correspondante de 
18U0.

FERS ET FERRONNERIE»
Toute la semaine a été calme Ici 

en toutes lignes de fers et de mé­
taux et nous n’avon» rien de nou- 

i veau à rapoorter. Les cours sont 
les mêmes. La seule note à enregis­
trer serait une fermeté un peu plus

trononcée sur les fera en gueuse.
es clous sont stationnaires, de 

même que les autres quincaille­
rie». Le» paiement» par les détail­
lants laissent à désirer.

Hur le marché métallurgique an­
glais le calme des affaires a été 
d’autant plus grand que le chôma­
ge, après le nouvel an, a été plus 
généralement observé cette année 
que d’habitude. Le» stocks de fon­
te dans le* magasins des produc- j 
leurs augmentent narce que le» li- j 
vraisons sont suspendues, tandis j 
que les établissements des consom- | 
mateurs restent inactif* et comme 
les inventaires ne sont pas encore 
termmés, les fabricants ne se sou­
cient pas d’avoir beaucoup de fon­
te en magasin.

La dernière statistique nouvelle 
de l’Association des maîtres de | 
forges du Cleveland indique qu’en 
décembre, sur 150 hauts fourneaux

Comité d’annexion— Préfonta __
président ; Clendtuneng, Mephens, 
Htvignac, Villeneuv*, Conroy et 

| Martineau.
Comité des expositions—Son Hon­

neur le maire, puis lu» échevlns 
i Conroy, Villeneuve, Rolland et

Boisseau.
Fonds de retraite des employés 

civique» Perreault, président. 8a- 
vignac, Wilson, Conroy, Farrell et
Holland.

Le conseil a nommé enfin un co­
mité spécial chargé de faire les dé­
marches pour fêter dignement le 
2501116 anniversaire de la fondation 
do Montréal. Ce comité se compo­
se comme suit : Son honneur le 
maire, les échevins Germain, Bois- 
Kean, Holland, Cunningham, Me- 
Bride et Griffin,

Le maire suppléant — L’échevin 
H Hand propose, appuyé par l’é- 
cheviu Sienhcusou, nue Léchevin 
•i. B. K. Dufresne soit nommé maire 
suppléant pour les prochains trois 
mois.

Al DELA DI!

3.000 Pièces d’IMENNES NOUVELLES
qui M imout rotuiidérées à bon marché si l’on ou denianduit 7. N et ÏOr.

Non» inx itou s <out« ' ii<»> pra .que» qui ont un compte ouvert dans non livros a vonii 
faire leur choix immédiatement. Vn hki i. Thix.
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XS XXRJEIRIES
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et

77—S r

.t'si l'honni'ur 4 AntKHict'r *n purll© et nn\ 
imMuhrv» tlti clsrg* mu* ,) »l ouvrrt mon !.. 
ItMIU • TktIVSm •MIOlM il Ottsw H. si 14u»* j* III'* 
« li»r|r*r*l d* luuts* *or|*, d# lilmi* * de, ©rlv 
tro, ivdotin ; louis Pwsowm» toulant r® Is 
m* r ni«<s irrrl.'r* itoiirrn •*dma*«»r psr ïvUru 
si jw uiD iraiiapoi-i«'i-*i *ur Us 11* u K.

S ttn 6 v

A VENDRE
Fiant obligé do quitter Mont 

téal, j'offre UN VKNTB mon 
eiabli.ssement do commerce, su 
' nir :1 The Dominion Steam Laun­
dry"; bien établie, clientèle de 
première c hisse ; coniplètcnienl. 
montée, c| un des établissements 
de cuinmcree les plus pnmpèroR 
«d qui promet h* plus de ce genre 
au Canada. Je vendrai pour 
*lo,noo, la moitié comptant, lu 
hulaufo à long terme si ou Je 
désire. S'adresser \

ERNEST MIREAU
Pnom ik t ai ni

24.35 rue Notre-Damo
T_. M ino ___

Cette motion est adoptée puis 1* 
caucus est levé.

Corrospondanoe
Note de la RkoAeTioN — Nous 

regrettons de n’avoir pu avant ce 
jour publier la correspomiauuusui­
vante;

Saint-Vincent de Paul,
2 février 1891.

M. le Rédacteur,
A l'article que vous avez déjà pu­

blié sur la belle fête de Saint-Vin­
cent de Paul, à l’occasion du vingt- 
cinquième anniversaire du mariage 
d»- M. et Mme T. Ouimet, pennei- 
tez-moi d’ajouter le complément 
qui suit.

M. et

Labelleetses Dlle», M. l)ama«c Oui- 
1 met, M. et MmeToa*aain1 D 
; riers, M. et Mme Bélaire. M. Sta- 

nisltts Filiairault et ses Dllcs, M. et 
-Mme Dr E. Ouimet, M. Hormidas 

| Ouimet, M. et Mme Léon Ouimet, 
Saint-Martin; M. et MmeUod. oui- 

! met, M. Louis Ouimet, M. et Mme 
Pierre Chapleau, M. Ed. Labelle, 
M. Jos. Ouimet et ses Plie».

Les personnes de Saint-Vinrent 
do Paul étaient les suivai 
M. et Mme H. Lussier,M. C. Bisson, 
M. et Mm# C. Bastion, M. et Mme 
F. X. Auclair, M. et Mme Th. Mc­
Carthy, M. et Mme Dr M. N. E. 
Daudet et ho» demois* Des. M. et 
Mm* G. B. Lanineau, M. et Mme Dr 
J. Pominville, M. et Mme C. Ger­
main et sa demoiselle, M. et Mmo 
Germain, M. et Mme G. S. Malé- 

art et sa demoiselle, M. et Mme 
B. Lamarche et sa demoiselle.

Par DRNNISG ,(■ B A US AI. O V

GRANDE VENTE
------  pic———

Tweeds Endommagés. Coat­
ings. Hardes Faites. 

Etc., Etc
A L’KNt AN

L»** soiiH*iirn^sont nn u hiNtruriion <1n MM. 
A. Jsiolm *t II. Kfllert, d* ««>TiUr.‘ a luutu 
lusassio". No :H0 rue Ht Jnequsn.

Mercredi et Jeudi, les 11 «t 
12 Février

Par E. R. Gareau
AGENT D’IMMEUBLES

57 Kuo Sl-Gabriol
A LOUFR RUE PANET

Mnidi'lin iilx.ii
|Mi .♦ I |M«r MM Ut*

m il-'in roMt^nnni qM*>r<'nppsr-
1 lx ill' i MVi'dr mIk |.M il*. I ,.iV**r

paît «Ir tas».
K. li. (JARKAV,

67 ruo HI. Uaiirlrl.

r
Voici l’adresse lue ft 

Ouimet par M. Th. Filiairault
“§A Monsieur et

Madame Télesphore Ouimet, 
Monsieur et Madame,

Vos ami» on pensé que l’anniver­
saire heureux que vous célébrez 
aujourd’hui était une excellente oc­
casion pour se réunir et vous de­
mander l’hospitalité.

Il y a aujourd’hui vingt-cinq ans 
déjà que ia Providence vous con­
duisait devant se» autel» pour réu­
nir deux cœurs qui s'aimaient et 
deux existent**1» destinée» à s'em­
bellir mutuellement.

Vos amis se réjouissent que le» 
espérances de félicité que promet­
tait cette union ont été réalisées et 
au-delà. Dieu a béni votre union 
de tout s le» manière» ; votre hon­
neur a en* ore é.é augmenté par le

M. et Mme Oct. Labelle et sa de­
moiselle, M et Mme E. Daigneault, 

Mme j M. Jos. Quevillon, M. J. B. Bélan­
ger, M. et Mme E. Provost, MM. 
Jos. Lamarche, J. G. Malepart, G. 
Dagneault, E. Germain, A. Lamar­
che, Ls. Germain, P. Gaiiüet.

De Montréal : MM. Ferd. Filia- 
trault, Gynac Filiairault, Flavien 
Filiairault, l’hon. J. A. Ouimet, C. 
A. Dansoreau. J. G. Bergeron, M.P., 
le chef Hughes, G. Namel, M.P.P., 
P. E. Leblanc. M. P.P., J. U. Emard, 
T. Berthiaume, M. et Mme Lénndre 
Ouimet, Ed. Dansoreau, A. Bélair, 
M. et Mme J. B. Ht-Louis et Demoi­
selle Qod. Ouimet.

L* SamediH
Nous Accusons réception du Sa­

medi de cette semaine. Voici le 
sommaire des gravure» :

Entre bonnes amie» Bon régime 
élémentaire -Par procuration—Le

succès éclatant qui a couronné vos* fardeau du budget—Le pouvoir de 
effort» dans la pqnrsuite de votre musiuue—Singulière publicité-
carrière. Le» obstacle» ont été oon- ^,OB chéri»—Un caractère trop 
sidérables, mm» par votre énergie prompt—Une leçon de toboggan— 
voir* p*r*évéraao* «i votre indu»- : So>’onH r‘immuable»—Le» instru-
trifc, vous ave* été plus forts
qu’eux.

Vos amis et votre famille parta­
gent avec vous, Madame et Mon­
sieur, la joie que doit vous causer 
le souvenir de cet anniversaire, et 
vous prient de vouloir accepter 
comm* témoignage d’tstime et de 
sympathi*, le» modestes cadeaux 
que nous avons déposés sur cette 
table.

lis m’ont chargé de vous offrir en 
même temps que leur félicitation» 
Donr votre félicité passée, leurs 
meilleurs souhaits pour votre pros­
périté future.

Puissions-nous tous tant que 
nous somme» noua retrouver Ici 
dans Vingt-cinq aut res années pour 
célébrer vos noces d’or et vous re­
trou ver aussi jeunes et aussi heu­
reux qu’aujourd’hui.

M. Ouimet fit la réponse sui­
vante :
“M. Filiairault,

Mesdames et Messieurs.
Ma femme et mol nous sommes 

profondément touchés du magnifl-

ments dont on abuse Pas au-delft 
de l’impossible—Ce qu’on pense les 
uns des antres L’avantage d’être 
dude—Le malheur d’avoir la vue 
casse— L* roman d’un scieur de 
bois—Comment le» grandes inven­
tions sont méconnues—Une famille 
faite—A moitié chemin—l es ex 
pressions familières—La mesure de» 
hommes.

Le Samedi est dans tous les dé­
pôts do journaux, 5 ets le numéro. 
Abonnement $2.50 par année. H’a 
dresser au No «9 rue Sainl-Jacque».

Pav M. HICKS CIE 

«joli., *; ex 1 o
rnw jftrroirra'mt n*

PEINTURES A L’HUILE
ET A L’EAU

toot leur Krftnd ««Mirtimsnt «1® insrchnodiM-» 
importer* ot ru>l<jminrw« u* par I rsu. Ih 1 
f'iijiiM* et I* feu itifraiil )• «iernirr Imvritriir I 
oui a «mi iimi u leur* ipagii-in*. G- monisiit 
ti,«* doirmsarr» «st d®

*MfO,000.04»
• COMIMU VAXT——

h t M «ment*, unir* et d® fantaisie. ' 
tweed | si <1-4, »*ryr Idoue, drap*, bcavrr et I 
lin ip»n, rfotfr - u parai'SHii - dr prini*iiiM ,.

I «'•loir*»* A v®i «"n ni*, n pan* .-il,,n i. nom ni 
i Rtvlr et nouvcilu* rouleur*. 4 ulfo* |»our i,is 
I porfe®*, toile * ' tictniiMf*, gurnittire*, br*tell<-« 

cl iniiiLv etc., etc.
-----AUSSI-----

(ponr le compte de II. Krllrrti
Tn irmnd **mi'Uuient do vftormmta tout 

fslu. rf, ., etc.. Ct«-.
A vendre nan* rmerve rt en lot* 'onvena- 

blr* h n % a h«t< n:-.
('ondltlons fai'lles.
Vente cluwin* Jour * DIX h*nre* s.m.

HKNMNG Si HAlt<AI,(M'.
74—7______ _____ kneiinieur*.

BERV1I0 & BARSALOU
EncantfliirMet Marchands û Coin- 

miMiiou
No* 86 CT 88 RUC RT-FIERRC

MKI’KKMDROKT T.St KS

VENTES pour le COMMERCE
demur' h;ir)difm*eftcho*. vftementa.rhau*- 

sure» et mnrv iiandi es générale* 
pciiir !••* *»I*"ti* «lu prin 

t* iii|>* et de 1 été
LC OU VE** LC 11 MARS
illnir d^pAt en ('anada noiir le* ma* 

nofac u riers ou fe« inarrharid • iiijpo«ant d’un

, i qu® possède le nord de 1 Angleterre que témoignage d’amitié une vous 
1 1 101 étaient en activité, soit deux de 

moms qu’en novembre. De ces 101 
fourneaux 50 produisent de la fonte 
Cleveland et 41 de l’hématite et 
d’autres espèces.

—üo*if€loniteur du Commerce.

EPICERIE*

En thèse générale, dans 1a quin­
zaine qui précède le carême, les dé­
taillant* s'assortissent pour cette 
quarantaine; ce qui explique le
maintien des ventes dn gros tant à 
la campagne qn à 1* ville. Les re­
cettes en argent se maintiennent à 
un as»*'z bon chiffre et cela prouve 
que les épiciers en gros ont en rai­
son d’adopter 1a politique qu’ils 
suivent aujourd’hui.

Dans la ligne des articles d'assor­
timent général, il n’y a aucun chan­
gement i noter, sinon que les prix 
courants actuels sont trè* aborda­
bles pour ceux qui ont pris l'habi­
tude de payer réguliè-ement.

Nous notons toutefois que la faf- 
du prix des saindoux en

Incendiée
Le magasin de grains ainsi que 

( les étables de M. Alphonse Leclair, 
j situés au No 1075 rue Mignonne, a 
; été complètement brûlé hier. l>es 
| pompiers sont arrivés très peu de 
j temps après que l’alarme a été don- 
I née, mais le feu avait fait de si ra- 
i pides progrès qu’il fut impossible 

de sauver la bâtisse. Un cheval a 
| été brûlé vif dans une écurie. Le» 

perte» s’élèvent 1 environ $0,001, 
coq vertes en parti* par les assu­
rances.

Mercredi soir, le feu R pris â la 
résidence de M, Am&ble Lnliemand, 
4 .Sain:-Lambert.

Après une heure de travail les 
pompier* étaient maître* du feu. 
Lea perte* s’élèvent i $1,500.

nous offrez ce soir.
Votre présence et vos bons sou­

haits embellissent encore pour nous 
le joyeux souvenir du jour dontnous 
célébrons le 25ême anniversaire. 
Veuillez accepter nos plus sincères 
remer iements et pour les beaux 
cadeaux que vous nous offrez, et 
pour ies bonnes paroles dont vous 
les accompagnez.

H y a surtout un souhait, celui 
de la fin, que nous désirons d* tout 
notre cœur voir se réaiiscr.c estque 
dan» 25 ans nous soyons toa# enco­
re réuni», un p-u plus sages, peut- 
ctre, mai» au»»t heureux de rivrt 

j ensemble nu’aujourd'hui.
Permettez-moi de vous dire de 

nouveau toute la reconnaissance 
nue Mme Ouimr;t et moi nous res 
sentons pour ce qje vous faitvi 
pour nous ce soir.
Encore une fois, mille fois merci.”
Liste des jver innés de Üalnte- 

Kote et de Sain; - Martin :
M. et Mme A. E. Léopard, M. Té- 

iesphore Joly, M. st Mme Pfcüi**

pnec
'• A I

• r .u vrMi il’* tirte* a .ni» 4i*'<ng»4* * 
yeodrt; à 1 c»'^«'i. * n»>- < o* • ecou<i *• ttuei 
No* IS31 et Iti. rue .N,,1 r«

Mardi et Mercrtdi, 10 et 11 février
ARTISTES RCPRaaCNTKS

A»»der*on H** ;'■, H.I.. IC. C.A.. mMsille 
d *nrent * I - Mon rt' l**ri- . r-rli «ni 

nor h l'Vts.knr; J i .a,.on l.J .A. .1 «
-•Imon. K C. |( - a. w'
Afll»IL H.H I' r A.^AI^rt Heit:»- 4..RfcMougsii. i>*rkêrlWmptV. A.H.UaT.N'
Wï * Boydeil, J. M. Hoolhern. H O.A.. C. L 
^enederj. RJC.A heny G • ,m A.lî.C.A , 
If I H. Fri-w-nll. J*m * Arthur
< 0r. |f KArp -r

« e* p «nmit* ^ni forment nette <^>l)®rtien
•or.i petots par . t abiMraeunrnt •inl',(,«m. r. eux ertiete» 4o it elU* :*inent l< nom, Jl ne 
peut 7 ax-o^r de 4nnte rnr 1* \'»n*rita 40 
'h*qB®oavr»<re et pour Se laver lont dou t" 
*u p«Mtc *ur ee *ai«rL »'■»* uorm n- tm r*u 

Rdre**« de* ertiX'w. d* eçrte q n j

IjT TtH
utmc «

•urpiu* de oUk.I
M. W. H. ARNTON

qui e*i mein’cnenf non■< donnera une
altentiou toute «pcciele aux

Verte* d’imoieubles, de meu­
bla* de* ménage, de mar­
chandises endommagées 

de stock de fermes, 
de bestiaux etc.

Aran'-®« ilt>éra)<-* au rmnptao* fait®* *ur 
tout® *ortc de mer ii*n hmui euvor*®* a 
le-.r* ►« !'•* en eii'.nlK'»*’i"U. On re®<-;1 1-- 
m irch^adiiSM «n U>ut lempi. 7i

Par JAMES STEEL 

Par RAE et DONNEE L Y

VENTE TRES ATTRAYANTE
—— ns —

M •uhle* neuf* # t d'ooo—tow. piano*, tapi*, 
[•«r-iar’x. I» 1 r«(i« *u* «11 doute le. < ou i <-r-
le*. e"'ivret»''-'G. uiaroluiiHiiia'* «le fant.iLie. 
eL.. VERPaaOl, S Février apme-mldi, a 
n<o* *ei;«w. Vn- ^41 e» .'IS ru* o* JB'-qnen ; con- 
«intanî '-t, p dr de WHÜi 01. antr uMe- 
ment*4e ma>riiblrmmnt* »i* eliamlrre a
coucher en < («♦n ol * o rw»j er. 1 t*hln*
et » tiai»'-* de *aiî*' u m Mjrfr. ' •Wn*> fa u 
feu.li ot ci.»u«M » «li • rem* intir !*.. t*h)e- de 

r, ma*® m- e Mmiuiier» 
" Mar*, i ot antree pr» 
’«rte main, p**'# u 
vprlr.e* oarr*®* : au* 

i> 1 **e* 4o fanta:*io 
» tafiar, r

t® do rnarr-handl*®* de
•* rSnerve

A LOUER. RUE PANET
lia*d< niHinon contenant deux chambres 

ot un iiu**nKc. avHc « ave d« «1* pinda Giyur 
S»..'i(i par moi* , pn* «!'• taxe.

/;. n. a are ac,
67 me ht. («i»t«ri,,l.

A LOUER. RUE PANET
G*V'‘Mi«ht «le quatre appartement* en 

Imnonln G»>oi f >.76 par mois ; pa* do 
1*S®.

E. li. r, AREA U,
.'«7 ru* Ht (Inhrlel,

A LOUER. RUE PANET
I«or®uimt* d-- 'inntre appartements, 

ituo nu deuxieme otage. Loyer '«0 pm 
moi* ; pn* dn taxe.

/:. II. O AREA U,
67 rue Ht Gabriel.

ALCUER. RUE ST ANDRE
Itn.M <lo inuiwin « n tri * Imn ordre, conf®- 

nant Mtpt NppariiMiicul*, avro w.»1. Tr** 
araiido cour

/; R. (i AU EAU,
67 rue Ht GiibrlH.

A LOUER. RUE ST-ANDRE
Uftut «!o niM^oQ iinlto * neuf, "»ntruant 

•ix uppuriuiiiontM mVoo bain *1 w.*
E. R. (i A RE A U,

67 m« Ht (iabrlel.

B. HUlÊüUiS^.CLE
Amenta e imm*ubl*t d* location ot fleanolar 

Battae* d* la N*w-Vork Llfa
f APM« l*s I A FLAG* ll’AHMaS. MOMTItéAC

CEUX QUI OCSISFNI Ut DONS PLACEMENT!
« t seux <|iil déalrent \ midm ou louer promp 
(•ment lour* pro|«riet®* ■uni invite* à v«nlr 
nou* «olr liiini*«liAf4>mniit. Non* ne eiiar 
geon* rinn pour )o« Hiiiiinioe*. •> ii« \im#.»o« 
iiu< iiiio «-uiMinlM*ioti à inoln* quu la vente u# 
ou ttUlo par noue un |iar notre InHueu ••

B. UUTCUINR Jl CIE. 
f'tiambre No JfH. Kdlfb'e New YoeU Idfe.

ARGENT A PRETER
Sur proprlataa »* «Ml* *| bonnet ferma»

B.NiitcHint&Citfbatin»dsla New-YorkL<f«
J no » -fno

A VENDRE
Pmr ordre dee Inepocteure

LE MOULIN CADIEUX
Situe nu No. ült Avenue l’apineaii. 

dno* lino |»artie «l«*« plu* tuo-pore* d«-« ®»te 
ville, et |>ouvant ttro uUll** fiour (uulee* 
|i*«:r d»1 nminifiioture

Au**l le* deux blix * de maiHOti* aur TA ve 
nuo ( humbly, entre le* rue* lleaiidry *t Vial- 
tation.

Tour toutea information», • iwlreaser h 
J». HAKI/iKAi;.

« urateur.
Jtt mo foin de* nie* (>;« » et Ht. Iieni».

A VENDRE OU A LOUER

\ 1 a >1 1 :i {

à dnter du nretnier mal. oette bAM**e ronve- 
ir linnlile imur iiiiri'iue, rolii do* nie* Notre I mine 

«I Ht .loan. tiiMinleiiMil oim uiute par la t>an 
•lue Union, rontoiiant louton fo* ameiiomllone 
inodern«ie. iniauffbe A la vapeur, ttrami** 
\ <uit« M à I Apron va du f*u. eto . au«*l uu 1
bureau au r x ili'-cbini*MAe. ru • Ht Jean, pu* 
MoMiUm Iniliii'dbtte. H‘iUlre«Ner au

ci bzit x ts'v
II* la llniu.B < d Kpargue dit la Cité d<l 

Mou trial. W
(’AK AI»A.

rrovlno* de UuAhee, I 
lil*trl( ( do Montréal. 1 
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COUR

-Jl»1» ▼
.Ir

SUPiflIEURf

77-Jr.o

Par F. McMANN

Vente d'Immeuhles « l'Encin
Mardi, (O février q onxe Heure», m me® 

Mlle* (78 ruo St.Jaicquee

Avenue Do Lorimier
I ormant le "dn d« la rue Ht'- Kuinill® pré* 

de I» rue Hi*- ('Htberioe. un péi« d* dix Jog#- 
tMont* .1 •ii»ui«»*é*« u bri<|M* *or fondation» erj 

) pierre J tout en b notât. Terrain «aviron 
! >1 * 110. Sos (•«'i n |0« Mventie I»o Girtrnior et 

I ti il r << Htn Kam'll<% doniiaut un loyer d* 
* I 14 | ar né*. i» a. - a oié et pourrait être 
fou* pour SI.^l. vu 'jue «elle propriolé e*t 
en ftr o «le* atelier» du C. 1*. It. Cuuditiona faeilca

F. McMANN,
77—6 Eaoantosr.

PIANOS A VENDRE
tirand pi «no oüb net Tnchord, tré* bea* 

•on. 74 O' Uve*. $
I 'lH».oer/*l*gn Trleboed S| ort*Tr*. f «le*e* 

en Un* de ne de prefniéi* rla**e. |IX>

Cette belle ro*idenre en pierre, r onnue *011» 
I le nom de ’■ Lu Mh-.on Klitm b*,’’nlinée a la 

iiony«o l'ointe, k 16 min ut ««• do di»uin<e de» 
I 'diHr- urtiaiii*. étant bornée on fr<»ni per la 
| rue Nutr* J>ame, en Arriére par le fleuve Ht 

iAurcntla luKUion ayant Aft plod* do front nur 64 pied* de profondeur, e»! • hi«ufT*« pirienu 
• baudu et omiient toute* le» amélioraiImmmoderne*.

Il y »u*el une bonne glaeiêr®. une bonne 
éruine et de* bangar* en brique pour le» voiture»,

H adresser à
J. G. GUIMOND dtCIE

AfJKNTH It iMVfKLIII.KH,
tv 17 SZ rue Setlnt-f renoole-Xevter.

A LOUER
Ge grand Entrepôt et Fabrique

EN PIERRE DE TAILLE
maintenant oeoupé* par Cf K HH A N R. CAS- 
HIL» A ciiC. faiaanl fa/e a ia rue t raig. a ia 
rm* ht-Krançol* Xavier et à I» ruelle Fortifl- 
(atlona. arolamant le Ht |«a*reti/’e Hall, le 
bureau d® Poet* et I» hAlU-o d* i* UaieH** 
rom prenant 00 tout *l» / t*g« - ave lumière* 
aur trol» fy>t>* : aérait loué a un ou pluNieur* 
lonelalree. aoit par étage ou au trament ; *v®o 
ou Mina pouvoir de oheufTago Hon a*ccn*eur 
dan* I» hétian®.

Pour détail*. *‘adre**er à

Dan* l'affaire de
••TIIIC DOMINION HA LV AO W AND 

WRgC KINO UO.” (Lim.)
An J.iquidnlinn.

! A v|* e*t par le* pré*ente* donné. ®n eon- 
forinlté aven l'ordre do rboiDirabls Jugo OUI, 
«m une axeoinbl) ede* créancier*, acnonnairs* 
et autiei partie* IuL-m nMo< .. dan* la *ii*dlt» 
nompagnlo. au ru lieu dan* la ohnmhre No 4. 
au l'alni* de Juatioe, daua la «’lu de Monlréal,

WNOBCDI, la 13e jour de rivinm 
prochain

A 2 HBURSS DK L AI'BKS MIDI 
pour decider aur l'inatltutlon an appel de» 
lugemenf* de la Cour du I(ho< de la l(«lne 
ton Mpneli. Moniréal. dan* la oMU*edu Proou, 
renr Uénéral du f anaila rontB* la «lile nom- 
pHKiile. et do la dite oompagult contr* la 
••ukomIoo do fou Alfred iirown. et pour 
pourvoir aux (rai* d'ireux.

Ill OH A. XfAClEAY.
Liquidateur.

CARTKH Ac OOLDHTFJN.
A vu. at* do la < «inifiagnie 

on IPiuldatluu.
Montréal. 2 fév. ISIll. _ ______7|^

Province de U»éb«•«• • COUS 1)1 MAOISTSAt'' 
Diatriot de Moutroal PObS LA Gif üf.

No UN*. j MONIREAL
Ia quatrième .mur de février mil hnlt eenb

Îuatru MiiKt on/e. Pr**ont M l« MagUtrat 
tarry < hurle» If Ntephen*. avoost do* clui 

ot «1 *trlet de Montré* Demandeur. e«. David 
Ha ll« y loturi®, « I •levant aulrofoi* do Munt 
tronI kun/llt. mil* mninlenant alumni d* la 
Provim « de gi é o*. Dof«in«lour.

Il « »«t ordunn' u liéfendeur deromparaftm 
dan* le* 4«<u* mo a Montréal, 4 fév. |»ML 

l »«r lé «om„ J. N, C'AHDINAL. I>épus av VWS«SM
DretHer.. 0 M.

octave*, tr®* bien acoorda en

hotte* er
el®<’»/<ue*. d/«vrep 
)ari*. meubtes 4® *• gr-xid ILonge, irr»ii'
•in K ' an»! a-eot imo 
b» • »ye*. lampe*, f- 

Kt une grand® v - ru t 
fantni*)® q'i aaront ve»

Piano é Si 
acajou, fl00.

Pianocottsgs Trichord, r«rt*v**, l/o»s 
de ru**.

HQI’IPIC Actif Fnbrl/ante.
22 6m liÂk» Votre Dame, leré'age

LA MEILLEURE HUILE A 
LAMPES OU MONDE

L’Huile Astrale

J. CHOCK SIMPSON i CIE
181. rue St-Jaepes, 181

22 janv. loi

^■eI»te à oe»x hei

ir* peuve»,* oofravp «ndre Siree»/. 
t®ment avec eux. a i)* vroU-M i» ,»ir* u v • r 
si iea f*L* garor ri* -'»nt v -v ».

I nepetntqre a ibi 1« d u/imnox. n%r »:r

liAF Si DOSfnr«LT.
EacHr,’ e>ir

L 'IVHOOIIERIF. L'HABmrDt de u 
t' H* - Dan* tout le mon ;# U n'y h 

ou un remède ly Dotden Hpe<IHe du Dr 
I lia41 - 1! peu* é«re'ionn»da«a une ta»«e un
j n® ou de 'kfê, **'.« ia conm<uwMne® de la 

j^»r* nr e qui pr»nd i* breuvage jj opAre nuo 
j ^*/*r *01 i.ro'ot't»-et '•‘■r * ne. qne le 

»/rtt un bure r inodvré r u un ivroga# Inv*
, ter» lue u i. 'r- -'fvum rm' etê gaéri* 

en pre-ati! Jet o î* #,• HSedan* leur 
rio* a*n ap«.' "ir. et auj /oyé’kui W* p r

( Atai ^___ ___-___ . , '/•ntqv . *4» P r de Ivor pro >re
» .r

_ ___- .. - animaax, par Sir
F. Ht an «y (oo^r. K. a. ■i'*'-*'. * t un pny-*g' 
per Joha C#nn*il. ferment p»rtie de la eolfe^
tkm,

A-mi. pelmn-e* à 1 eau. par Paerkat Forter 
R,VH,. Toy». W îdiag D*vî.
Ppmlx et T. L ko» bottom f-oz. Sam

Vente a L*0 hr* rbaqae apr^. midL 
M HICK* *t CIE.

74-« Lncnnuur*

or p® * ®v fle PBffa. fratnit® I

DE PRATT
Toujours brillmntp Ptsana fiim/o

KV PARTIE FT BV CAtH*K*

C. PEVERLEY
Irrpova’eer «♦ n»a»’'-h**d

D'Hutie de Petrols Americslns 
et Canadienne

T- «iphone* : Hell lééi.
Fed 3*7.

A LOUER
Plini'MirH beaux boréaux, bien 

éc lairés rt phüufféfl à U vapeur,
Nlttlé» SU cIhshIIH «IhH stPliPlS cld
La Prïkby.i No 71a rm» Ht Jan- 
qnf IN peuvent hfi vir de bu­
reaux pour avocats, arc hittM les, 
etc., ou Malles cTéchaotilIoo». 

H’sdrTsscîr à
T. BERTHIAUME

No 60 RUC SAINTJACQUCS

MAISONS
x

dan* (/>• •"* I»* parti®* de ia ville, de fit) par 
tm/i* et piua.

F. MeMANM,
_77 j ne ITf m® St Ja« «pie*.

TrRRA 0OTTA POREUSE
A V LPKEUV» OU r EU. KM)

LA SANTE
AVANT TOUT

Maladie dite à vun 
d «ml ®t loua le» aymptAme» énu

KXAMCN rr OOM-
MULTAT10NÜRATU

Noua race vena la r|i nn tél» «)• f hr* am. Af
bnure» p.tn. Am and/bit 1® dimanrb#- 

V»u* rertiflnn» q«i* noua » von* i» moilleare 
piirgalWin da p<»urn«>/«» i«ur i«urg>*r dan* aa- 
oun Usuii»» do Vannée. (Una la» oonicules vu autres» il.

CKftTIFîCAT
|épré* avoir ariurrert durant air aimé®* dn 
raiarrbe
mon*, la 
|r o.hm
poau. nuijnia rnndalslmnt *n grand* débilita 
g« néra,«. i* réeuiua d* ni# mettre aon* len 
aoln* d/- Mme D*eu«aral« Sc lacrolx Fils; 
ai«r<* hv«>ir oté condamné par un grand noq»> 
ore de rm-deem* qui m evHleni irait* Jn«qn*- 
aiom. r.t «iana deux mei* «t demi do leur* tr» Hem on U j'ai ot* complètement guéri de 
tonte* le» mala/llee dont je *outfmTa Plan 
tard, j* uia raroare* aux Ktafa-Dala, J*« 
t» «.u « up à endurer, ne itronant »u.-un noin 
d/- m .i même, falaant rte grand®* «xtrava- 
k • j® r/iombei de ii«,u\eau A»»t* les 
n»éni®* rnaladl/**. m étant ain*t *t maltraité 
.1® me «ni* emore rnia *ua* leur» aoln». •* 
r«.nime i* première foi*. J* fn« > oaiptéietn/nlgii/-rt Jn mentionnerai d* pla* qu'on® 
m®* conriaiaean'-ea 
reganl «4111 avail tout

moral da pla* qu'on® d* 
de V%lleyfl®bl. M. Hoat»- 

m'ea le» maia lle* d'e.t )•regant. qui avait toute* I** ma.* Ile* rt'.nl je 
aondral* moi même, et qet, d» plue, était «e

S loin® mriMomp'lori. cauaé® par une bronoblf# 
«•h. rn tu# «ur nea poimion* ; il *n était rvrdu 
a I aethme et «outfra t depui* «eot ana Lut ayant ao.cgéré le» ponuinne* nul m % rai#*# 

*otgfié. Il a été lui an»ai complètement 
en Ruivant leur tra.t tuMBt comme j# lavais 
lait C. COUMNFAU.

No ISi t rua Notre-Dame, MontréaL
Dm» Vvs R. Drtmaraii d Lacroi* Fib 

Jf»I m® Mignonne, coin d* la rue Hte liiaa- 
both. Montréal.N'«iu* a von* ««n4Umment tout* **j"oe de 
l#c«n®s hrrb«’» «t f« uille* sauvage*. qu< nous 
d-iailton* a prix mod®

Nou* nrteiM U* perH/«nn*e S’Aller * informé 
d® »«aira%ant ... 

aatiafelt®»
noua veil. af.a dvtrv plu#

SI déc u •

, r , r. n ai- * L: mar Kr> x Am i fir RUE ST PIERREi. 1 . .an*, ri ru® - * «al. Munir GO, TVGCi o i nnnno
J Cavart». ICcjai -œja-i a-b I K2-to*

Addr®**®r N
ffontraal Toi
YelUél.

T. OACjbON.
ra Coéva t

garant d® la

«IRIiHCIRUES'HieiUnE
ivéritik ImmêdUtê par ta

NASAUtiE CIAIZE
20 an* rt® eucce*.

PVTWa.-o.èlto/’frH LAVIOLa;TT** HCL»0!l._
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KX'l'KA $80.000.000
BULLETIN POLITIQUE

CbamMjr
La latte va commencer inceMAm* 

ment dent le comtA de Chemblj. 
Lee coneerveteure ee réuniront 
mercredi, le 11 courant, à Huint- 
Hubert, chez M. Francis Hubert, 
pour choisir leur candidat. Plu- 
sieurs personnes sont déjà men* 
iiounéi s comme candidate,entre au­
tres MM. J. U. et Emard, Aleian 
dre Jodoin, avocat de Lougueuil, 
Dr J. 6. Taupier et Frédéric Cour- 
teniAnc he, de Chamhly.

Il est fortement rumeur dans le 
comté que M. K. Préfontaine céde­
rait sa place à M. Camuse Parizeau, 
marchand de bois de cette ville, 
pour se présenter dans Hocheluga. 
La lutte nromet d’âire très chaude 
et les conservateurs sont confiante 
dans le résultat.

On dit qne le docteur Joseph 
Lanctôt, de Saint-Henri, sera un 
des ccndidats de Popposition dans 
le comté d’Hochelaga.

M. Hector Cadieux dit qo’il n*a 
pss Plntention de poser sa candi­
dature dans Montréal list.

BLESSE DANGEREUSEMENT

Un enfant frappe par une locomotive 
eo mutin

Vers 8.30 heures, eo mstin. un 
patli gatcoa da neuf ans, nommé 
Aiben Wnltleet, dont les parents 
<!• iiitMir* ut n e Sum; .1.»'<ji.es, na­
in ér O 1130, passait sur la ligne du 
Tlrand Tronc, à la traverse de la 
rue Cunning, pour aller A l’école, 
lorsqu'il fut frappé par une locomo­
tive qui manœuvrait. l.e petit 
malheureux fui renversé sans con­
naissance sur le sol. (Quelques per­
sonnes, témoins de raecident, 
accoururent vers lui, le relevèrent 
tout sanglant et le transporlèreut 
dans i.ne maison voisine. Unfit im­
médiatement mander l’ambulance 
«Ut transporta la vu time A llfedpl 
tal Général. Le docteur qui a exa­
miné le blessé, a constaté qu'il 
avait une large fracture à la base 
du cràno, au côté gauche. Aucune 
autre blessure n’a été constatée sur 
le ( arpa

A midi le blessé n’avait pas en- 
. repris couiia s

La personne qui l's transporté 
dans une maison voisine «ht \l 
Katel, menuisier, rue Maint-Albert 
J4o 664.

Lss oommiualr•« A lnna'lo
Los commissaires des incendies 

tiendront, démuni mutin, une en-

auôiedes toux arrivés hier et pen-
aut la nuit dernière.

Union catholique
Le conférencier do dimanche pro­

chain sera M. ( hurlts Thibault, 
l’orateur si populaire du ( amuia. 
Ou peut s'attendre à voir la sallo 
remplie dès deux heures.

/ Admis a caution 
Ja/n Haskett, arrêté ces jours 

derniers sous soupçon de vol d’une 
robe de voiture a été, ce matin, ad­
mis à caution au montant de *400. 
Deux de ses amis ont répondu pour 
1100 chacun.

A Laohlno
Il y aura à l’hôtel de ville, La- 

ehine, mercredi, le 11 février cou­
rant, à 7 heures p. m., nue assemblée 
dos é.ecteurs favorables à la candi­
dature do M. Oirouard 

M. Girouard sera présent.

Manqua d exactitude 
Le juge Dugns, ce mutin, a dispo­

sé sommairement de plusieurs cau­
ses pendantes devant lui en cour de 
police. Dans chacun de ces cas,les 
plaignants ou leurs représemants 
faisaient défaut, t'es derniers oui 
été condamnés aux frais des ac­
tions renvoyées.

| Vol d'un pardonnai*
Cn nommé Antoine Lafranchiso 

a été arrêté hier soir par le consta­
ble Callahan pour le vol d’t.n ha­
bit, la propriété de John Smith qui 
pensionnati sur la rue Saint-Paul. 
L’accusé a plaidé coupable et a été 
condamné à 8 mois de prison aux 
travaux forcés.

Coup ds fusil en I air
Un nommé Kugèuo Lucas a été 

arrêté hier après-midi sur 1s place 
Jacques Cartier pour avoir tiré uu 
coup de carabine.

Il a été condamné ce matin, par 
le recorder, à flO d'amende et les 
lirais ou huit Jours.

Batailla sur la ma
f La constable Lassalle, étant de 
service U nuit dernière sur la rue 
Samt-Laurent, a rencontré quatre 
individus qui se querellaient. Ils 
aembluUnt plus ou moins tous l’in- 
fii.enct de la boisson. L’un d eux 
qui paraissait le plus excité a été 
arrêté. U a comparu ce matin de- 
vaut le Recorder et a plaidé non 
coupable, bon procès a été rsmis 
au U courant.

Réception du mail a
Son Honneur le maire de Mont­

réal et madame Mc Shane donne­
ront One réception publique à l’hO- 
tcl de ville, lundi soir, 0 courant, 
de 8 heures à 11 heures.

Costume ue soirée.
Chaque.invité devra apporter «Jeux 

cartes de visite ; une pour être lais- 
'vsée à la porte et l’au're pour être 

vejnise à l'huisiier.

. Folia reliflauaa
Un pauvre vieux nommé Séraphin 

Turcotie, âgé de 60 ans, demeurant 
rue Fullum, atteint de fo.ie reli­
gieuse, a été remis hier entre les 
mains de la police.

Il dit <^u’il a fait une mauvaise 
communion et se croit damné.

Le Dr Bouchard l’a examiné ce 
matin et il a été ensuite envoyé à 
l’asile de la Longue Pointe.

Maison da désordre
Les constables l.ahaise et Mc- 

Lau^hLu, ii unis d’un mandat, ont
arrêté hier près de la gare Dalhou- 
aie, un individu âgé de 23 ans. de­
meurant surla rue Lafontaine, sous 
l’accusation ds tenir en compagnie 
d*U' e femme mariée une maison 
de désordre rue Lagauchetière. 11 
•st accusé également de voies de 
fait sur un nommé Louis Lachance.

W) a comparu ce matin devant le 
recoKipr et a plaidé non coupable. 
Bon prodès à été remis au 13 cou­
vant.

-
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Los àarltiers da a at ta forU-sa oost a
Monté « tl

Las fassUlas Dubae at Trudsou

Usa lasr.a Slto cs*aaéo A I osâras at 
très p rtaa s LasrooaU. Il F

s cast ses

Blstolra romesaaqno

Le trente fanvier dernier le 
Phxmhk publiait la dépêxhe suivan­
te :

“ FOATl'NE f>K f80,000,000
“ Londres, 30 — On a découvert 

dernièrement qne le bannue d’An­
gleterre avait dans ses cofTr* * une 
fortune de fHO.OOO.OOO depuis 183fl et 
qu’aucun héritier ne s’était jamais 
présenté pour la réel mi» r

** Un marchand de bric-à-brac 
vient «le découvrir en fouillant de 
vieux papiers que eette fortune re­
vient à i ne famille Wood, eompo- 
sée de JOO membres, qui demeure «mi 
Amérir ue.”

On obtint ensuite les explica 
tiona s' ivaiites sur cette décou­
vert#* impertante.

A cette époque 18'Oi un riche 
banquier de * ilouceater, Angleterre, 
M. Jami'H Wood, mourrait sun# 
(«u’on lui connut d'hérltt<*rs et. tou- 
te sa fortune, f8ü.ÜOO,üoo, était pla­
cée A la banque. Dernièrement, 
plusieurs des descendants «le \V<>ou 
qui ont émigré en Arnériciue curent 
vent «le l’afT'i^re et jeudi «b rnler 
plusieurs «l’entre e x se réunis­
saient à Fhll*<Selphie pour exami­
ner la «inestlon et arriver aux 
moy«*ns d’nn obtenir la solution.

On croit «pie les prétendant* sont 
au nombre d’environ 200 ; mais peu 
Importe, a’ils réiissisuent A bien 
établir leurs réclamations, le imn- 
got «le chacun vaut encore la pciim 
d** s’en oocooer.

Voici comm«uit la chose a été dé- 
cou verU' :

Du nommé Humphrey, marchand 
de bric A brac, reçut «lernlèrem» nt 
pour son établissement un lot «le 
vieux n e ibles d’Angleterre* et en 
fnnillant dans les tiroirs il v trou­
va un certain nombre «le vieux pa­
piers <|iii excitèrent sa curiosité.

En les examinant, il y découvrit 
certains documenta qui le portè­
rent à conclure que l’auteur «le ces 
pièces était m«»rt sans «pie ses pa- 
renta en eussent connaissance.

Il parla d- PaflfehN H la « hOM 
mit les héritiers sur la piste.

Humphrey, cependant, eat bien 
modeste: il ne réclame qu’une 
commission de 16 o|o si les person­
nes qu’il a mises s” r les traces de 
la fortune réuss «sent A l’oht» nir.

La publication de cette dépêche a 
conduit un reporter d« la I’keshb à 
la découverte des faits suivants :

Il parait «|ii’il y a environ cent 
ans, un enlèvement mystérieux eut 
Heu clans le port «le Londres.

Une Jeune fille de douze A quinze 
ans. nommée Wood, appartenant A 
une très riche famille disparut, tin 
découvrit plus tard qu’elle avait 
été enlevée par d«*s matelots an­
glais, pour des raisonsque la police 
du terni s n’a Jamais pu constater.

File Ait retenue longtemps à bord 
d’un bâtiment qui finalement ah«»r- 
cla A Québec. L’enfant fut déposée 
à bord d’un vaisseau d’un faible 
tonnage et conduite jUN<|u’à Mont-
ré 11

l’eu de temps après son arrivée, 
la petite anglaise fut recueillie par 
un habitant de Longueuil qui l’éle­
va.

Plus tard, la jcino fille fut confiée 
dans une autre famille, par les soins 
de M. le curé Uobltallie, de Lon- 
guoutl.

Elle* fdt Instruite dans la religion 
catholique, puis elle épousa un 
nommé Dubuo, de Longueuil.

De « e mariage naquit un fils nom­
mé Antoine, qui lui-même f it père 
d’un garçon, auquel il donna le nom 
d’Antoine.

Ue dernier eut plusieurs enfants, 
dont une fille épousa M. Pierre Tru­
deau, forger*'n, autrefois de Uham- 
bly, et demeurant actuellement à 
Montréal, sur la rue Saint-Laurent.

M. Antoine Dub ic eut aussi deux 
fils dont l’un est le Dr Dubuc, de­
meurant aux Etats-Unis, et l’autre 
M. F. X. Dubuc. manchonnier de la 
rue Sainte-Catherine.

De génération en générat ion, on 
a conservé comme souvenir le fait 
oue la jeune fille Woo«l «lisait sou­
vent que scs parents étaient très ri­
ches en Angleterre.

Il existe aussi dans la famille de 
M, l’échevln Dubuo, du Dr Dubuc, 
du faubourg Saint-Joseph, de M. 
Dubuc, autrefois memnre de. corps 
de police de cette ville, une tra«li- 
tlon disant qu*un héritage consi­
dérable doit échoir A la famille Du­
buc,

Nous ignorons Jusqu’il quel point 
sont alliées les famille* de ce nom, 
malt la CCrincid *nce de cette dé­
couverte dont les détails sont don­
nés dans la dépêche et la tradition, 
ouplutôtla réclamation de ces famil­
les, jette sur toute l’affaire un cu- 
r.ict ère ds vraisemblance et • e vé­
racité, qui poussera les intéressé* A 
faire des démarches pour profiter 
d'une aussi riche aubaine

Un patl p’.na d ampressa-vant
M. Charles Drolet, greffier des 

commissaires des licences, s’est 
plaint ce matin A un des représen­
tants de La Bresse que les épi 
ciers ne se hâtaient pas s itîlsam- 
ment A fifre leurs applications 
pour obténir leurs lianes de li­
cences.

Manqua ds précaution
On a découvert que l’origine de 

l’incendie oui a détruit Décurie en 
arrière du No 83, rue Jacques Car­
tier, est due au fait qu’un Je ne 
garçon, aurait par mégarde mis le 
feu dans un amas de rippet avec 
une chandelle allumée qu’il portait 
à la main. Le propriétaire a perdu 
un cheval de prix, qui a péri dans 
les flammes avant que l’on puisse 
le sauver.

Aceuso do vol
L’enquête dans la cause de Per­

drai, le jeune Belge accusé d’avoir 
voulu disposer d'un cheval et d’un 
attelage appartenant A un épicier 
de cetie ville, s’est contin .ée c e 
matin. On a entendu les témoi­
gnages de MM. Lanierre et VBillan­
court, de 8t-Jérôme, A qui l'a«cnsé 
auiait ofiert le cheval 
pour la somme de $150.

en vente

Aeenso da détenrr «Tan*
Un des employés de confiance 

d’une maison de commerce de cette 
ville a comparu ce matin devant le 
magistrat de police Desnoyers, sous 
l'accusation d’avoir détourné une 
certaine somme d’srgrnt à scs pa­
trons. i.’accusé a été écroué en 
attendant le rés Itat de l’enquête 
qui se poursuit actuellement.

LES TRAVAUX PERMANENTS 
DE I8S0

Bappart d« M Salât Gaorca
M. Haint*f Purge, l’ingériiear en 

chef d* la cité, a terminé « e matin 
un état montrant 1rs travaux de 
pavage «jui < nt été faits dan* son 
département pendant l’année 1800. 
Urt état * st « omrne suit : 

j Ba vag«* «n * ois : le« rnea Hsint* 
J Hulpice et ttsiat-Onbriel, de la rue 
biint-l'aul à I« rte Notre-fitme; 

i la r e t ami-Vin< eut, de la ru** 
! Haints-Thérèae A la rue Notre- 
I Damsj la rie U raie, de la rue 

Baint-Jacques A la place Victoria, 
! et de I « rue Lacroix à l’av*'iine de 

I/Or mier ; la r e Kainte-Uatbenne, 
j de l i rue Pe« I à la rue Université, 

«le la rue Baint-Hubert A ia rue 
Amherst et de la rue Banet jusq à 

I l’avenue de LorlmUr, suif IS,000 
verges en tout ou deux milles de 

l longueur.
Les travaux ont été exécutée A la 

i Journée, excepté» 27,000 verge» faits 
t par< ontrats.

Pavages en pierre : la rue W el- 
! llngfon, du pont du canal Jusqu’à la 
; rue Haint - Patric e ; I • rue William,
! de la rue Met </rd à la ru«* Canning; 
| la me Haint-Patnce, d#*’ la rue 

Wellington à la rue Confié ; les 
i «rôles «le la Place d’Armes et 

la rue 8aint-Lambert, de la me Ht- 
Jacqucs A la rue < ralg; la me La- 
croix, de la rue Notre-Dame A la 

( rue Craig ; la r e Notre-Dame, de 
. la me Pnrthenai» A l’sventie de Lo- 
I rimler, s«»it 3S,tktO merges eu 
I ou une lonutieur d’un nulle et f|U>trt. 

Ces travaux de pavage ont été «exé­
cutés A l’entrepr se.

Pavage en asphalte Trinidad : la 
me Snint-Viiif eut. «le la rue Halnt- 
Ptti 1 A lu rue Hainte-Thérèse ; la 
rue Notre-Dame, «le la rue Fronte­
nac A la rue Partheuais, soit 8,300 
verges.

Pavage en asphalte de Hicile ; la 
rue Dorchester, d«» la rue Windsor 
A la rue d**» Seigneurs - la rue delà 
Afontagne, de la ru«* Dorchester A 
la rue Sherbrooke, soit. 22.600 ver­
ges, ou un mille de longueur.

f.e pavage en bois posé en 1890 a 
été de 43,000 verges ou deux milles 
«le longueur, le pavage en pierre, 
de 88,000 verges ou un mille et 
quart, l* pavage «*n asphalte de 
31,000 verges ou un mille et un tiers 
en longueur.

Le pavago de toute espère a at­
teint le chiffre de 106,000 verges.

I es trottoirs permanents exécu­
tés A l*« ntreprlse, en dalles «fe pier­
re, pendant la même année, ont été 
de 12,600 verges ; en ttrimite, 6,600 
verges,en gram»llthique8<K) verg» s, 
en asphalte mastic «le Lima 3,300 
verges, en ciment de Parcerinl, 170 
verges, total 33.300 vergoa.

Le pavage des rues en 1890 a 
coûté 1421,000 et les trottoirs$80,500. 
soit un demi million de dollars en 
travaux nermanents.

L’état cl d«*ssi s h été transmis A 
Ron Honnenr le maire MoRhanequi 
doit s’en servir pour la rédaction 
de son discours d’inauguration

Capias annulé
Le deuxième capias in rc Henry 

Kcnslayton a été annulé.

Fsu dans uns ép «'ri®
L’éblcerio de M. Alphonse Le­

vert, rue Mignonne, a été, hier soir, 
la proie des flammes. On suppose 
que le feu est dn A un poêle qui a 
été renversé.

Un ehcTal brui® a mort
Une écurie située en arrière du 

No 83 rue Jacques Cart ier,» été «lé- 
truite par le feu hier soir. Le pro­
priétaire perd un cheval de prix 
qui a péri dans les flammes.

Thrtntr® Royal
La troupe Whnllen et Martell ob­

tient toujours, nu théâtre Royal, 
un succès croissant qui durera cer­
tainement Jusqu'à la fin de la se­
maine.

La semaine prochaine la troupe 
de variétés «le Wood et Reilly oc­
cupera la scène.

L® «ons-Ahef Koho®
l.e sous-chef K«*hoe était un peu 

moins souffrant hier soir. Ra mala­
die, le rhumatisme inflammatoire, 
l’a retenu demi is près d’un m«>is A 
sa chambre, A l’établissement des 
bains tures, rue sainte-Monique.

V®nf Ralant
Un veuf Agé de 63 ans, demeurant 

nu troisième é ago d’une m tison de 
la rue Centre, oû se trouve égale­
ment-un appartement occupé par 
une femme b« a icoup plus jeune, a 
été arrêté hier sons une accusation 
d’a saut c«>ntr«* sa voisine.

Celle-ci, dans sa déposition, dé­
clare que le veuf en question l'a 
saisie dans ses bras et l’a embrassé© 
quatre foi» de suite malgré elle.

11 à comparu ce matin devant le 
recorder et a plaidé non coupable. 
Son pro «'s a été remis au 12 cou­
rant A 11 heures.

Réunion du dimanche
La Gateffc ayant annoncé, ce 

matin, que le Conseil Central des 
Métiers et du Travail était convo­
qué pour dimanche, nous avons 
reçu la visite de plusieurs délégués 
canadiens français qui nous ont dé­
claré qu’ils ignoraient abs olument 
cette convocation. Ils pensent que 
notre confrère a dû faire erre; r. car 
il n’a été nullement question de 
cette sé nce spéciale A la réunion 
dltter! Us protestent de plus con­
tre toute assemblée tcuue le diman­
che.

Un® histoire embrouillé®
L’histoire rac<>ntée par un de noe 

eonfaèret ce matin, au sujet d’un 
cour 1er d«' douane qui. dit-ou, a 
quitté la ville emportant avec lui 
$2.000 appartenant A plusieurs mai­
son» de gros e cette ville, semble 
n'ètre pas entièrement vraie. Les 
détec lves pro* im iaux ainsi que 
ceux de laviUe.qr.es ionnés A ce 
sujet « e matin, déclarent n'en rien 
savoir.
Les autorités de la douane se mon­

trent très réticentes.
Un des emplois dit cependant 

qu’il peut s«' faire que le vol en 
question ait eu lieu et une l'affaire 
ait été d'al ord laissée A la décision 
du ministre A la tête du départe­
ment.

MUère à Pondlrbery
Paris, 6—Des nouvelles «le Pon­

dichéry annoncent que les colons 
souffrent beaucoup dé la sècht'resse 
et de la famine.

La lymph® d® Koch
Berlin, 6 — l e professeur He-BERLlN, o — l.e professeur ) 

noch, de l'université de Berlin, 
novnn é comme si écialistc pour les 
maladies des enf.n s, a fait un rap­
port bien peu favorable sur les ré­
sultats de l'emploi de la lymphe de 
Ko h dans son service. Il a ad ni- 
nietré 1a lymphe A 22 enfants, dont 
un seul a paru temporairem« nt s’en 
bien trouver, tandis que la santé 
de beaucoup d’au ires a empiré.

UN SUJET POUR LE FOUET
l/a jearaaliar comnet ma aao< et ®ajr 

oa« «alaal 4® là mjum
Nou® ei.reffiatEooe ce matin, avec

regret, e
. rrg *®ir«
icon? un ni

une*
fan o’ii d<
ns ssii- Lient axenr d’auinaii» qi
fl/ure.

Hisr •oir, vers siz heure®.
psfits hile âgfe «le 13 ans non
il« n riine i en 1s, ©i.fatii d’un h
joiiritallier «le la rue McCord, <
ali.rée (fan® u«i© RiAisoD de U
N <*; r» » • ' 1 est ^*1 uu hoi

La démission d® Crtspi
Rome. 6—Le roi a accepté la dé­

mission de s cnor Crispi et le mar­
quis Die Lndini a été chargé de 
former un cabinet.

Grand incendie A Cananoqn®
GanaNoqve. Ont.. 6-Le feu a 

tris hier soir A l’étage supérieur de 
!abâtisse située au coin des rues 
King et Stone, et appartenant à M. 
Turner, l es pompiers arrivèrent 
iromprement, mais l’eau ne ne put 
*tre obtenue des appareils hydrau- 

liqnes qu’un quart d’heure après-
Une grande quamivéde marchan­

dise-a .1 se trouvaient dans Fépl- 
cerie de M. Turner et dans le ma­
gasin de marchand.ses sèches de 
51. Jackson furent transportées ail­
leurs.

Le vent soufflait arec violence et 
l'on crut pendant ouelques instants 
qu'il st rail impossible «l’arrêter les 
progrès des flammes, mai» les pom­
piers. après un travail opiniâtre, 
réussirent A restreindre l’.ncendie 
dans la partie de la bâtisse où il 
avait pris.

Les pertes subies par M. Turner 
s'élèvent A $24,0u0 et celles de M. 
S«u kson A ^S.OJO. l-e magasin de 
M. A. B. Carnegie, é >Icier, et celui 
de MM. MiPariand frères, mar­
chands de liqueurs, ont é.é .ndom- 
magés par IV »u. Les i ertea tota­
les sont évaluées A *34,000, couver­
tes par des assurances.

Fanfare à Bsanhornv»
M. Alexis 1 outre, président dn 

j club de raquette de tteauharnols, 
vient d’acheter de MM. Lavigne et 
Lajoie les instrumenta de musique 
qui servirent au nouveau corpa de 
musique qui sera connu sous le 
nom ne “ Fanfare du Cluo de Ra- 

I queue d® Beauharnoia»” 72-1

DESASTRES EN CHINE

L« f®« ®C ir® lAesidi tioo®
Ban I *A>i«'taco. â—On a r«çt» les

ECOLES OU SOIR

é-
p-

qui 
>e la

âne

tait 
r..« 
me

marié, aoi » prétexte de lui don -er 
«b-s *’ri indi e® pour sa pe it« B«aur 
malade. L’enfant, naïu'eUeeiftut, le 
suivit • us défiante.

Rendu chez lui, l'individu «a 
question fit s«>rtir sa feutme et fer­
ma la pfirte A clef. < ert« oerinêre 
courut A la maison des époux Denis 
et 1« s avertit qj'l-s e. aient mieux 
«le ne pas laisser la petite tille seule 
avec »<jn mari.

Madame Denis dépêcha alors par 
deux f'tl* un peut A la re-
cher<-he de nu sour.

Le bambin revint en disant que 
la porte 6 ait fer i é© et qu’il avait 
en lend n sa petite autur pousser des 
cris A l’intérieur.

il ehi es insMiitH plus tar«l, la 
oetite lilic accourait eu pleuraut et 
racontait A sa mère l’o< trage dont 
elle venait d’étre la victime.

N> us passons sous Silence les dé­
tails tels que «tonnés par L» jeune 
fille dan» sa dépoHiinjn devant le 
magistral, ce matin.

Lu appren «nt la nouvelle, le ser­
gent 1 haibonneau et Lafontsu .e, 
«lu poste No 6, se sont rendus en es 
l’acuité «*t l’ont air#ué. li a été 
condamné A subir son procès en 
cour criminelle.

Nouvollos dO'tawa
Ottawa, 6 -Un accident a eu lieu 

ce matin sur b* Pacifique, A Britan­
nia, A cin«| milles de la ville. Un 
cultivateur de Huntley, nommé 
I « njarnin Kavunagli, en se rendant 
A la ville, tomba av©«- sa voiture et. 
axant qu’il put s «rtir, il fut frappé 
par le irain expias «le Winnipeg. 
La voiture a été lancée à une cen­
taine de pieds. Ravaiiagu» é é tué 
sur le coup, l.e corps était terri­
blement mutilé. Sa mère et sa sa ur 
qui étaient avec lui ont échappé 
sans blessures.

—On at»end Hir Charles Tupper
en cette vi le ce soir. •

—Vu l'ajournement de» courses 
d’hier, A Hull, le club d’Ottawa a 
résolu de remettre A mardi pro­
chain les courses qui devaient com­
mencer samedi.

—Les Equal Lighters choisiront 
leur candidat ce soir.

—Rlr John Thompson, l’honora­
ble H. Bowell, l’honorable J, Car­
ling et l’honorable Geo. Foster sont 
partis pour Toronto, où a lieu ce 
soir l'ouverture de la campagne 
électorale.

—Le club Macdonald a prié 
sir John d’adresser la parole 
A Ottawa rend «nt la campagne.

Sir John et ln«ly Macdonald ont 
donné A dîner mercredi.aux invités 
suivants :

l.e lieutenant-gouverneur du Ma­
nitoba, l’hnnornole M. Chaple «u et 
Madame Chapleau. l’honorable M. 
Tupper et Madame Tupper, le juge 
en chef du Canada et lady Hitchie, 
M. le juge Gwynne et Madame 
Uwynne, Madame A. J. Christie, M. 
et Madame W. A. Allan, M, et Ma- 
tlnrm** Ueorle Per lay, M. et Madame 
Berkley Powell.

—On a résolu d’ouvrir lenonveau 
can 1 entre les lacs Saint-Louis et 
Saint-François, d’aorè» le tracé du 
nord, connu sou* le nom de canal 
de Soulang(‘8. Ce canal sera aussi 
long que le canal Beauharnois, sa­
voir quatorze milles avec six éclu­
ses.

11 sera droit, sauf une légère 
courh** dans les derniers cinq milles 
A la partie Est. 11 aura 100 pieds de 
large. Les écluses seront de 170 par 
45.

Chonitn 4» fer Montréal et Ottawa
Ottawa, 6 — On a commencé A 

transmettre l«‘s malles par la sec­
tion courte du « hemin de fer Mont­
réal et Ottawa, qui a déjà été ou­
verte, c’est-à-dire entre Vaudreuil 
et Rlgaud. dont la longueur «'st de 
16 milles Les malles expédiées par 
cette rôti te sont pour Hudson, Uo- 
mo, Oka, Rlgaud, Pointe Fortune 
et Carillon. Un service d’omnibus 
a été organ sé entre Rivaud et Ca­
rillon. On croit que, de bonne heu­
re l’été prochain, ce chemin de fer 
sera prolongéjuaqu’à ia Pointe For­
tune.

M. Charlebois, le constructeur de 
eette voie ferrée, l's louée A la 
compagnie du ür.ind-Tronc pour 
une période de trente années. Par 
conséquent co chemin sera, à l’a- 
renlr, exploité par cette compa­
gnie.

La nouvelle vole sera complété© 
insqu’A Ottawa d’ici an mois de 
décembre pro« hain.

M, Ch «rlebois et M. le juge Foster 
conservent encore dans ce chemin 
de fer des intérê s pour un montant 
assez considérable.

n» ternbi 
me oui v
r . * .n ras M

L* pou la’ion de B’chusr a souf­
fert ex« t-Ofti Y©iii*-nt d©* <no'id«uon® 
qui cm détruit le® temples, les 
pont®, le® muraille® d..i.® . n® di­
zaine de di«in« U.

Dan® Wen-ChusB, le® pertes de 
vie •’élèvent bien à un mtiiion u« 
personnes.

Iii.méd iR’ement après, nn incen­
die a «lé r lit 86 maisons.

Dan* trois autre® endroits, deux 
cent® maisons on été détruites.

i es nauvres son. dan» uns misère 
borr ble.

il e*t impossible de suivre les 
rou es dévastées. D«»s groupes con* 
• uiérables œ dirigent ver» bhang-
haï.

l es provisions ont atteint un prix

Ln « ert ins endroits il règne une 
fam ne complète.

Un «accès :x>ur au- John Thompson
t>TTa wa. 4— ‘ La décis on de la 

Cour Suprême de® Etat-Unis dans 
l’affaire de la g. ëlette "Rayward,” 
dit M. SefJ^ewick. député-ministre 
d« la justice, a confirmé notre ar- 
tente. et auMsi a-t-elle été a«‘cu il- 
lie avec la plus grande satisfaction.

L’effet «le « ette décision dénote 
tout simplement que ia Cour su­
prême de» KtHLs-l'nis a juridiction 
sur la cour de district d’Alaska, 
afin de l’empêt ber d’assumer une 
ântoritdsur 1**- mtlèf— relevant 
de U juridiction territoriale au é- 
ricHine. Nous avons maintimant 
l’a su rance, ajoute-t-il, que les ap­
plicants nour un writ de prohibi­
tion obtiendront de la Conr suprê­
me une décision sur le mérite de la 
cause.

Ola démontre qne lo gouverne­
ment du Canada était justifiable de 
reposer sa confiance «laiiH le plus 
haut tribunal judi«:iaire de» Etats- 
Unis, prévoyant sans doute qu’au­
cune considération politique n’in- 
lervie’Hlraitduns l’esprit des ji ges 
po r décider une question liti­
gieuse.

L’affaire va en rester IA jusau’A 
ce que la règle Nisi soit rappor- 
table.

Offloicrs rapporteurs
Ottawa, 6- Les nominations ad­

ditionnelles suivantes d’officiers- 
rapoorteurs ont été laites:

« hau.plain, Louis Deshaies; 
Beauce, G O Ta8«*hereau ; Bons- 
venture, B B Bélanger; Saint-M.iu- 
rice, A Brunei e; Maskinongé, G A 
F Fnaey ; i ictoa, J 8 Harris; 
North (Jrey, A M Stephens; Char­
levoix, Pieire Deautenal; Québec- 
Est, A Turcotte ; Nicolet, H Dcsi- 
let» ; Knmouraska, A Boucher; 
Lotbinière, J B Morand; Yamaska, 
P E Roldllard ; Verchères, J R 
Brillon ; Ilochelaga, L N Dumou­
chel ; Hi ntingdon. W Baundcrs ; 
Berthier, PierreTellier: Stanstead, 
V bhurtlefT; Vaudreuil, F debt-Bas- 
tien ; Deux-.Montagnes D Duprat; 
Terrebonne, L O Lachaine; Brome, 
H S Foster; Chambly, P Hurte.iu ; 
Chateauguay, A M Pagnier; Comp­
ton, S Orr ; Drummond et Artha- 
baska, E J Hemming ; Argent* nil, 
Th os Barton ; Bagot, Jean Moril; 
Beauharnais, L C Tassé ; Soulan- 
ges, J E Dumesnil ; bherbrooke, D 
Thomas ; Shelford, J H Lefebvre ; 
Saint-Jean, J P Carcan ; bt-Hya- 
cinthe, C E Gagnon ; Kouville, H E 
Poulin ; Montréal-Est, J C Anger ; 
Nnpierville, A Richardson ; Mont­
réal-Centre, L J Doherty ; comté 
d’Ottawa, L M Coutlée ; Pontiac, 
W Rimer ; Richmond et Wolfe, E 
G Darche ; Richelieu, A Villiard ; 
Montréal-Ouest, A H Atwater ; La­
val, A E l éonard ; La rairie, A J 
A Rob« rge ; Jacques Cartier, N 
Viau ; Joliet te, A M Rivard ; Iber­
ville, J il Beauregard.

Les raquotteurs
QrÉBFc, 6—A neuf benres, hier 

soir, un banquet a été offert aux 
membres du club de raquettes 
d’Holyoke, A l’hôtel Florence.

Ce matin les raquetteurs étran- 
g* rs ont visité l’Université Laval; 
ils ont été reçus par le recteur et 
les professeurs ; ils sont ensuite 
allés rendre visite au maire Ere- 
mont, A l’hôtel de ville. Ils partent 
ce soir.

Accident d® chemin de '®r
Little Hock, Ark., 6—Neuf per­

sonnes ont tuée* dans un accident 
de chemin de fer.

l'no ®rrou u4 clair®
Il y s quelque® jours, un individu 

misérablement vêtu se présentait 
au commissari «t du ouai de l’Hor­
loge et demandait A l’inspecteur 
o u’il l’envoyât au dépôt comme va­
gabond.

On lui répondit que ne s’étant 
rendu coupable d’aucun crime ni 
délit, on ne pouv it l’arrêter. 
L’homme insista et dé< lara qu’on 
se trompait en le prenant pour un 
honnête homme; il avait commis 
une cinquantaine d’escroqueries.

Conduit devant le secrétaire, il 
dit s’appeler E .gène Engel, âgé de 
trente-trois ans. Il expliqua qu’é­
tant distributeur d’imprimés, il 
avait promis de procurer ae» em­
plois A un grand nombre de per­
sonnes A qui il sont rait A chacune 
3 fr. 50, sous pré ex’e de leur faire 
délivrer un récépissé de colpor­
teur.

Au ft: et A mesure qu’Fngel fai­
sait sa déclaration, le secrét lire se 
souvenait qu’étant au commissa­
riat du quartier Montparnasse H 
avait eu la même affaire à traiter.

Un |o rnalier avait fait arrêter 
on indix'idu qui, prétendait-iL lui 
ava ; escioqué 3 fr. 50»ous prétexte 
de lui procurer une place de distri­
buteur d’imprlm s.

L’inculpé. Eugène Lapeyrière, âgé 
de trente ans, avait b-au jurer qu’il 
v avait méprise, qu’il était victime 
d’une ressemblance fâche*isc. l’au­
tre s'écriait : “ Non, non, c’est bien 
vous, je vous reconnais parfaite­
ment et je vais faire venir' des té­
moins.”

Un marchand de vins de la rue 
Notre-Dame-des-Champs, u n frui­
tier et une antre personne, qui 
avaient résisté A l'embauchage «lu 
journalier par l'escroc, reconnu 
rent tous d'emblée Eugène Lapey­
rière.

Ce dernier fut, malgré scs déné­
gations. envoyé an dépôt et con­
damné, peu dé temps après, A qua­
tre mois de prison.

Le secrétaire en interrogeant En- 
gel se souvint de cette affaire et 
lui en i aria.

—Mais e’e*t moi ! s'écria-t-il, qui 
al carotté 3 fr. 5c A un gogo chez un 
marchand de vins de la rue Notre- 
Dame-des-Champs I Votre Lapey­
rière n'y «'st pour rien !

La déclaration d'Engel avant été 
reconnue exacte, on a fait droit A 
sa demande ; il e*t au dépôt. La- 
peyrière, lui. a fini le temps de pri­
son .;u 4.c. il avait été condamné 
DAT erreur.
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é au ré®*rxé« ® Templé, is
oé*. o é directe ir, l’a; ô re, r*
rsit-on dire, des école® du «oir, M. 
Léon DaOi.si, «lève de» éc«vle« du 
scir, au mon.» ni « û le couférsio sr 
»1L<it ouvrir son livie d or et faire 
déLlsr soi s les yeux le® plus ét»u 
name «nirages, s’avança vers M. 
T« mi lé «t lui lut une «dresse éma 
n>«i.t de l*>nitiaiive de® élèxe® < uif 
en term* s élevés, lui lémoignaient 
une émouvante gratitude pour le® 
«ib®1 m« les qq’il avait «iû surmonter 
et pour le» hienf isants résultatA 
dont ils étaient* le» bénéficiaires. 
Après L« lecture de cette adresse, 
un oanibm, haut comme ça, lai 
offrit, de la part < e« éleve® de Saint- 
Henri, uue canne en énène s irm >n- 
tée d’une pomme d’or sur laquelle 
«st gravé un gracieux souvenir.

-V. Templé répondit A ce présent 
par un merveilleux petit dis ours. 
Après cet incident tout fortuit, la 
parole r- ata au conférencier.

m. G .11 é a divisé son sujet en 
cinq partie® :

lo Lh Terre—2o La Lane- 3o Le 
Soleil—4o Tous les autres astre», 
pl nète®, étoile® filantes, comètes, 
etc.

Elus » ne théorie très cia re sur la 
forniati«>n de la foudre, et A côté du 
d ngerle remède, quelques con­
seils sur le® précautions A prendre

rour éviter, dans la mesure possi- 
le, ce» atteintes de la colère di­

vine.
60 l'éstimé et «lédijction établis- 

•snt l’exisience et la grandeur de 
Dieu.

L’on comprendra, d’après « e som­
maire, nu’il n’est pas possible de 
donner un compte rendu de cette 
conférence. Ce serait l’œuvre d’un 
sténograpne, ou mieux d’un pho- 
nographe.

Le conférencier était asflisté par 
M- Albert Pernot, professeur de 
<l«émn A l’école de baint-Henri. Cet 
artis.e, car c’en est un, aussi mo­
deste qu’habile, a donné un corps 
aux s ientifiques conceptions de 
M.Guibé. en traçant aU tableau 
noir dix-huit croquis dont le plus 
remarquable était, sans conteste, 
celui qui établissait la preuve de la 
courbure de n«»tre glo e.

A l’iss e de la conférence, M. le 
curé «le Saint-Henri, i’abhé Lacas, 
M. Templé, M. Lanctôt et M. Ron­
deau, principal de l’école, ont pris 
la paroi*» pour remercier les assis­
tants de leur présence, les exhorter 
A persévérer dans cette voie qui est 
la bonne et, finalement, remercier 
M. Gai! é, des fugitifs, mais déli­
cieux instants, qu’il leur avait fait 
passer.

Le Révd M. Décarie, curé de St- 
Henri. présidait. Il était accompa­
gné de son vicaire, le Révd M. 
Lacas, du Révd M. Auclair, de M. 
le Dr Lanctôt président du conseil, 
L. J. D. Papineau, sténographe, F. 
baint-G« rmain, O. David, J. Ferras, 
MM. les échevins Barrière, C. La- 
fleur, E. Dalli, N, Ti udel, ex-maire : 
M. Beauchamp, secrétaire de la 
municipalité ; MM. Francœur L’Es- 
carbeau, Duclos, etc., etc.

ECOLE BELMONT
A l’école Belmont, lundi dernier, 

M. I eblond de Brumath donnait sa 
conférence sur le chauffage. Malgré 
les éie lions, près de 250 éldves y 
assistaient.

Après la séance. M. le principal, 
MM. les professeurs et les élèves 
présentèrent une adresse de re­
merciement à M. Templé, qui ve­
nait leur distribuer au nom du gou­
vernement provincial le manuel 
d’hygiène du Dr Lachapelle.

Le directeur les remercia de leur 
bonne attention et les félicita 
les efforts faits et l«*s succès 
portés A l’école Belmont.

ECOLE SAINTE-CATHERINE
Mardi, la même confJ snce se ré­

pétait à la salle 8a nte-Catherine, 
plusie rs invités avaient répondu 
uu lettres qui leur avaient été en­
voyées. et parmi eux on remarquait 
M. Guillaume Boisin, manufactu­
rier, qui •«* fait un plaisir de suivre 
ansitlument tout»» les conférences, 
d’encourager les élèves, de se don­
ner comme exemple, lui, l’humble 
fils de ses œuvres ; M. G. Boivin 
peut être assuré que s’il vient A ces 
réunions avec plaisir, on l’y voit 
avec bonheur.

ECOLE CHAMPLAIN

M.Georges Faraelart y donnait»a2e 
«wmférence. Napoléon 1er. Plus de 
300 élèves étaient présents ; ce fut 
Un succès. Pendant 2 heure» le 
conférencier ne cessa d’intéresser 
son auditoire, aussi les félicitations 
du Principal et les applaudisse­
ments des éldves ne lui firent 
défaut.
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Arrives da SS. ** Damara *
Halifax. 6—Le SS. “Damara,” 

de la ligne Furniss, est arrivé 
après une traversée orageuse de 18 
jours.

En laissant la Tamise, le vaisseau 
a été ass.tilli par des vents violents 
et une grosse mer. Plusieurs foi» 
on crut le vaisseau en danger d’être 
englouti. Le salon et les apparte­
ments de® passagcis ont éié inon­
dés. Les dommages sont assez con­
sidérables.

FIS D’UTHLRUPÏÏOH

Affaires dXstMfn®
Barcelone, 8—Senor Pnig, can­

didat conservateur A 1a chambre 
des députés, a ét1? élu contre Senor 
bamieron. le candidat républicain. 
Cette victoire a enthousiasmé les 
partisans du gonvert ement.

Les républicains sont furieux et 
accusent les officiers de grax^es frau- 
«ïes.

Hier soir deux bomb<^ ont fait 
explosion sur une place publique et 
ont produit une terrible panique.

Le gouvemement se prépare A un 
soulèvement populaire.

—Demande» le cigare “Montero” 
(«ère-onnu pour son riche arôme, et ) 
écai aux cigares importés de la 
Havane. _____ 70—jno

Voici ub fait reconnu par toute un® 
rill®

C’est que la grande maison de 
te rrure «’has. I esjardins et Cie. 
1637, 1532 et 1641 rae Sainte-Ca'be­
nne, est sans r vale A .'.ontrésl et 
dans le Canada : c'est la plus 
grande, celle qui a le p us grhnd 
stock et le plus grand choix de 
fonfrures ; c’est encore celle qui 
tient les meilleures quali és de four- 
n.r*»® et celle qui vend le meilleur 
marché. 11 n'y a que des avantages 
i x*enir nous voir, et plus que ja­
mais dans ce momeni-ci, cuisque 
nous venons de faire une réduction

ténérale sur tou es nos pelleterie*, 
n cadeau à tout i« monde. 74-jao

Ko® de* téléphones J bcll : -'1 JJ.

rue Nuire-Hume.

Nu 1Ô43 rue di®\ stlienne. 7®—.
4 LOUER—Un haut de maison, 3®5 rue lAtcaucheUens, près la rue M i

D ____ ___________

HÔTEL A v. EN D R e— L'bctel Bélau-.dan® 
1® \ diu.u îto i.o®c Curnte Lavui. «uu*

pti® «i® la rivière ut du la in da ciut^1«.iuü tlou-c un fait m c d«* u.», es le* plus 
populaire® pendant l ulu. Cul hcl«l contt. nt 
qu.n/c chain, rc* 4 coucher, salon, salle- a 
u nor. buMttu et Cuis.no en aton*® «.ettu 
propriété fut front »ar trou rue*et est mun.c 
du tOu'ie* écun*». xranir- remieess roiturc®, 
glacu re. «L.-.. etc., ic lot t o .urti-n ventea\®c 
/s neuPiémont, eboaux. voiture® de toute* 
•ortca 70—10

ON DEMANDE une jeune servante su 
No»î roc Dun ar.ü*. 7P—1

N* DEMANDE immédiatement on tonr- 
neut ue bois de pr.-<mre cUu«a S’a- 
r t.uranl 1® .our mu N • 10 ou durant la

O
*«dree au No li ru® Kkhiuund. a VViu. Hood
«.t UU

N DEMANDE ao barbier ao No 
Notr D tmo.

ru®
-1O___________________________

(\N DEMANDE un® bonne serrante xéns- 
r rule pmir one putitu tatni.la S ad.-cs- 
ser de »uitc au Nu 10. St-Deau. TJ—J

N TFOUVgRA o-'e bonne garde-malad® 
_un No IM tOe d®* Aliemand*. TV—3

ON DEMANDE one servante genc ac 
exj- r no s;e® ; bonne euisuùSr® recotu- 

mar.d.'e. Nu zA» ru® 3t Hubert,_______ TV—J

ON DEMANDE une *®rv*nte bien recom­
mande®. eu No 42P roe St Habert : pet te 

famille ; pas ue laraft®. TV—2

i>ERDU. le 4 février au «oir.au C abinet 
de U ci are P* o estai, une epingle de 

monsieur surunudee de d aman La. Calai OUI qui 
No toêla rvirs ivcrm pourra la remettre au 

rue Stuobaeu Recompcnœ il iera.®. 72—Z

I>K!:Dl' le l®r < oumni. on chi®n Terre- 
in uv e. repuadant au nom de ** Tuer " 

hecvtn.icPAe a la personae uui le ranv o?r* 
• j No Ut® roe N -tre-L» ,n e. la per^unn® 
trouvée m i«-»»x*»aion uo c..ie apiv* c- e 
d .le sera pourvoi* i® suivant ta rigueur ■ • la 
toi.__________________________ T9—i
|>ERDU. le 4 courant, «nr le rhem n d® 
I Ha- k River, nn*» poire do r>be» no.r.'s 
puor Vw4l«~r-. b r Ires n riuge. e on>p uae 
a a p -O i e qui le® remet, aa^tarr A Ken- 
sella. TV Mar.edejA________________7S-3
f>EN8ION—Deux c o le^ troovrmnt nne 

bonne penA.o : . t de belle* rbainbre* au 
No H roe d— Allcrn coda_______ T»—u
I >
■ Bsnxslmf. Emery. On;«rto. 4 la 
M«>nt« a >•«. one moo rr eo arvcni avec cba *c 
et crouk en ur. R* mpe *e a qui I® r.ippor 
ter* N® ZZ9 me Sanguint,

I^NF JEUNE FIi.LE demande une niac 
de mudiAs daB< une maiflis pnvfe S*a- 

d*iife«er t me i.otun. T»—3

ACADEMIE DE M « 'S’QUE
HSMkT TMOMaa io» «taire H s®rani 

CeU •rSMtae la C on.pasa e dOfe r» T. 
r«Mi aroa X ea -re». • *mr* < u>lt
/meut A uuk. ntana.-< «iu.< di It» a oj 

il a. « •aspataiiée d ®p*ra J » - -4 
>.ar a Ti

d® la OeSMTur® 
a. p> ur m ma­
ta cimutt* r® 4 
a p« turn.

Theatre Royal
e» «a«tow a '*< osa. 
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: JOHN MORPHY 4 Cie

La faa»et « os>'®ank ds «art*

W1IALLKN * MARTi.LL
30-ART STES-3Q

Programme d. • plu* varie • I tau rtsaank

Pa* 4 interruption 4*n» s •tr® veste s bon
nurtht , U faut faire j !*,< p r lli, po-iatius 
du ,irt. t utp* #t nuu* ) a •adrona en 
•*'- • an u uffi 1. a <U*» |» i i-aai««.mcut
ba- d ■ sa arc Uni.dt». • de ..aui* q.us;.L*.

Vwtci ia preuve de noe aval.® * :

2 cts la douza ne
Votre choix «r us aanoniment immense 

de boulon® uan» bu iUa le*, nuan e® et pat run® 
4 7 enta 1® duttaNine, va.aul lue «t Zbc la duUMUUe.

5 et» la verge
France® ®u »oie pour «am um* de robe®, 

valant J»k i® « erge, venau* à eu la verge.
10 cts la douzaine

Frangea d.iu* Loire* le® m a m^s, pour on- 
vr. g.»uu f.i.iia p \ ori«.LNJX.4 ciTcUia 
ver^u; v®uau* 10 .pour 13 \ «ixea.

10 cts le co jpon
Une gra> 4** .uannte d® uuk on - de pavse- 

nieiiierica. uitf eni* p«tr<iu-. dilféranie® 
uuau- ea. Prix originaux 15 et & et® ta » eriç® ; 
veudu® tu eu par coupon® de «i » iu verKe*.

10 cts chaque
Fichu* en aol®, «n dentelle, .ollct* en i ro» 

derie. mou. hoir*, etc., cb .. le tout vanaut 
dan- le- pri» de 35r a $1.5u cltaquc.

V enuu-i 10 chaque.
i BRuDERI PJ* \

VENEZ . bh Dhi iL VOYEYl BRODEHi ;

Largement Récompensées !
Le® riiinva qui ont ^référé retarder leurs 

achat® « I. b nieriez 1 i:ut que d le-«cl • er 
ailleunt uu a uon mi-oai.ta vont etruUrgc- 
iu«nt reco...peuace >. vu que nuna venun-de 
recevoir le plu* u«i aaaortiment de bro .crie® 
qui puiaae être exhibe dan* aucun ni®K&- 
■lu de Muni real.

patron® sont ce qu'il y a de plus ele­
gant o. de plu- r Ch®, et les PHI X ne p. uvent 
être ®pprocheH par AUCUN M AGAbl.V

AV I H
Toute* no* broderie* aont rua n cnnnt mar­

quee® el ofltrtc» uu public bcu.ur.

JOHN MURPHY CIE

1781,1783 Rue NOTRE-DAME
Coin de la ruo St-Piorra

41 COMPTANT ET A UN SEUL PAIX

Nouvelles Annonces

Arrivée» trop tard pour être cia»»i- 
ûée».

V LOUER, an village do Lnprairie. pour la 
saison d été. un . ot age double meuble, 

avec l'eau et et bain* dau* la maison par­
terre. jahlin potager et fruitier. 8aurc>®cr 
F. J’ liixailloo, avocat, 11 Cote de la F lac® 
d’ArmcH. ______ T5—1 u v—jno

\ LOUER. 8 grand* appartements *ur le 
même plaucber : amélioraiion-t mo 

uurue» . prix tr» * bas. 35.' et 354 rue Ka< nel. 
prea de la rue "t-Denis, b adrevecr » I*. l>enia, 
350 rue KacUeL______*________________ 714—Z

V VENDRE ou* échanger pour une mai­
son de ville, une propriété au village de 

la Cote St Michel. 8aarco*er 4 Uédeon Ld- 
moge®. Cote St-Michel._______________ 70—6_

A LOU EK. dan* la bailsæ de la Banque 
.Nationale, de beaux Oarsasx ave«- ame- 

lioiatum* mudernes. aux eta^e* au^eneurs ; 
leu tree actuelle. No 10 r .® M-JaequeN s>«ra 
reconstmite pour le 1er maL Vestibule et 
e*ialler* eu m .i bre et en fer. badrcMner au 
nic-vagur M. .Vielançon. 7»-6

V VENDRE, une propriété située da:i* le 
vd.age st-Lue de Champiam. Pour 

Us e information. *adn.®<er a P. Major, .om 
d«a rue® st-Louis et Done®cours. 711—14

VENDUE OU A LOUER, hôtel meuble, 
district ae Montre d, pre* d une gian te 

luanuxaeture. ^ adresser La PTOTOyame.

A LDL E i. grocerie et logemont. coin de^ 
rue* Durent • e et SangunieU S’aur e»- I 

ser UKS rue aangu.net._________________T;»—J
4 VENDRE pour cause de depart, etoca 

^rV ®t boutique de earrottsier. conipmiant 
le materiel, tes outil*, et aussi plu i-ur* vul­
ture*. expr®*.". etc. Condition® lacdes : poa- 
ae>®.uu iinmediaie. au .re 1 acheteur. 6 a- 
dreaser S 7U ru® Noir -t«aine. _____ 79—li

V LOUER—Une bouUquepouva.it servir 
a un tailleur loutnrier. ba.ress.r u

ap^..rteiii®uta, «lo par moi*. Anasi un «>aa 
maison voiaine. 38T. 5 appartomeu ». |u.r 
mura En arrier® du Nu 3b5. un bas st uu 
haut. 3 appartement». $6 et «-b 5j ; ce* loge 
mente sont s cinq minute* de I Hutel de Vide. 
6 adret -er 143 rue sanguinet, 1*^-4

CXOMPTOIR, Imblette-®. tiroirs tour ma- 
y ga^in. a ven ire • bon maic.i*. 6 adresser 
au Nu 34 rueSt-AugUs.iu, quartier nte Anna 

_________ _________ 7y—3
KFKN'SE d® contrefaire 1® ‘‘Chocolat® 

t.ul*' Nap. Ocrva.® :9—l

I*r » d ai ni.aai'M» IX t> ®t J>*. 
x »». Pt < vtr*.

I but a® ihea-r* de • am. * K n m.
S- nmine pro. haine EAll I KOOR. »pè- 

I fiait y < onrp.tr.____________
i II i i ; N-î^ njLUM

MERCREDI ET SAMEDI SOIRS
Le 4 et le T Févr er, e 8-15 hre

MADAME HELEN

HOPEKIRK
-----DCMMERA------

im __SH U FM
réaervéa. |l (©. 1-ea trois premi-re®

i raii£ ea du l«alfon rc*<-rvéc*à ?5<. E’itrrç. 50c. 
I.ilie • en vent*- ch— Nord ben. er, Miutr 

pari «ta H t i Winder. La p.an de la aall® 
est m.ünteiraut visible. 74—4

GELÉES DE TABLE DE KEILLES
en jarree en vert e d'une ebopine et 

d’un dttn ard
Gcle® de pied* de veau de Eoillor en jarr—

en v erre.
i.®l« e de pied** de venu de Keiîler en jarre® 

eu verre avec savour do c itron.
«•« 1 e d«- pi .1* de veau de Ucrller en jarre® 

en verre a*, o- H.t\ « ur «i® vanille.
(i« 1- ® do ! 1 -d* de \ eau de Kedler en jarr— 

en « « r e ava- saveur d® n<ç au 
G' *• • de pied* de v«*au de Kerller ®n jarre® 

en verre avtx: saveur d'orange, etc., etc., etc.
FRASER. V1GER&C1E.

Marmelade® d® Kslllor on jarre®
Marmelade de Keiller faite 4 la maiaon, en 

pot* en * erre de 1 In r®.
Marmatadc D «ndee de Kefiler en p®ts 

bltuca du 1 livre.
Con I I rr a a-sortie* de Keiller en pot® 

h!.«n<»del livre. Prtinea, framboise*, fral- 
•es, prunes de Damaa, etc . etc.

FRASER. V1GEK «c-CIE.
Bis d'Inde Suer® si Succotash O roms

L® plu* beau exped e du Main®
Rio dinde-u re crème d® Webb, ÎOc la ca-

nistr®, $..25 la douzaine.
•" « < oia-h « rême de Webb, 20c la canûrtr®, 

(1.2Ô la «.ouraine.
Fevu« l ima crème de Webb. 20c la canistre, 

la douzaine
LL d'ind*'sucre de Inxe d’hiver de WebK 

20c la canUtce, $1-5 la douraine.
PHASER. V1GER ft CIE.

Les fruits de la Porte d'Or
En VERRE et en CANISTRES 

De Californnie.
La marque Petaluma on jarrss 

«n verre
Abricot® Petaluma en jarro* en v®rre d'un®

pinte.
Foires Petaluma de Bartlett en jarre® en 

verre d'une pi- t .
t crises noues Felatuna en jarre* en verre

d’u pinte.
< < r x - rouge* Paialuma « n jarre® en verr®

d’u ne Mnte.
l'run * «rufs Petaluma en jarres en verr®

d'une pinte.
Prune» goutte d'or Petaluma en jarre en 

verre d une pinte.
Fig u-* blanches Petaluma en jarres en

ven e d une pinte.
Pêche .« itron Petaluma en jarres on verre 

d’une pinte.
Pê. he* du bruyère bl inch— Petaluma eu 

jarr«?s en X’erre d une pinte.
La marque Petaluma en canietrc® 

d® trois livre®
Apricots, poire* Parti et t. cerises blxnrhea. 

eerises n«*he . péshea-citrtm. uêchea Muhr, 
pêches Crawford, p-ch s de uruyér® hlai*- 
che*. pruues-œufs. prune® gagé.-a, eoinga 
etc., etc.

FRASER. TIGER ft CIE.

Th© ' ' Kara van ’*
Notre marque dn mei leur thé anglais 4 dé­

jeuner Importe nu Cnnnda.
Thé KaravMD. »1.« 0 la 1b.
Th»- Karavao. üOe la Ib. en boit— de 5 livre» 

ou plua

FRASER, VIGER & CIE
Epicier» de .*a\iille. Entrepôt Italien

109 RUE ST-JACQUES
79—2

A VENDRE A MOITIE PRIX
Un roagnifloue cottage sur l'Avenue de Ix>- 

rimier. Terrain 31 x 2UX Coudions facile®. 
S'adresser 4

VERSAILLES & RODIER
BAtisse Impériale, chambre No 5. Plac® 

d'Anne®. 79—3

Marchandises Sèches
----- XT DB------

Légèrement endommax*— par 1® Fou

A L’ENCAN
Nous avons reçu instruction d® v®adr® à 

no* salies. No 8ü rus St-Plerr®,

Jeudi, le 12 Février, à il hrs a.m,
(Pour 1® compte 4® ceux j concern®*)

C© stock impo’tsnt. No 1064 
ru© Ont© *io

Consistant en Mmn-hamlt-® sèche® 
et de Modes legèrem«.-si ®ndom- 
u agees par le feu et *e mumant 4
environ ................................. $S.f9l.09

Fouures. environ.................... ... 4vu.üt

$S. 400.00
Le stock sera vendu en bloc. Les raortont® 

ri des* • sont d «pre® i'invintair* fai au 
moi® de janvier dernier.

!<• ato«k pv» t ê»r« vu MARDI et MER­
CREDI. et toute information obtenue snr le® 
lieux.

Condition*: 8500 comptant : la balance en 
▼ersemom* egnux a L z. 1 et 4 avec in­
térêt à 7 pour wni et garantie® -nt (i -antaa 

BEN N IN G ft BAR-ALOU.
T^—6 kneanuara

A VENDRE
L’hôtel « LACHIXE HOUSE
Un des meilleur* hôtel® de lAchine. bAli 
arec ’outps les accommoda;ions aaodcmea. a 
très bon march*.

«Adresser 4

VERSAILLES «t R >DIER
BATISSE IMPERIAL

CHAMBRE No 5

L* VSntALblo

le mressi» de* ru*-* was«rv ItnlariA A 1a m. *R ®N
OilOÜSHÏ CAKET-SiRARD

'tw^ecr ^ c**--- •r«BA4B,f—êrcioft —rviAi.• <•*«* 0* «M -f MOSe*
C* »\ m « B-J* Hkean ♦

t* '«'*• Tvnevn EscroiMaoe®* 
é« *h»ir. Abc • et , ®»Q>*n-

■J'fî «: tâjqm rtzku u r-éœss
Det*» er-ié—

* PARTS

5 >0,000 a «st' ci an-uco S a
..., *e> « x r-a L-? ft Kodi. r. — «*e Im;é 
n—a. chambre No 4 Fiace d Arn.®a 7»—jn«>

4. r» ^
L'**-* re>«^<«a

8853


